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LUN invite les partis à une table 
ronde sur la question linguistique
par Réal BOUVIER

Le chef de l’Union nationale, M. 
Gabriel Loubier, a invité hier les 
chefs des trois autres partis politi­
ques québécois à s’asseoir avec lui 
autour d’une table ronde pour défi­
nir au plus tôt une politique lin­
guistique globale pour le Québec.

Une politique linguistique élabo­
rée en commun, au delà de toute 
partisanerie, et adoptée dans les 
meilleurs délais, permettrait d’évi­
ter que la question de la langue ne 
devienne un enjeu électoral, a fait 
valoir M. Loubier, au terme des 
assises tenues par l’Union nationale 
durant le week-end à Montréal.

M. Loubier reprenait là, pour 
l’essentiel, une suggestion faite sa­
medi, dans un atelier de discus­
sion, par le professeur Edward 
McWhinney, qui fut membre de la 
commission Gendron.

“Les formations politiques doi­
vent être disposées à faire des

compromis, et nous-mêmes, malgré 
que nous venons d’adopter une po­
sition très nette sur la question lin­
guistique, nous sommes disposés à 
en faire si on nous prouve que 
nous devons le faire”, a dit M. 
Loubier, qui a ajouté, qu’il ne 
prendrait pas de décisions impor­
tantes sans consulter à nouveau les 
membres de son parti.
La politique globale de l'UN

L’Union nationale, a déclaré M. 
Loubier dans son discours de clô­
ture du congrès, offre aujourd'hui 
à la collectivité québécoise une po­
litique linguistique globale qui, en 
assurant la diffusion du français et 
l’épanouissement de la majorité 
francophone dans le respect des 
droits individuels, contribuera à ré­
tablir au Québec un climat de paix 
sociale.

Au premier plan de cette politi­
que globale, l’UN inscrit le retrait 
de la loi 63 et en fait une condition

préalable. Rappelons que c’est l’U­
nion nationale, alors au pouvoir en 
novembre 1969, qui avait présenté 
le bill 63. A ce sujet, M. Jean-Noël 
Tremblay, député de Chicoutimi, a 
expliqué que l’UN avait présenté 
ce projet de loi pour régler un pro­
blème particulier, celui de Saint- 
tique à long terme en matière lin- 
Léonard, mais que maintenant il 
est impérieux de posséder une poli- 
guistique au Québec.

M. Loubier s’est engagé à procla­
mer le français seule langue offi­
cielle au Québec et d’en faire la 
langue de travail graduellement.

Le chef de l’Union nationale a 
cependant tenu à préciser qu’il ne 
s’agissait aps là d’une proclama­
tion de l’unilinguisme. “L’unilin­
guisme, a-t-il dit, est une utopie et 
loin de nous l’idée de priver les 
Québécois de participer à la vie 
nord-américaine.”

Selon M. Loubier, il est donc nor­

mal, après avoir fait du français la 
seule langue officielle, de diriger 
les immigrants vers le groupe ma­
joritaire.

“II faudra que les immigrants 
sachent que nous parlons français 
au Québec,” d’ajouter M. Loubier.

M. Loubier a mis les Québécois 
en garde contre le danger d’être 
mis en minorité, non pas sur l’en­
semble du territoire mais dans le 
gouvernement du Québec, avec 
l’apparition de la multiplicité des 
partis.

M. Loubier a expliqué qu’il suffit 
que les anglophones, qui constituent 
20 p. cent de la population, conti­
nuent à voter pour le Parti libéral, 
comme c’est leur droit, et y ajou­
ter 15 à 20 p. cent de votes fran­
cophones pour donner le pouvoir à 
ce parti. “Et vous aurez alors 80 
p. cent des francophones qui se re­
trouveront dans les divers partis 
d'opposition,” a-t-il dit.
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Parizeau et Morin 
ont joué un double 
jeu, selon Tremblay
par Gilles LESAGE
de notre bureau de Québec

L’ex-ministre des Affaires culturelles dans les Cabinets 
Johnson et Bertrand a soutenu en fin de semaine que deux 
hauts-fonctionnaires d’alors, passés depuis au Parti québé­
cois, ont pratiqué un double jeu.

Participant à un atelier aux assises de l’Union natio­
nale, M. Jean-Noël Tremblay a en effet attribué en partie 
l’échec des négociations constitutionnelles à l’attitude déli­
bérée de certains technocrates québécois. Selon lui, ils in­
troduisaient dans les dossiers des éléments qui, à prime 
abord, étaient inacceptables et provoquaient fatalement une 
fin de non-recevoir à Ottawa.

M. Trembaly s’en est pris à ce qu’il appelle l’omnipré­
sence et la toute puissance de ces technocrates qui manipu­
laient des problèmes difficiles, dont plusieurs hommes poli­
tiques n’avaient pas une vue exacte.
Attitude inacceptable

Dans une entrevue à “Présent”, à la radio de Radio- 
Canada, M. Tremblay a précisé par la suite qu’il faisait 
allusion à MM. Jacques Parizeau et Claude Morin, qui ont 
été les principaux conseillers des gouvernements Lesage, 
Johnson et Bertrand.

Il estime que plusieurs difficultés avec Ottawa et les 
autres provinces sont venues de ce que les fonctionnaires 
prenaient l’initiative de propositions dont ils étaient sûrs 
qu’elles ne pouvaient être acceptées, mais que les ministres 
n’avaient pas le temps d’étudier à leur mérite avant de les 
présenter aux grandes conférences. Cette attitude est inac­
ceptable, parce que les fonctionnaires se substituaient au 
pouvoir politique, aux élus, et condamnable, par ce qu’en 
raison de leurs contacts avec les fonctionnaires des autres 
gouvernements, les technocrates québécois étaient en me­
sure d’évaluer les avantages et les désavantages de leurs 
propositions.
“Formulation agressive" et 
“manque de stratégie"

Ce n’est pas la substance qui était en cause, poursuit 
l’ex-ministre de l’UN, mais la “formulation agressive” et le 
“manque de stratégie”, qui plaçaient le Québec en état 
d’infériorité.

M. Tremblay va jusqu’à dire que MM. Parizeau et 
Morin avaient déjà opté pour l’indépendance du Québec, et 
que l'échec de la révision constitutionnelle devait faire res­
sortir que leur option était inévitable. A ses yeux, cette atti­
tude ressemble à une “tentative de sabotage”.

Le député de Chicoutimi estime d’autre part que le 
Québec n’a jamais répondu à la fameuse question: “What 
does Québec want” et n’a jamais pris, sauf dans des cas 
précis, l’initiative des opérations. Le Québec a maintenant 
le devoir de reprendre les négiciations et d’être patient, 
tous les problèmes ne pouvant être résolus d’un coup, en 
bloc. A cet égard, la conférence de 1967 à Toronto est un 
précédent utile et valable.

Le Canada n'a pas de culture 
officielle, selon M. Haidasz

EDMONTON — Il n’y a pas de culture officielle au Ca­
nada et toutes les cultures seront également préservées, a 
déclaré le ministre d’Etat responsable du multiculturalisme 
Stanley Haidasz.

Il a déclaré à une assemblée de Canadiens ukrainiens 
que le gouvernement s’efforce de conserver et d’entretenir 
son héritage culturel et que cette année le budget de son 
ministère a été augmenté de $3 à $10 millions,

Dave Barrett chez les 
"Grands" de ce monde...

VICTORIA — Le premier ministre Dave Barrett s’en­
gage dans une nouvelle étape de sa carrière politique avec 
un voyage qu’il ferait en Europe ce mois-ci.

Il s’est toujours senti chez lui sur les estrades et voici 
qu’en Europe il aura à trinquer notamment avec la reine 
Elizabeth, le chancelier de l’Allemagne de l’Ouest, Willy 
Brandt, des ministres des Affaires étrangères et des repré­
sentants d’entreprises économiques géantes.

Nul doute cependant que dans ces milieux il se sente 
parfaitement à l’aise.

Il n’ira pas qu’en Europe. Il ira aussi à New' York. Et 
lui qui habituellement voyage en seconde classe, il ira cette 
fois-ci dans les meilleurs hôtels, que ce soit à New York, 
Londres ou Paris.

Robert Stanfield a de bons 
mots pour les immigrants

EDMONTON — Un gouvernement conservateur atténue­
rait les présentes entraves à l’immigration et il ferait en 
sorte que les immigrants puissent s’intégrer dans la société 
canadienne plus facilement qu’ils ne le peuvent présente­
ment, a déclaré hier Robert Stanfield.

Le chef national du Parti conservateur progressiste par­
lait à Edmonton au congrès annuel d’organismes ukrai­
niens.
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Conçu pour s’adapter à la plupart des 
fournaises, c’est le “Gagnochange” 
quasi instantané: on l’installe en 
quelques heures.
Les propriétaires peuvent profiter des 
programmes de location fournis aur 
abonnés du Gaz Métropolitain. Aucun 
comptant requis. Rien à payer avant 
le 1er octobre.

Minimum: $3.50 par mois, 
y compris l’installation.

Convient aux logis non chauffés, aux 
appartements et sous-sols. Installation 
facile. Un “Gagnochange” économique.
Les abonnés du Gaz Métropolitain 
peuvent profiter des programmes de 
location s’ils sont propriétaires, ou de 
programmes de paiements différés, s’ils 
sont locataires. Aucun comptant requis. 
Rien à payer avant le 1er octobre.

Minimum: $3.50 par mois, 
y compris l’installation.

Fournaise au gaz, moderne et 
économique, pour le propriétaire dont 
la fournaise doit être remplacée et qui 
habite une rue desservie par le gaz 
naturel. Programmes de paiements 
différés. Aucun comptant requis.
1er versement le 1er octobre.
Estimation sans aucune obligation.

Avec le gaz naturel,vous geignez au change! 
Composez 527-8455

(Saaz Métropolitain, inc.

Un appareil de chauffage “Gagnochange” vous fera gagner 
sur chaque dollar dépensé pour le chauffage.
‘unités de chaleur, au dollar..

Gagnochange
Brûleur de conversion au gaz naturel

Gagnochange 2
Fournaise murale

Gagnochange©
Fournaise au gaz

Avec le chauffage au gaz naturel,vous
Quand les abonnés du Gaz Métropolitain ajoutent le chauffage 

à leur consommation de gaz naturel, le coût moyen par unité de 
consommation de TOUT le gaz est réduit. En plus, la comparaison des 
coûts des combustibles (BTU*) démontrent que le chauffage au gaz 
naturel est plus économique que l’huile ou l’électricité.
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Ryan prévient I U N de la 
futilité de son option 
constitutionnelle...
“Il ne serait pas sage, ni prati­

que de rouvrir la boite de Pandore 
d'une révision constitutionnelle glo­
bale avec Ottawa.”

Par cette affirmation, en atelier 
aux assises de l’Union nationale, 
M. Claude Ryan contredisait l'un 
des souhaits les plus chers de ce 
parti : reprendre le dossier là où 
M. Johnson l’avait laissé à sa 
mort.

Mais ce n’est pas tout Sans le 
dire de façon expresse, le directeur 
du Devoir s'est inscrit en faux con­
tre deux autres rêves de l’UN : le 
recours au référendum et l'impor­
tance de l’interprovincialisme.

Sur le premier point, l’éditoria­
liste a plus confiance à des dos­
siers sectoriels bien faits (tel celui 
de la politique sociale) qu’en de 
grands énoncés de principe. Au ré­
férendum, il oppose la loi par ex­
cellence en régime parlementaire, 
celle des élections et de leur légiti­

mité populaire. Quant aux allian­
ces entre provinces, elles sont trop 
aléatoires pour fournir une base 
durable de discussions et de négo­
ciations.
Ottawa dans une 
position faible

M. Ryan reconnaît qu'Ottawa est 
dans une position faible, donc plus 
malléable et plus porté aux com­
promis qu’en 1968. Mais cela lui in­
terdit également une attitude caté­
gorique ou des initiatives audacieu­
ses. Le reste du pays a déjà des 
griefs contre Trudeau. Si ce der­
nier faisait mine de vouloir modi­
fier l'ordre constitutionnel des cho­
ses, pour plaire au Québec, il “sau­
terait” site.

Pour celui qui n’est pas souverai­
niste, la formule la plus efficace 
est de tenter de gagner du 
par exemple, en éducation, en télé- 
par exemple, en education, en télé­
communications. dans les affaires 
culturelles et le développement ré­
gional. 11 faut également tenter de 
contenir l’expansion du fédéral, 
surtout de son pouvoir de taxer et 
de dépenser.

Les objectifs fondamentaux du 
Québec sont clairs, constants et va­
lides, peu importe le gouvernement 
en place. Ce qui manque, ce sont 
de bons dossiers, de la stratégie, 
l'explicitation des moyens d’action 
et l'implication de l’Assemblée na­
tionale et du peuple.
Le *en* autonomiste 
des provinces

M. Ryan ne croit pas aux vertus 
immédiates des conférences inter­
provinciales. si chères à MM. Bou- 
rassa et Loubier. Les anglophones, 
pour qui le gouvernement fédéral 
est le plus important et le plus 
fort, ne sont pas disposés à remet­
tre en question les fondements du 
régime. Le Québec doit utiliser le 
renouveau du sens autonomiste des 
provinces, mais il reste aléatoire et 
fragile. Quand il y a un coup dur. 
les provinces autres que le Québec 
se retournent spontanément vers 
Ottawa.

Plutôt que de recourir au réfé­
rendum à tout propos, le directeur 
du Devoir souhaite que les partis

politiques se donnent des objectifs 
clairs et précis et proposent de 
grandes orientations au peuple. La 
loi principale du régime, c’est celle 
des élections, qui donnent un man­
dat général à un gouvernement.

M. Ryan signale que la seule pé­
riode de gains constitutionnels pour 
le Québec fut celle de 1954 à 1965, 
et ce fut sur des points précis, 
quand le Québec prenait 
l'initiative : impôt sur le revenu, 
subventions aux universités, régime 
de rentes.

Hors cela, le Québec savait ce 
qu’il ne voulait pas; il savait rare­
ment avec précision ce qu’il vou­
lait. Il parle fort, mais il n’est pas 
prêt à aller au bout de sa logique. 
Il s'est fait imposer le programme

Reprenant à son compte le thème 
de la "concertation” cher à M. Ga­
briel Loubier. l’Union nationale 
s'est donnée, en fin de semaine, 
une politique de relations de travail 
qui se propose de mettre l’accent 
sur la concertation permanente des 
“agents de l'économie” plutôt que 
sur leur affrontement.

Des 24 projets de résolutions con­
sacrées au domaine du travail dans 
le document — programme des as­
sises. seulement 4 ont pu être pré­
sentées à la plénière, hier.

Ces résolutions préconisent au 
premier chef la création au Québec 
d'un “Conseil national du travail”, 
organisme permanent et indépen­
dant qui regrouperait des représen­
tants de l’Etat, des syndicats et du 
patronat — les “trois agents de l'é­
conomie", dans la dialectique de 
M. Loubier.

Les délégués ont cependant 
ajouté, par voie d’amendement, un 
quatrième interlocuteur à ce trio: 
le monde des travailleurs non-syn­
diqués. dont on a pas précisé toute­
fois par quel canal il serait repré­
senté au Conseil national du tra­
vail.

Le rôle de ce Conseil serait, en 
substance, d’élaborer une politique 
salariale pouvant s 'a p p I i q u e r, 
compte tenu, des différences secto­
rielles, à l'ensemble de l’économie 
québécoise, tant dans le secteur 
privé que dans le secteur public.

Pour ce faire, le Conseil serait 
chargé de prendre connaissance 
des revendications des “parties en 
cause”, de les étudier en fonction 
de la situation économique, pour 
ensuite “définir des orientations” 
ou encore “conclure des accords- 
cadres" servant de points de re­
père à “la progression souhaitable 
des revenus”.

Il n'a pas été précisé dans quelle 
mesure les conclusions d'un pareil 
Conseil seraient “impératives” plu­
tôt que seulement indicatives: la 
résolution adoptée dit seulement, à 
cet égard, que la politique du re­
venu serait formulée par le Conseil 
“en vue d’une application générale 
à toute la province, selon les ca­
ractéristiques et les besoins des 
différents secteurs.”

Cependant, d'autres résolutions 
étudiées et adoptées en atelier, sa­
medi. indiquent que sous le régime 
proposé, les entreprises privées et 
les syndicats demeureraient, libres 
de négocier comme ils le font pré­
sentement, mais avec les réserves 
suivantes :

— Un gouvernement UN établi­
rait, pour le secteur privé, “des 
structures de négociations qui cor­

de priorités d'Ottawa. Le nouveau 
partage des pouvoirs, recherché 
par le Québec, fut délaissé au pro­
fit des priorités anglophones : 
charte des droits, rapatriement de 
la constitution, révision du Sénat et 
de la Cour suprême.
La position de l'UN difficile 

La formule “égalité ou indépen­
dance” de M. Johnson résumait 
bien l'une des aspirations fonda­
mentales des Québécois: faire 
coïncider la réalité des deux na­
tions avec un pays à plusieurs pro­
vinces et à statut fédéral. L’exis­
tence du Parti québécois oblige 
chacun à se définir. Une position 
intermédiaire comme celle de l’UN 
est plus difficile que durant les an­
nées soixante, conclut M. Ryan.

respondent aux structures indus­
trielles du Québec”;

— un gouvernement UN revalori­
serait l’importance de la médiation 
dans les négociations de conven­
tions collectives;

— un gouvernement UN créerait 
une “véritable Tribunal du Tra­
vail” chargé de se prononcer sur 
les litiges relatifs aux conflits se 
rapportant aux lois du travail mais 
dont la compétence serait “limitée 
aux conflits de droit”,

— un gouvernement UN établi- 
réglementerait encore davantage 
l'exercice du recours à la grève, 
“afin d’en atténuer la vigueur”: 
ainsi, une grève, dans le secteur 
privé, ne serait possible que si les 
travailleurs l’ont décidé au scrutin 
secret sous la surveillance d’un 
médiateur du ministère du Travail, 
et ne pourrait être déclenchée ef­
fectivement qu'après un délai obli­
gatoire visant à permettre “un ul­
time effort de rapprochement”.

Les résolutions portant ces der­
niers points ont été approuvées par 
les militants de l’UN qui partici­
paient à l'atelier consacré aux re-

fexfes de
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Gilles GARIEPY

lations de travail mais n’ont pas 
été soumises à l'assemblée plénière 
et sont donc, techniquement, ren­
voyées pour étude aux autorités du 
parti.

Fait à noter, lors des travaux en 
atelier, samedi, un des experts in­
vités avait dénoncé l’irréalisme des 
politiques proposées aux militants 
de l'UN dans le domaine du tra­
vail. L’abbé Gérard Dion, du dé­
partement des relations industriel­
les de l’université Laval, s’est dit 
d’accord avec l’idéal de la concer­
tation, mais a soutenu qu'il fallait 
garder les pieds sur terre.

Les relations de travail, a-t-il ex­
pliqué en substance, sont essentiel­
lement conflictuelles et il est utopi­
que de viser à une harmonie idylli­
que dans un domaine où les affron­
tements sont inévitables.

M. Dion a soutenu qu’au demeu­
rant, le Québec possède déjà “une 
des meilleures législations” au 
monde dans le secteur des rela­
tions de travail et que ses défauts 
ne justifient guère des modifica­
tions essentielles.

Peu de militants ont participé à 
cet atelier de discussions, qui n'a 
groupé que de 15 à 30 délégués 
selon les heures de la journée.

Travail: l'UN veut 
éviter les affrontements

photos Robert Nmton. LA PRESSE

le député de Chicoutimi, M. Jeon-Noël Tremblay, souffle à son chef, M. Gabriel loubier, une remarque probablement 
amusante, tandis que M. Rémi Paul (au centre) demeure impassible.
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Des quelque 400 résolutions étudiées samedi par les délégués, seulement 40 ont pu être mises aux voix hier à lo 
plénière des assises de l'Union nationale.

wm

<• -»c

s&S&Jk- ~x

Mm

Le programme de l'Union nationale: 
un pas en avant, un pas en arrière

En matière d'éducation, de sécu­
rité sociale, de loisirs, de culture, 
les assises de l’Union nationale ont 
donné à ce parti une “doctrine” 
qui est un curieux* mélange de pro­
positions novatrices et de réactions 
très conservatrices, un étonnant as­
semblage de suggestions concrètes 
et de formules vagues à souhait.

Sur le plan de l’éducation, par 
exemple, les délégués ont adopté 
hier une résolution préconisant l’a­
bolition des frais de scolarité dans 
les universités, projet typique de la 
gauche, mais ont aussi plaidé pour 
le rétablissement d’un secteur 
privé dans l’enseignement, avec la 
nostalgie de l'époque d’avant le 
rapport Parent.

Partisane, en matière de philoso­
phie économique, du recours à l’en­
treprise privée, l’Union nationale a 
néanmoins approuvé hier une pro­
position qui amènerait les étudiants 
à emprunter auprès d’un “Crédit 
étudiant” étatique plutôt qu’auprès 
des caisses populaires et des ban­
ques, comme cela se fait en vertu 
de l’actuel régime de prêts et bour­
ses aux étudiants.

Paradoxes? Sans doute. Mais pa­
radoxes qui résultent moins d’une 
confusion des esprits que d’une vo­
lonté évidente de répondre au plus 
grand nombre d’aspirations possi­
ble, tout en continuant d’incarner 
une tradition politique nationaliste 
et conservatrice.

Un peu de socialisme par ici. Un 
peu de créditisme par là. Quelques 
pieds-de-nez aux oeuvres des techno­
crates de la révolution tranquille. 
Et quelques projets d'avant-garde... 
Un programme mince

En matière économique, le pro­
gramme de l’U.N. était et reste 
mince. C’est logique. Ce parti croit 
que le développement économique 
relève surtout de l’entreprise pri­
vée: il n’a donc que peu de rôles 
nouveaux à attribuer à l’Etat.

A signaler, à ce sujet, parmi les 
résolutions adoptées hier à l’assem­
blée plénière (des dizaines d'autres 
n’ont pas dépassé l’étape des ate­
liers): la mise sur pied d’un “Con­

seil économique et social de con­
certation”, dont le premier rôle 
sera sans doute de se demandera 
quoi il servira.

A signaler, aussi: la “régionali­
sation" de l’action de la Banque du 
Canada, et la création d’un Fonds 
de crédit municipal prêtant aux 
municipalités à tarif préférentiel. 
Merci, Réal.

Favorable à la décentralisation, 
mais pas à la main mise de l’Etat 
sur l’économie. l’Union nationale 
propose de “favoriser” la création 
de Sociétés de développement ré­
gional habilitées à devenir action­
naires (minoritaires) dans des in­
dustries nouvelles ou existantes.

A part cela, en matière économi­
que, l’assemblée d’hier n’a pas eu 
l’occasion d’approuver grand-chose, 
à part le projet de rebaptiser le 
ministère de l’Agriculture et de la 
Colonisation “ministère de l’Agri- 
culture et de l’Aménagement 
rural", et celui de transformer la 
Régie des marchés agricoles en 
Tribunal.

Sur le pian des affaires sociales, 
un coup d'audace: l’Union natio­
nale a adopté l'idée du “revenu 
minimum garanti” selon la mé­
thode dite de l'impôt personnel né­
gatif.

C’est une idée mise de l’avant 
aux Etats-Unis dans les années '60 
par les intellectuels libéraux. Idée 
qui figurait aussi dans le pro­
gramme du NPD canadien, dès 
1965. Idée, enfin, qui a été entéri­
née par le rapport Croll, issu du 
Comité sénatorial d’enquête sur la 
pauvreté. Idée avec laquelle même 
les créditâtes de M. Caouette ont 
flirté aux élections de 1972.

Généralement, on conçoit cette 
formule comme un système de re­
change aux nombreux programmes 
distincts d’aide sociale: le “nega­
tive income tax” consiste, pour 
l’Etat, à assurer à tout citoyen un 
revenu minimum garanti en com­
blant partiellement la différence 
entre ses ressources et ses besoins. 
L’Etat paierait ainsi un impôt sur 
le revenu à l'envers à ceux qui en

ont besoin — que ce soit pour 
cause de vieillesse, de chômage, de 
veuvage, d’infirmité ou pour toute 
autre raison légitime.

En bref, il s’agit d’une façon 
simplifiée de remplacer toute la 
mosaïque de programmes d’aide 
sociale. C'est du reste en récupé­
rant les économies réalisées par 
l’abolition de ces derniers qu'on 
songe généralement à financer un 
régime aussi ambitieux de revenu 
annuel garanti pour tous.

Là encore, l’Union nationale a in­
nové, peut-être sans s’en rendre 
compte. Elle a en effet voté à la 
fois pour l’instauration d’un régime 
de revenu annuel garanti et pour le 
maintien des régimes actuels d’as­
surance - sociale, tels l’assurance- 
chômage, le régime de pensions de 
vieillesse et de rentes, les indemni­
tés d’accident de travail.

Seuls seraient “révisés” les pro­
grammes d’assistance-sodale. S’il 
manque quelques centaines de mil­
lions, on laisse au ministre des Fi­
nances d’un futur gouvernement 
UN le soin de régler ce détaiL 
Une salade

Après avoir adopté un pro­
gramme social qui est en soi une 
révolution de la philosophie sociale, 
l’Union nationale s’est quand même 
attachée, hier, à voter sur des cho­
ses aussi précises que la disponibi­
lité du personnel médical dans les 
hôpitaux, le soir et les fins de se­
maine.

Eloquent indice que ce projet de 
programme est une salade dont on 
a trouvé les ingrédients non seule­
ment auprès des quatre jeunes 
technocrates brillants qui l’ont ap­
prêtée, mais aussi dans les préoc­
cupations de M. Toulmonde et 
Mme Toulmonde, bien représentés 
dans l’U.N.

En matière de culture, de com­
munications, e t d’immigration, 
beaucoup de militants ont épluché 
avec soin de très nombreuses pro­
positions contenues dans le docu­
ment de travail des assises. Mal­
heureusement, en plénière, on n’eut 
guère le temps de les considérer.
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Les investissements privés 
augmenteront de 13 pour cent

Les dépenses de capital 
pour l’ensemble des entrepri­
ses canadiennes s’accroîtront 
de 13 pour cent, tandis que 
les investissements pour les 
machines et l’équipement 
progresseront de 14 pour 
cent.

Ces prévisions pour l’année 
1973 par rapport à 1972 sont 
contenues dans une étude pu­
bliée aujourd’hui par le Con­
ference Board au Canada et 
intitulée: “Business Outlook- 
1973 — A mid-year reapprai­
sal”.

La conclusion générale fait 
ressortir une accélération de 
l’expansion de l'économie ca­
nadienne au cours de 1973.

En chiffres réels, c’est-à- 
dire sans tenir compte de 
l’inflation des prix-, le produit 
national brut devrait croître

de 6.50 pour cent sur son ni­
veau de 1972.

Mais il est probable, ajoute 
le document, que l’indice des 
prix du PNB s’élèvera égale­
ment pour atteindre, en 
moyenne annuelle un taux de 
croissance de l’ordre de 5 
pour cent.
Nouvelle menace 
inflationists

L’organisme spécialisé dans 
les recherches économiques 
s’inquiète des conséquences 
possibles d’une nouvelle pous­
sée inflationniste au Canada 
et aux Etats-Unis, durant les 
douze prochains mois. Ces 
derniers temps les prix ont 
monté en flèche dans le cas 
des aliments, en même 
temps qu’ils accéléraient leur 
rythme de hausse pour diver­
ses matières industrielles.

Notant que les investisse­
ments seront particulière­
ment élevés cette année les 
auteurs de l’étude soulignent 
le cas de la fabrication, les 
services d’utilité publique, le 
commerce, la finance et les 
services commerciaux.

Quant au commerce exté­
rieur dont l’influence avait 
été négative en 1972 au ni­
veau du PNB, son rôle dans 
ce domaine serait neutre 
cette année.

La production agricole, de 
son côté, devrait réaliser 
cette année une avance de 5 
à 10 pour cent, comparative­
ment à un recul de 10 pour 
cent en 1972, tandis que les 
stocks agricoles augmente­
raient de près de 300 millions 
de dollars.

Au niveau de la construe-

60 cents le gallon-

Prix de l'essence 
dans les grandes villes
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Les concessionnaires ou propriétaires de stations-service, de même que les consignataires 
de produits pétroliers — la catégorie de concessionnaires qui sont directement engagés dans 
la guerre des prix de l'essence — de la région de Montréal sont ceux qui perçoivent la plus 
faible marge de profit sur la vente d'essence à moteur à travers le Canada. Selon un son­
dage complété la semaine dernière, cette marge ne1 dépasse guère en moyenne six cents à 
Montréal comparativement à 11.8 cents à Vancouver.

Montréal continue d'afficher les 
plus bas prix d'essence au Canada

Le prix du gallon d’essence 
continue de monter régulière­
ment donnant l’impression 
que les compagnies pétroliè­
res ont perdu le contrôle des 
prix.

Les spécialistes de la mise 
en marché, qui préfèrent 
garder l’anonymat, avouent 
privément que la situation 
ressemble à une impasse. 
Le prix des matières pre­
mières — le pétrole brut — a 
augmenté en flèche et des 
modifications technologiques 
qui pourraient contribuer à 
sauver de l’argent ne sont

Hawker Siddeley 
Canada ltd

Avis de dividende 
sur actions ordinaires

AVIS est par la présente donné 
qu'un dividende de quatre cents 
(4C) par action sur les actions 
ordinaires en circulation de la 
Compagnie pour le trimestre se 
terminant le 30 juin a été déclaré 
payable le 16 juillet 1973 aux 
actionnaires inscrits sur les livres 
à la clôture des affaires le 29 
juin 1973.

Par ordre du conseil d'administra­
tion

J. H. Ready 
Le vice-président 
et secrétaire

Le 10 mai 1973 
TORONTO, ONTARIO.

pas sur le point de se réali­
ser.

Jusqua récemment, le prix 
du pétrole brut avait aug­
menté lentement. Les coûts 
de la production domestique 
se sont accrus, mais le fait 
le plus important est que les 
pays arabes producteurs de 
pétrole se sont groupés pour 
faire échec aux grandes com­
pagnies pétrolières qui fai­
saient la pluie et le beau 
temps.

“Jusqu’à ces dernières an­
nées, l’augmentation du prix 
des matières premières avait 
été largement couverte par 
le progrès technologique”, a 
précisé un expert.

Actuellement, i 1 faudrait 
une source énergétique con­
currentielle pour faire bais­
ser le prix du pétrole brut. 
Chiffres

Le prix des matières pre­
mières est l’un des éléments 
que les dirigeants d’entrepri­
ses avouent ne pas pouvoir 
estimer. Ils se servent d’un 
prix da.is leurs livres, qu'ils 
ne divulguent pas, mais il 
s’agit d’un chiffre artificiel.

Le pétrole brut canadien 
coûte actuellement environ 
11.4 cents le gallon dans le 
centre du Canada et neuf 
cents dans l’Ouest. Près du 
tiers du gallon de pétrole 
brut, en moyenne, servira à 
produire de l’essence. Les re­
présentants des compagnies 
affirment que la gazoline est 
1 un des produits pétroliers 
les plus dispendieux.

Le coût pour le raffinement 
d'un gallon est l’un des chif­
fres qui no sont pas disponi­
bles. Selon un directeur de la 
mise en marché, il coûterait 
environ quatre cents le gai-
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Ion pour payer les frais d'ad­
ministration, de livraison, de 
crédit et de publicité.

Le prix de gros de la gazo­
line se situe actuellement 
entre 22 et 26 cents le gallon. 
Ce prix est généralement 
plus élevé à l’ouest de la ri­
vière Outaouais, région ap­
provisionnée par du pétrole 
brut canadien, et plus bas au 
Québec et dans les provinces 
de l’Atlantique, où l’on im­
porte du pétrole de l’exté­
rieur pour fabriquer de l’es­
sence.

La taxe de vente fédérale, 
un pourcentage du prix de 
gros, se situe entre 2.5 et 2.9 
cents le gallon. La taxe pro­
vinciale la plus élevée est de 
25 cents le gallon à Terre- 
Neuve et la plus basse est de 
15 cents en Alberta et en Co­
lombie-Britannique.
Gain

Entre 1957 et 1972, le gain 
moyen à travel's le Canada 
sur le prix de gros a été in­
férieur à 10 pour cent. Par 
contraste, la marge du con­
cessionnaire a augmenté de 
plus de 60 pour cent dans 
certaines municipalités. La 
main-d’oeuvre est un élément 
important dans le budget des 
concessionnaires et les coûts 
des terrains à la hausse ont 
provoqué la montée des frais 
de location.

Les compagnies pétrolières 
ont tenté de stabiliser le prix 
de gros du pétrole et d’aug­
menter leurs profits en con­
struisant des raffineries plus 
importantes et plus dévelop­
pées et en plafonnant le prix 
du pétrole brut.

Shell Oil des Etats-Unis a 
récemment terminé une pro­
jection des besoins et des ap­
provisionnements en pétrole 
aux Etats-Unis d’ici les an­
nées 90. On prévoit à toute 
fin pratique que l’utilisation 
de cette forme d’énergie de 
plus en plus dispendieuse vi­
sera beaucoup plus l’effica­
cité.

L’étude mentionne égale­
ment des modifications tech­
niques à prévoir, et elle sou­
ligne particulièrement l’appa­
rition de l’automobile électri­
que.

En plus de l’acheminement 
du pétrole de l’Alaska par pi­
pe-line et par bateau, du pipe­
line de gaz naturel de la val­
lée de la rivière Mackenzie, 
l’étude prévoit que la produc­
tion nord-américaine devra 
être complétée par des im­
portations de pétrole brut.

tion les prévisions sont moins 
optimistes: le nombre de lo­
gements mis en chantier 
pourrait diminuer en 1973, 
passant du sommet sans pré­
cédent de 250,000 unités en 
1972 à environ 240,000; par 
contre, les investissements 
dans la construction non rési­
dentielle augmenteront de 8 
pour cent.

Les dépenses de consom­
mation pourraient s’accroitre 
de près de 11 pour cent, taux 
légèrement inférieur à celui 
atteint l’an dernier.

En outre, l’augmentation 
rapide des dépenses en biens 
durables e t semi-durables 
persistera en 1973, étant 
donné que le taux de loge­
ments parachevés demeurera 
élevé au moins pendant la 
première moitié de l’année.
Politique fiscale

Il semble qu’en générai, 
souligne l’étude, les mesures

fiscales et monétaires que le 
Canada a adoptées, soient 
celles qui s’imposent, compte 
tenu de la situation économi­
que actuelle.

Le déficit réel du gouverne­
ment fédéral sur la base des 
comptes nationaux devrait, 
en 1973, être moins élevé 
qu’en 1972.

Quant à la politique moné­
taire, le taux de croissance 
de la masse monétaire, ex­
ceptionnellement élevé durant 
la première moitié de 1972, a 
ralenti au second semestre 
pour s’accélérer à nouveau 
au cours des trois premiers 
mois de 1973.

Tout indique, poursuit l’é­
tude, que ce taux de crois­
sance de la masse monétaire 
en 1973, calculé par rapport 
à 1972, serait de l’ordre de 12 
pour cent et favoriserait une 
croissance vigoureuse et sou­
tenue dans le domaine de la 
production et de l’emploi

20 pays poursuivent 
la réforme monétaire

WASHINGTON (Reuter) — Les experts monétaires 
du comité des 20 se réunissent cette semaine à Washing­
ton pour poursuivre la préparation d’un premier projet 
de réforme du système monétaire international.

Les suppléants des ministres des finances de 20 pays 
membres du Fonds monétaire international poursuivent 
ainsi la préparation d’une nouvelle session ministérielle, 
conformément aux instructions données par les ministres, 
lors de leur dernière session, qui s’est tenue à Washing­
ton en mars dernier.

Les ministres avaient demandé à leurs suppléants de 
poursuivre la préparation d’un projet de réforme dans 
lequel les principales questions seraient soumises au co­
mité pour qu’il prenne une décision. Si les travaux des 
suppléants, qui se poursuivront pendant cinq jours, sont 
fructueux, le comité des 20 pourrait tenir une réunion au 
niveau ministériel en juin ou en juillet, à Tokyo, décla- 
re-t-on de source informée.
Pas de réforme 
avant 1974

On ne doit pas s’attendre à ce que la réforme du 
système monétaire international soit menée à bien cette 
année. Le sous-secrétaire américain au Trésor chargé 
des questions monétaires, M. Paul Volcker, a déclaré ré­
cemment que des progrès sérieux devraient être réalisés 
lors de la prochaine session du FMI, en septembre, à 
Nairobi, mais que la mise au point des détails d’un nou­
vel ordre monétaire pourrait prendre encore un an ou 
deux. Cette opinion est largement partagée par les ex­
perts réunis à Washington.

Le groupe des suppléants, présidé par M. Jeremy 
Morse, un ancien directeur exécutif de la Banque d’An­
gleterre, devrait rassembler dans un document les ques­
tions sur lesquelles un large accord est réalisé.
Le tiers-monde

Il devrait également dresser la liste des questions de 
principe sur lesquelles les ministres auraient à se pro­
noncer avant de convenir d’une réforme du système pro­
prement dite. Jusqu’ici, les experts ont abordé toutes les 
questions importantes ayant trait à la réforme, sauf la 
situation des pays en voie de développement dans le 
cadre d’un nouveau système. La session de cette se­
maine sera l’occasion pour ces derniers de présenter 
leur position et de faire une série de propositions détail­
lées sur la manière dont leurs besoins financiers supplé­
mentaires pourraient être satisfaits dans le contexte d’un 
nouvel “ordre” financier.

La principale question, pour ces pays, est de s’assu­
rer de plus grandes ressources financières et un plus 
grand pouvoir de décision au sein du Fonds Monétaire 
International (FMI). Jusqu’à ce jour, le financement de 
leur développement et la création de droits de tirage 
spéciaux (DTS) se sont heurtés à l’opposition des Etats- 
Unis et de l’Allemagne fédérale.

En dépit de la hausse considérable du prix de l’or, 
jaune n’est pas à l’ordre du jour du comité des sup­
pléants. M. Morse et son vice-président seront cependant 
au cours de la semaine dernière, la question du métal 
chargés de préparer im document sur le rôle de l’or 
dans l’avenir.

INTERNATIONAL
• La Chine et l’Australie ont
décidé signer prochainement 
un accord commercial en ac­
cordant la clause de la na­
tion la plus favorisée pour 
leurs échanges. Afin de pro­
mouvoir un développement 
ultérieur de leurs rapports 
commerciaux, les deux pays 
ont prévu de créer un comité 
mixte de coordination. Par 
ailleurs, la Chine et les 
Etats-Unis négocient secrète­
ment depuis quelques mois 
un accord en vue d’exploiter 
les vastes réserves pétroliè­
res emprisonnées dans le 
sous-sol marin des côtes est 
et sud-ouest de la Chine. Cet 
accord, qui constituerait la 
pierre angulaire du com­
merce sino-américain, a non 
seulement déjà fait l’objet de 
discussions entre le conseiller 
du président américain, M. 
Henry Kissinger, et le pre­
mier ministre Chou En-Lai, 
mais sert de plate-forme de 
négociations actuellement 
entre les officiers chinois et 
plusieurs grandes sociétés 
américaines.
• L’Egypte espère quadru­
pler sa production pétrolière
au cours des neuf prochaines 
années grâce à l’adoption 
d’une nouvelle politique de 
concessions qui a déjà per­
mis de conclure quatre ac­
cords importants au cours 
des deux derniers mois. Les 
compagnies impliquées sont 
Mobil Oil, Esso et Trans­

world dont la plus grande 
partie des activités seront ef­
fectuées en mer. La produc­
tion actuelle est de 12 mil­
lions de tonnes — une tonne 
équivaut à sept barils — et 
l’objectif d’ici 1982 est de 50 
millions de tonnes.
• Les Travailleurs unis de 
l’automobile insisteront a u 
cours de leurs prochaines né­
gociations collectives sur le
temps supplémentaire et 
l'âge de la retraite. Ces né­
gociations touchent General 
Motors, Ford et Chrysler.
• Les Etats-Unis ont réduit 
de 20 pour cent leurs impor­
tations de viande canadienne 
au cours du premier trimes­
tre de 1973.

CANADA
• Columbia Cellulose Ltd., 
une société dont le contrôle 
vient d'être acquis par le 
gouvernement de la Colom­
bie • Britannique, amassera 
quelque $10 millions de pro­
fits cette année, a prédit en 
fin de semaine M. James 
Sinclair, ex-administrateur de 
l’entreprise. Au cours d’une 
entrevue, M. Sinclair a souli­
gné que la compagnie avait 
prévu originalement des bé­
néfices nets de $6 millions.
• Après la pénurie de l’es­
sence, voilà que l’Amérique 
est menacée d’une sévère pé­
nurie de produits alimentai­
res cette année si les condi­
tions climatiques continuent 
d’être aussi sévères. Un des 
facteurs de cette pénurie, a
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La dernière innovation dans le monde maritime américain s'appelle le "Jetfoil". L'embar­
cation, d'un poids de 100 tonnes, a été conçue à l'usine de la Boeing à Seattle, Washing­
ton. On peut y loger 250 passagers qui seront transportés à une vitesse de 50 milles à 
l'heure. Le "Jetfoil'' est décrit comme un navire supérieur à tous les aéroglisseurs qui l'ont 
précédé parce qu'il offre une randonnée beaucoup plus douce sur une surface agitée. Cette 
performance est attribuable à ses pattes beaucoup plus longues. Un certain nombre de pays 
se sont montrés intéressés à acquérir le "Jetfoil" qui sera prêt à conquérir le marché en 
1974.

Menace de rationnement de 
l'essence en juin aux USA

WASHINGTON - C’est 
au cours des prochaines 
semaines que le gouverne­
ment Nixon décidera d’im- 
poser un rationnement 
obligatoire du pétrole et 
de l’essence à moteur, au 
terme des audiences publi­
ques qui commenceront au 
début du mois de juin.

Le secrétaire adjoint au 
Trésor, M. William Simon, 
président du comité sur la 
politique pétrolière, a indi­
qué hier qu’il n’envisa­
geait aucun rationnement 
obligatoire, à moins que le 
système de contingente­
ments volontaires décrété 
il y a deux semaines ne 
se traduise par un échec.

Pour sa part, le vice-

president aux approvision­
nements de pétrole brut 
de Gulf Oil Co. (US), M 
J. G. Coates, a déclaré la 
semaine dernière à LA 
PRESSE que ce rationne­
ment obligatoire était iné­
vitable. “puisqu'il est im­
pensable que les sociétés 
pétrolières suspendent 
l’augmentation de leurs 
prix en faveur d’un par­
tage rationnel des disponi­
bilités".

“C’est la loi de l’offre et 
de la demande, de souli­
gner M. Coates.”

Les critères du 
rationnement

Le système volontaire

adopte par Washington in­
vite les compagnies à res­
pecter leurs engagements 
avec toutes les sociétés in­
dépendantes, sur une base 
de pourcentage plutôt 
qu’en fonction de quantités 
fixes, tout en desservant 
les secteurs les plus stra 
tégiques de l’économie.

Même si M. Simon a 
précisé hier que Washing­
ton ne croyait pas devoir 
étendre le système de ra­
tionnement aux consom­
mateurs, plusieurs milliers 
de stations-services o n t 
déjà commencé à militer 
le gallonnage à la pompe

Remous dans l'industrie 
de l'optique en Ontario

TORONTO (PCI - La plus 
importante société de pro­
duits optiques au Canada, 
Imperial Optical Co. Ltd., a 
le pouvoir d’influencer l’émis­
sion de licences aux opticiens 
en Ontario, a révélé en fin 
de semaine le député libéral 
d’Ottawa-Est, M. Albert Roy.

M. Roy a indiqué que l’en­
treprise, qui fabrique 70 pour 
cent des montures et lentilles 
de lunettes vendues au Ca­
nada, a des liens directs ou 
indirects avec les membres 
d e l’Ophtalmie Dispensing 
Board of Ontario, l’organisme 
de contrôle de l’industrie op­
tique.

M. Sydney Hermant, presi­
dent de Imperial, a des parts 
dans des compagnies dirigées 
par les membres de cet or­
ganisme, a expliqué M. Roy.

M. Marc R a y m o n d. de 
Kingston, ex-président de 
l’Association Ontarienne des 
opticiens d’ordonnance, a ré­
vélé que M. Roy avait solli­
cité l’appui de l’association.

“Mais l’association a refusé 
de cautionner ou de condam­
ner les propos de M. Roy, a 
déclaré M. Raymond.”

M. Raymond a insisté pour 
dire que de nombreuses ru­
meurs circulaient à propos 
d’lmperial Optical. “11 est de 
notorité publique, a-t-il souli-

révélé le ministre ontarien de 
l'Agriculture, M. William Ste­
wart. est la baisse dramati­
que des stocks de blé tant au 
Canada qu’aux Etats-Unis.
• Eastern Provincial A i r- 
ways (EAP) a obtenu l’auto­
risation d’exploiter un service 
de vols nolisés entre les Ma­
ritimes et les Etats-Unis jus­
qu’à la fin de 1977, a révélé 
le président de l’entreprise, 
M. James Lewington.
• Trans-Canada Pipe Lines 
relèvera de 10.2 pour cent le 
prix de vente du gaz naturel 
dans le sud de l’Ontario et le 
Québec, contre 2.4 pour cent 
dans la région de l'Ouest. Tel 
est le nouveau tarif autorisé 
par la Commission nationale 
de l’énergie qui a permis au 
transporteur de relever ses 
prix de 8.6 pour cent en 
moyenne.
• Les prêts généraux con­
sentis par les banques à
charte canadiennes ont dimi­
nué de $101 millions à $25.78 
milliards au cours de la se­
maine qui s’est terminée le 9 
mai.

gne, que Sydney Hermant est 
un grand bailleur de la 
caisse électoral du Parti con­
servateur.”

Il a ajouté que les mem­
bres de l’Ophtalmie Dispen­
sing Board peuvent être nom­
més par le gouvernement ou 
élus par les opticiens. “Mais 
il n’v a jamais eu d’élec­
tions.'”

Le président du conseil, M. 
George Nelms, un opticien 
d'Ottawa, a nié qu’impérial 
soit propriétaire d’actions

dans son entreprise, a l’in­
star de William Davies, opti­
cien de Hamilton et égale­
ment membre de l’Ophtalmie 
Dispensing Board.

Quant à Ed Brook, un 
autre membre du conseil et 
gérant général de Braddock 
Optical Co., il a déclaré igno 
rer si Impérial possédait des 
parts dans son entreprise 
“Seul M. Hermant peut le 
savoir” a-t-il expliqué.

M. Hermant est actuelle­
ment au Brésil.

r La BEI peut'dle 
vous aider.7

Nos représentants seront aux endroits ci-dessous 
indiqués de 9:00 a.in. à 5:00 p.m.

Mercredi
le 23 mai 197“

Dorva I
S. Bayer
Hôtel Hilton
Aéroport de Mtl
Laval
G. Benoit
Le Viconte Motel
1313. des Laurentides

Pte-aux-Trembles 
J. Bruneau 
Hôtel de Ville de 
Pte-aux-Trembles 
11953 est N.-Dame

Jeudi
ie 24 niai 1973

Chomedey
L. Dupuis 
Chomedey Inn Ltd, 
590, boul. Labelle 
Mtl-Est— Anjou 
J. Bruneau 
Motel Lido 
5905 est,
Métropolitain, Mtl

Pointe-Claire
J.-J. Ledoux 
Hôtel de Ville de 
Pointe-Claire 
451, boul. St-Jean

L

En tout temps, vous pouvez communiquer avec un 
représentant de notre succursale.

Si vous avez besoin d'un prêt à terme pour vous 
établir en affaires, développer ou moderniser 
votre entreprise et que vous ne pouvez l'obtenir 
ailleurs à des termes et conditions raisonnables, 
rencontrez notre représentant.

mmonipmiBHrmiNnusimu
110 ouest, boul. CRÉM AZIE, suite 601 
Montréal 351. Qué. — Tél. 382 2891

V
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Chasse aux 
sorcières : 
36 victimes

• instructif

Un réseau impliquant des personnalités
LONDRES (Reuter) Un 

hebdomadaire britannique à 
grand tirage a révélé, hier, 
l'existence d'un réseau de 
prostitution aux ramifications 
internationales dans lequel 
seraient compromises des 
personnalités britanniques 
haut placées.

Selon le “News Of The 
World", l'existence de ce ré­
seau a été portée à la con­
naissance de la police britan­
nique, en janvier, à la suite 
de perquisitions dans des

boutiques de littérature or- 
nographique.

L’affaire, à propos de la­
quelle le premier tninistre 
Edward Heath est régulière­
ment tenu au courant, serait 
suivie de très près par les 
services de contre-espionnage 
britanniques, soucieuxdc 
prévenir toute tentative de 
chantage. Le réseau dispose­
rait de contacts en France, 
aux Etats-Unis et en Allema­
gne fédérale, ajoute le jour­
nal.

Le ministère de l'Intérieur 
et Scotland Yard se sont re­
fusés à commenter ces infor­
mations.

• utile
• illustre

Tous lis samedis dans

Ha presse'

livraison à domicile

874-6911

PATNA, Inde (Reuter) — 
Au moins 3G personnes ont 
été tuées par La foule dans 
l’Etat de Bihar, dans le 
nord-est de l’Inde, au cours 
d’une vague de lynchage dé­
clenchée par des rumeurs 
voulant que des sorciers et 
des sorcières auraient kid­
nappé et empoisonné des en­
fants.

Des rapports officiels émis 
hier à Patna révèlent que 
des personnes soupçonnées 
d’être des sorciers ou des 
sorcières ont été sommaire­
ment assassiné au cours de 
la fin de semaine. Plusieurs 
vieilles femmes ont été brû­
lées vives sur des bûchers.

Les corps de deux enfants 
et de deux adultes lynchés 
ont été retrouvés hier dans 
la ville de Chapra, à 20 mil­
les de Patna. Il a été révélé 
que l’on avait injecté du poi­
son aux enfants et que ceci 
avait conduit à l'assassinat 
des deux adultes. Le juge du 
district devait toutefois révé­
ler que les enfants ont suc­
combé à une intoxication ali­
mentaire.

Le ministre Kedar Pandey, 
de Bihar, a signalé que les 
victimes de la furie de la 
foule étaient pour la plupart 
des mendiants, des hindous, 
des mahométans et des vieil­
les femmes.

Des jeeps du gouverne­
ment, surmontées de puis­
sants haut-parleurs, ont par­
couru toute la région, averti- 
sant la population qu'il ne lui 
appartenait pas d'appliquer 
la justice.

photo Jean Goupil, LA PRESSE

331 ans et deux jours après que Maisonneuve...
Le 331e anniversaire de la fondation de Montréal s’est célébré hier à la Place d’Armes, avec 
la participation de la Compagnie franche de la Marine. Et aujourd’hui, c’est, selon le senti­
ment ou le goût des intéressés, la reine Victoria, Dollard des Ormeaux, le Dr Chénier, ou 
encore le fait d’avoir congé, qu’on célèbre . ..

la pressa.

tourisme
le cahier qui vous ap­
prend a voyager écono­
miquement.

• divertissant

«imkmh

EN NOMINATION A LA CORPORATION DES
ÉLECTRONICIENS DU QUÉBEC

"au Panthéon de la Renommée"
La Corporation des Electroniciens du Québec, 
lors de son congrès annuel qui se tiendra à 
Val d'Or. Abitibi, les 1. 2. 3 juin 1973. se 
propose a rassemblée generale de ses mem 
bres. de nommer M J E C Dumoulin au “Pan­
théon de la Renomme*’*

Parrainé par le president actuel. M Jacques 
Valois, cette nomination couronnera 20 an­
nées d'effort, de ténacité, rie succès, de ce 
president fondateur

M J.E.C. Dumoulin est dans le metier depuis 
plus de 35 ans

Lors de la dermere guerre mondiale. •! fit parti d'un contingent de techniciens 
nouvellement diplômes en radar, (arme secrete d’alors} pour se rendre en 
Grande Bretagne assurer les succès de l'aviation Royale Canadienne

du lundi au vendredi: 8h a.m. à 8h p.m. 
le samedi: 8h a.m. à 5h p.m.

Délice de Gourmets
15 plats chauds èfc 10 plats froris

BUFFET CHINOIS 
CANADIEN

_ fi.lll • * (|u»<OU-
•% # I-hivcs

Bill wongS
7965. boni Décatie 

Rpseumlioiis 731 8702

De retour a la vie civile, il se consacra a son metier, a sa nombreuse clientele, 
a ses confreres du metier II fut un des directeurs fondateurs de l'AP.E.I. 
{Association Professionnelle des Electroniciens Indépendants)

En 1952. au lancement de la T V a Montreal, il s'associait son frere J. Robert, 
sous la raison sociale Oumoulm & Freres' ; quinze (15) ans de service inté­
gré et competent auprès d une clientele de plus en plus nombreuse et satisfai­
te forçait Dumoulin & Freres a agrandir son champ d’action

A l'automne 1966. Dumoulin h Freres s incorporait RE. Oumoulm TV. Inc. 
était enregistre et de ce fait additionnait a son service la vente de téléviseurs, 
d'appareils stereos du plus haut standard de qualité une raison de plus de 
bien servir le metier et la clientele

Ballotte par lis 21 sections en province, il devra se soumettre au verdict de 
ses confreres et s’il y a lieu, accepter de servir encore1

J E C. Dumoulin servira d'exemple et son nom passera à l'histoire de la Corpo­
ration des Electroniciens du Quebec pour avoir su servir, encourager, vaincre 
malgré et envers tous

'VS'-' V V..- • 
S* ;'>&V

BETOURNAY & CRONE
OPTOMÉTRISTES

WËMSmfSÊMÉ

.

L * Betournay — S. R. Crone — J. P. Cardinal — C. Lemire 
P. Meunier — S. Mongeon — L. Morneau 

EN VILLE, au septième 842-3241. poste 676
Fairview-Pointe Claire, niveau du Promenoir 697-4870, poste 242 
les Galeries d'Anjou, niveau du Promenoir 353-3300, poste 341

Le gros

avec la 
garantie

Dustbane, le plus polyvalent des fabricants 
canadiens de machines et de produits d'entre­
tien pour les immeubles commerciaux, garantit 
toutes ses fabrications. C'est ainsi que ses 
machines ont une garantie exceptionnelle de 
service ininterrompu et que les clients ont 
l'assurance d'être satisfaits.

* <

y Satisfaction garantie
“Dustbane affirme que les qualités inhé­
rentes des revêtements de sol sont pleine­
ment mises en valeur lorsqu'on emploie 
régulièrement ses machines, ses fournitu­
res et scs méthodes. Quelles que soient vos 
exigences de propreté dans les immeubles, 
Dustbane vous garantit l’efficacité de scs 
produits et de ses services. Votre argent 
vous sera remis si vous n’ètes pas 
satisfait.”

D Dustbane Enterprises Limited
C.P. 8381, Ottawa, Ontario K1G 3K1 
(613) 745-6861

Concessionnaires
S. M. Bouchard Liée 
2Q68-55e avenue 
Dorval, Que.
Téléphone: 514-631-4526

ou contactez 
le concessionnaire 
des produits Dustbane 
de votre localité.

.ES

MAUXSWLANGUE^i
PAR PIERRE BEAUDRY

(collaboration spéciale)

Priorité au français
A la suite de ma chronique du 19 février dernier, j’a­

vais reçu de M. Jacques Barrière, directeur du Service de 
la circulation de la Ville de Montréal, une très aimable let­
tre me remerciant pour ma critique et me promettant la 
correction souhaitée.

J’ai maintenant le grand plaisir de publier ci-dessous 
une seconde lettre de M. Barrière, du 15 courant, ainsi que 
des photos des panneaux qu’elle accompagnait.
Monsieur Pierre Beaudrv,
“LA PRESSE”, Montréal.
Cher Monsieur,

Grâce à votre intervention, certains panneaux de signa­
lisation porteront des inscriptions en meilleur français. J’ai 
pensé vous faire plaisir en vous donnant deux plaques, l’an­
cienne et la nouvelle, concernant le clignotement du feu 
vert. Ce changement s’effectuera prochainement à quelque 
quatre-vingts intersections à Montréal. /

Merci de vos conseils — ils ne sont pas tombés dans 
l’oreille d’un sourd.

Sincèrement vôtre,
Jacques Barrière, ing.

Même si le texte utilisé représente mon second choix, 
parce qu’apparemment ma première, suggestion n’était pas 
réalisable sur le plan graphique, je tiens à rendre hom­
mage à l’ouverture d’esprit que M. Barrière a si généreu­
sement manifestée et, surtout, à son respect pour la lan­
gue.

Merci et chapeau bas!

L'homme le plus
MOSCOU (UPI) - 

L’homme le plus vieux du 
monde, Shirali Mislimov, a 
célébré son 168ènie anniver­
saire en travaillant dans son 
jardin et en marchant son 
petit kilomètre quotidien, 
rapporte la presse soviétique 
qui ne manque jamais l’anni- 

| versaire de ce patriarche.
Mislimov vit avec sa 3ème 

j femme, Hartun âgée de 107

vieux du monde
ans, dans le village de Ba- 
zavu, en Azerbaïdjan.

Le secret de Mislimov?
“Je me lève tôt et je me 

couche après 10 heures du 
soir. Je n’ai jamais dormi 
dans la journée. J’ai essayé 
de fumer une fois dans ma 
vie — il y a 50 ans: mais 
j’ai été malade au bout de 
trois ou quatre bouffées et je 
n'ai plus jamais essayé de­
puis.”

Ancien panneau.

PRIORITE

Nouveau panneau.
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VIRAGE

CARRIERES et PROFESSIONS

i ■ OUSKI

OFFRE D'EMPLOI
LE CEGEP DE RIMOUSKI 
requiert les services d'un

PROFESSEUR ET SUPERVISEUR
De stages en éducation spécialisée pour la prochaine annee scolaire
QUALIFICATIONS:
— Les candidats devront posséder un diplôme universitaire de pre­

mier cycle en psycho-pédagogie, en psychologie ou (equivalent:
— Les candidats devront avoir une experience pratique dans le do­

maine psycho-pédagogique;
— Ils devront faire preuve d’une capacité certaine d évaluer des sta­

giaires tant dans leur travail pratique qu'au niveau de la personna­
lité:

— Une bonne connaissance du milieu institutionnel et collégial est 
fort souhaitable

TRAITEMENT:
Selon les normes du Ministère de l'Education.
Avantages sociaux usuels.
Toute candidature devra parvenir au Directeur des services pédagogi­
ques avant le 25 mai à 1 7:00 heures.

Les candidats sont pries de joindre les reteves de noies de leurs
études universitaires à leur envoi.

CEGEP DE RIMOUSKI
60 OUEST, RUE DE L’ÉVÉCHÉ, RIMOUSKI

LA COMMISSION SCOLAIRE DE VALLEYFIELD
PSYCHOLOGUES

FONCTION: le tôle principal du psychologue est de fournir une assis­
tance professionnelle aux élèves en vue de leur intégration et de leur 
adaptation en milieu scolaire et social.
QUALIFICATIONS: Posséder un diplôme universitaire terminal de 
premier cycle en psychologie.
TRAITEMENT: Selon la politique administrative et salariale du Minis­
tère de l'Éducation (document no 25).
SVP. faire parvenir votre demande au plus tard le 25 mai 1973 au:

DIRECTEUR DU PERSONNEL 
LA COMMISSION SCOLAIRE RÉGIONALE SALABERRY

47. rue PERREAULT 

Salaberry-de-Valleyfield, Que.

VENDEUR BILINGUE
POUR LA DÉMONSTRATION 

D’ÉQUIPEMENTS MOTORISÉS
Manufacturier en vue d'équipements motorisés recherche 
les services d'un homme ambitieux et motivé pour contac­
ter des demi-grossistes et les distributeurs. Salaire et 
commission supérieurs à $1 5,000, voiture fournie et dé­
penses défrayées par la compagnie.
Veuillez adresser un résumé à :

CASE 13631 LA PRESSE

DEMANDES
traducteurs langues étrangères — consultants aux Relations Exté­
rieures — secrétaires et artistes publicitaires.

CONFIDENTIEL 
430 Bonsecours, app. 1 

Vieux Montréal 127

LA COMMISSION SCOLAIRE DE SAINT-EUSTACHE
requiert les services

d'un DIRECTEUR DES SERVICES FINANCIERS

ATTRIBUTIONS:
Sous l'autorité du directeur général, le directeur des services fi­

nanciers planifie, organise, coordonne et évalué l'ensemble des activités relati­
ves à la trésorerie, a la préparation du budget, a la comptabilité, au centrale et 
â la vérification, aux méthodes et procédures de gestion.

Il avise le directeur general et assiste les autres directeurs de services et les 
directeurs d'ecoles au sujet de la gestion des finances de la commission 

Il évalue le personnel sous sa responsabilité.
Il accomplit toute autre tâche que lui confie le directeur général.
Il fait partie de l'éguipe de gestion des cadres supérieurs

QUALIFICATIONS REQUISES:
— Diplôme universitaire en sciences commerciales ou en 

administration ou avoir obtenu ou Ctra en voie de (obtenir, une re­
connaissance professionnelle en comptabilité (C.A., C.G.A. R.I.A.).

— De trois (3) a cinq (5) années d’expérience pertinente, 
(expérience en vérilication de municipalités ou commissions scolai­
res et ou expérience dans organismes ayant systèmes de comptabili­
té par tonds, acceptée comme expérience pertinente.

Fane parvenir votre application ainsi pire votre curriculum vitae event le 2i 
mai 1973 au:

Directeur general
Commission Scolaire rie Saint-Eustache 
1. rue De Bollefcuilln 
Saint-Eustacho 
(DEUX-MONTAGNES)
J7R2J6

SOCIETE CANADIENNE
recherche

INGÉNIEUR EN IRRIGATION
EXIGENCES:
— Ingénieur civil, membre de la C.I.Q., spécialisé en irriga­

tion;
— Expérience d'au moins 7 ans dans les systèmes d’irriga­

tion on territoire somi aride;
— Citoyenneté canadienne.

SALAIRE:
Entre S1 5.000 è $18,000 par année et diverses indemni­
tés.

LIEU:
Afrique du Nord

Adresser "curriculum vitee"e:

CASE 13629LA PRESSE

REPRÉSENTANTS DEMANDÉS
Excellent avenir dans la vente Spécialités chimique pour (industrie 
alimentaire. Formation technique ou chimique nécessaire à des rencon­
tres avec Inspecteurs fédéraux. Vétérinaires ou Bactériologistes ou 
encore Représentants connaissant le domaine pharmaceutique.
Le candidat devra être bilingue.
Excellent salaire et bénéfices sociaux. Entrainement intensif. Repré­
sentation dans la région de Mnntrêal.

terne a: Laboratoires Choisy Ltée 
C P 6,
Louiseville. P.Q

X; •

•x \
•X ’

HOSPITALIÈRE
•j: A TEMPS COMPLET
j: SERVICE DE NUIT

RÉSIDENCE MAISON NEUVE 
2300 NICOLET 

jij 527-2161

ARCHITECTES
DEMANDÉS

3 ans d'expérience au Canada
TELEPHONERA:

il
MLLE DROUIN

627-4771

V.
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Le prochain salon du livre: 
Pourquoi pas à Saint-Tite?

par Jean-Claude TRAIT
envoyé spécial de, LA PRESSE

QUEBEC — La guerre est décla­
rée. D’un côté les partisans ferme­
ment décidés à maintenir, coûte 
que coûte, le salon international du 
livre du Québec à Québec; de l’au­
tre, ceux qui rêvent de voir cet 
événement littéraire se dérouler à 
Montréal.

Mesquineries et jalousies ne sont 
pas chose nouvelle entre ces deux 
villes, mais elles ont rarement at­
teint une telle intensité. Que ce soit 
au niveau des grands manitous du 
livre, au niveau des éditeurs et des 
libraires, au niveau du public, on 
se passionne pour cette bisbille, on 
donne son avis, on argumente avec 
ardeur, on en arrive presque aux 
gros mots...

Au cours de ces derniers jours, 
durant ce fameux salon internatio­
nal du livre de Québec, nous avons 
profité pour recueillir les propos 
avancés par les protagonistes des 
deux camps. Nous vous les livrons 
pour ce qu’ils valent, sans arrière 
pensée, sans parti pris.

M. Lucius Laliberté, président du 
Salon ouvre le feu, sans précipita­
tion, sûr de lui: “Je puis affirmer 
aujourd’hui, dernier jour de ce 
salon, que le succès est non seule­
ment atteint, mais qu’il a dépassé 
nos espérances. L’an passé, en tant 
qu’organisateurs, nous avons reçu 
des centaines de poignées de mains 
pour notre réussite. Cette année, 
les poignées de mains affluent par 
milliers. Notre premier but est, 
comme vous le savez, de servir et 
de promouvoir la littérature et les 
auteurs québécois. Peu importe que 
notre action ait pour théâtre Qué­
bec ou Montréal. Pour ma part, — 
et je suis bien à l’aise d’en parler 
en dehors de tout chauvinisme, 
étant originaire de Granby — le 
salon tenu à Québec, plus précisé­
ment à Sainte-Foy, a fait ses preu­
ves. Alors que, lors des années 
précédentes, les pseudo salons du

livre organisés à Montréal ne fu­
rent que des fiascos.”

“Notre second but est d’égaler la 
foire du livre de Bruxelles, sur tous 
les plans, voire même de la dépas­
ser. Ce qui devrait se produire dès 
l’an prochain pour peu que les gou­
vernements municipaux, provincial 
et fédéral nous apportent une aide 
monétaire plus concrète et surtout 
plus conséquente.”

Nous deviendrons alors en impor­
tance le deuxième salon internatio­
nal du livre mondial, juste après 
Francfort. Pour 1974, d’ores et 
déjà, nous prévoyons la participa­
tion d’une trentaine de pays (le 
double de cette année), un millier 
d’éditeurs (soit 250 de plus) et 300 
kiosques (soit presque le double).”

“Nous envisageons toujours de 
maintenir le salon à Sainte-Foy, 
sur l’emplacement de l’Université 
Laval, car nous y avons trouvé 
toute la collaboration possible de la 
part du conseil universitaire et du 
conseil du pavillon d’éducation phy­
sique et des sports. Leurs techni­
ciens et leurs spécialistes nous ont 
déjà assurés de leur précieux con­
cours. On nous a reproché que l’en­
droit choisi était situé loin du cen­
tre-ville de Québec. Or, la majorité 
de la population de Québec réside 
plus près de l’Université que des 
environs du Chateau Frontenac. 
Bon nombre de voies rapides mè­
nent à l’Université et le service 
d’autobus y est efficace.”

"Parlons maintenant du problème 
Montréal ou Québec comme site du 
salon du livre 1974, problème qui a 
fait couler beaucoup d’encre et qui 
en fera couler beaucoup encore. Je 
suis un fervent partisan de Québec. 
Plus que Montréal, cette ville re­
flète le vrai visage francophone de 
toute notre communauté nord-amé­
ricaine. Notre devanture de com­
merce, qui fait que nous sommes 
différents des autres sur ce conti­
nent, c’est donc notre visage, notre 
aspect, notre langage, notre am­
biance. Les Européens, traditiona­
listes par excellence, se retrouvent

un peu chez eux à Québec. Les 
Américains, plus aventuriers, plus 
amateurs de changements se re­
trouvent à leur grande satisfaction 
dépaysés dans notre vieille capi­
tale.

“Je me cramponne à Québec 
parce qu'il y a tant de choses dif­
férentes comparativement à ce que 
Montréal peut présenter. Je ne vois 
pas pourquoi on ne continuerait pas 
à se servir de l’attrait touristique 
de Québec, attrait qui a fait ses 
preuves en !S72, et davantage en­
core en 1973. En outre, Québec, 
par son aspect, offre un abri pour 
la culture beaucoup plus valable 
que Montréal.”

“Toutefois, si, dans l’avenir, il se 
révèle plus rentable de déménager 
le salon du livre de Québec à 
Montréal, je serai le premier à le 
recommander et à m’y plier. Pour 
l’instant, je n’en vois pas la néces­
sité puisque, tel qu’il se déroule, le 
salon du livre est une véritable 
réussite, nous avons le carnaval 
qui attire des milliers de montréa­
lais. Pourquoi n’en serait-il pas de 
même pour le salon du livre? 
Montréal a eu l’Expos et Terre des 
Hommes: les gens de Québec s’y 
sont rendus en masse, comme ils 
se rendront en masse à Montréal 
pour assister aux futurs Jeux 
Olympiques. Laissons donc à Qué­
bec ce qui appartient à Québec en 
évitant de tout centraliser sur 
Montréal.”

Il est évident que toute la popu­
lation de Québec et des environs 
emboîtent le pas derrière M. Lu­
cius Laiiberté. Elle a vu naître ce 
salon, elle l’a vu vivre, elle a par­
ticipé directement à sa réussite, 
elle en tire aujourd’hui, touristique- 
ment parlant, des fruits non négli­
geables, elle ne veut pas le donner, 
maintenant qu’il “marche”, à la 
grosse métropole.

Quant aux éditeurs, ils avancent 
des opinions fort partagées. La ma­
jorité d’entre eux — Québécois ou 
Européens — vivent à Montréal. Les

partisans de Québec déclarent que 
pour eux, la tenue du salon à Qué­
bec est une occasion de nouer plus 
solidement des liens avec les librai­
res et la population de la vieille 
capitale qu'ils ne visitent que rare­
ment au cours de l’année, et ap­
puient sans réserve la position de 
M. Laliberté.

Les éditeurs partisans de Mont­
réal, tout aussi nombreux, formu­
lent une argumentation inverse.

Québec, disent-ils, c’est bien beau 
mais, malgré son site de capitale 
n’est en fin de compte qu’une ville 
de province qui ne dépasse pas le 
demi-million d’âmes. Et ils ajou­
tent: “Si l’on veut égaler et dépas­
ser Bruxelles, ville internationale, 
il faut lui opposer une autre ville 
internationale. E n installant le 
salon du livre à Montréal, nous in­
stallons alors automatiquement et 
réellement un salon international. 
L’aéroport international est tout 
proche, le métro, le service des au­
tobus, le service des taxis, le ser­
vice hôtelier, tout parle en faveur 
de la métropole.

Rien n’enpéche, continuent-ils, la 
tenue d’un salon régional du livre 
à Québec. Au contraire. Mais sur 
le plan international, Montréal 
seule est capable d’affronter la 
concurrence européenne. A Québec, 
cette année, le salon du livre a ac­
cueilli environ 1100 milles person­
nes. A Montréal, ce chiffre aurait 
été au moins quadruplé, ne serait- 
ce qu’en raison de la population 
métropolitaine... six fois plus im­
portante. Européens et Américains, 
visiteurs d’un éventuel salon du 
livre à Montréal, ne seraient nulle­
ment empêchés de se rendre à 
Québec voir de plus près ce fa­
meux fait français dont on nous 
rebat les oreilles. D’autant plus 
que les éditeurs sont avant tout des 
hommes d’affaires plus désireux 
d’écouler leurs produits que de 
s’appittoyer sur le côté folklorique 
d'une minorité qui a su conserver 
— fort bien d’ailleurs — l’héritage 
ancestral.

L’un de ces éditeurs (dont nous 
tairons le nom) plus sarcastique, y 
est même allé de cette réflexion: 
“Vouloir qualifier d'international un 
tel événement se déroulant dans la 
ville de Québec est un non sens. 
Tant que nous y sommes, pourquoi 
pas mettre ce salon sur pied, dès 
l’an prochain, dans le cadre si pit­
toresque de la municipalité de 
Saint-Tite?”

Ces livres ont 
fait fureur...
par Jean-Claude TRAIT

envoyé spécial de LA PRESSE

QUEBEC — Il est toujours inté­
ressant lors d’un salon ou d’une 
foire du livre, de savoir quels sont 
les ouvrages qui ont. plus que d'au­
tres, connu la faveur du public. 
Pour ce. nous avons interrogé de 
kiosque en kiosque les principaux- 
éditeurs exposants tant européens 
que québécois. La question posée: 
"Quels ont été les titres les plus en 
demande?”

M. Lionel François Lavinet (des 
éditions du Seuil, Paris): "En pre­
mier lieu, et haut la main. Kamou- 
raska. d’Anne Hébert, s’est littéra­
lement arraché; la collection Com­
bat toujours aussi populaire ( L'Ex­
périence chilienne, les Tupamaros, 
Mon Ame n’est pas à vendre), a 
vu rapidement son stock disparaî­
tre.’’

M. Roland Lebrun (de Diffusion- 
Québec, des Editions Québécoises 
et des Editions Vert Blanc Rouge, 
Montréal): “Chez nous, ce qui s’est 
le plus vendu, c’est la bande dessi­
née BO. auprès des adolescents 
comme auprès des adultes.”

M. L.-E. Thierry (des Editions 
Lemcac, Montréal): “Incontesta­
blement, la Sagouine, d’Antonine 
Maillet, a été notre best-seller no 
1, ainsi que Don L'Orignal, égale­
ment d’Antonnine Maillet, qui a ob­
tenu le prix du gouverneur général 
du Canada.”

M. Rolf-Pierre Puis (des éditions 
Gallimard, D e n o ë 1, Mercure de 
France, La Table Ronde, Paris): 
“Les livres les plus en demande à 
notre kiosque ont été Le Choc du 
Futur (Denoël), L'Homme éternel, 
Le Matin des magiciens, L’Aveu, 
Z, tous de la collection Folio-Galli­
mard”.

Mlle Manon Mercier (des éditions

La Presse, Montréal): “Tous nos 
ouvrages ont connu le succès, mais 
plus particulièrement La Naissance 
et Rampa l'Imposteur.’’

Mme Pauline Vincent (des Edi­
tions de l’Homme, Montréal, et des 
Editions Marabout, Bruxelles I : 
“En ce qui concerne les éditions de 
l'Homme, la demande a été très 
forte pour le Guide de la Haute Fi­
délité et Mozart raconté en 50 
chef-d'oeuvres. Au kiosque Mara­
bout. le choix des visiteurs s'est 
porté sur Les Bob Morane et les li­
vres de littérature Fantastique.”

Mme Meynaud ( Editions Nouvelle 
Frontière, Montréal, éditions algé­
rienne et soviétique): "Les livres 
scientifiques soviétiques en général 
se sont le mieux vendus, ainsi que 
les livres politiques algériens. Du 
côté productions québécoises, nous 
avons eu beaucoup de succès avec 
le volume intitulé La Régionalisa­
tion municipale au Québec, publiée 
par Nouvelle Frontière.”

M. Michel Abaziou (des Editions 
Flammarion, Calmann-Lévy, Gar­
nier, Robert, Paris): “C’est diffi­
cile à dire: toutefois, je signalerais 
quelques titres: Les Robos. d’Isaac 
Azinov, Noëlle aux Quatre-Vents, de 
St-Alban, le Goéland, de Jonathan 
Livingston.”

M. Mancel (des Editions Marne 
et des Editions Desclée de Brower, 
Paris): “Deux collections surtout 
ont retenu l’attention, et se sont 
fort bien vendues: La Bibliothèque 
d'études psycho-religieuses et la 
collection d'art de l’Ecole du Lou­
vre.”

Mlle Danièle Coulombe (des Edi­
tions Trauong, Amsterdam) “Nos 
ouvrages, tous publiés en français, 
bien que saisis momentanément à 
la douane parce que supposément 
pornographiques, ont attiré nom­
bre de visiteurs à notre kiosque. 
Les plus en demande ont été Elena 
en Transes et l'Art érotique.”
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"DELIVRANCE”
2e film "DEALING''

ToooiU* à votre portée.

Le lien
Version française "The touch en couleur

GILBERT BECAUD
OLGA GEORGES-PICOT
dans

un homme £ 
libre

k
un film de
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PLACE VICTORIA Tel : S78 1451

UNE 
OEUVRE 

DENSE 
ET FORTE... 

UN BEAU 
FILM SUR 
L'AMOUR 
PASSION 
— Le monde
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“LE LIEN” 
est sublime
PlaytoyMag

Quel tact ! 
Quel brio, 
quelle griffe
la Figaro

Elliott Qould, Bibi Andersson, Max ion Sydow 
Un Film de

Inÿmar Bergman

y IM
VnnnHHRiix

Horaire: 7 15 et9.30

3180 rue BÉLANGER
722-0302
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NOTA BENE: Le Bureau 
de surveillance du ciné­
ma, organisme crée par 
le gouvernement du 
Québec, a approuve cha­
cune des annonces de 
cinéma paraissant dans 
nos pages, et conformé­
ment àlaloisurleciné- 
ma.

JUSQU'AU 27 MAI ’

CLAUDE
LANDRÉ
1474 est. tue Ste-Calhetine 

RESERVATION: 
523-1131 — 521-6666

1J0HN WAYNE Dans ses 2 
plus grands succès
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MATINÉES SPÉCIALES S2 
ETUOIANTS : SAMEDIS 26 MAI. 2 JUIN A 14 HOUVERT 7 00 

COMMENCE 835

SPECTACLE
EST UH

SCANPALE

14 au 27 mai
(Relâche le 21 )

Billets S6, S5. S4 Demi-tarif 
sur billets S6 etudiants- âge 
d'or (début semaine)
EN VENTE: CCA. 1822 ouest 
Sherbrooke (sous-sol) et Place 
des Arts.
Billets demi-tarif en vente 
â CCA seulement.

Agences 8< CHARGEX, 
932-2234.

THEATRE PORT-ROYAL 
PLACE DES ARTS

CINE-PARC
BOUCHERVILLE

kvliXOvIl 70 ttl \t*! tSl Til tMMIS

m Réservations 844 1793
Métro Laurier, sortie Gilford—4664, rue Sf-Denis

LUNDI ESI LE JOUR DU 
POULET FRIT 

AUTANT OUE VOUS POUVEZ EN MANGER

MERCREDI EST IE I0URDU 
POISSON FRIT 

AUTANT QUE VOUS POUVEZ EN MANGER

710 ouest, Sainte-Catherine 
(en face d'.Eaton) 864 -7163 

1236 ouest. Sainte-Catherine 
861 6273

POUR LE MEILLEUR BUFFET CHAUD 
ET FROID EN VILLE...

“Tout le monde 
au Fort!”

de midi à 14h30 du lundi au vendredi

TOUT CE QUE VQUS PQUVEZ MANGER!
Seulement

MOUJARO Æ

Jowmonf
LA MAISON DES 28 OEUCIEUSES 

CREMES GLACEES 
DEJEUNERS 

O'HOMMES D'AFFAIRES 
ET.REPAS FAMILIAUX 
PALOUROES FRITES 

SOUPE AUX PALOURDES 
FEVES AU FOUR B0ST0NNAISE"

LICENCE COMPLÈTE

S345
RÉGALEZ-VOUS! RÉGALEZ-VOUS!

/Votre ROTI OE BOEUF succulent 
et autres plats chauds vous mettront 

l'eau a la bouche.

Nos salades fraîches, croustillantes 
et variées, plairont a tous les gouts.

Notre plateau de viandes froides assorties 
pour satisfaire votre appétit

Plat de poisson chaque vendredi

la soupe du chef Koctenuk

Choix de desserts

La caletwre

6705 Chemin Côte-de-Liesse
Le "Fort" vous offre ses aménagements msurpassables pour conven­
tions. conferences, forum d'information, caucus de ventes, manages, 
banquets, receptions, etc 10 salles et salons pour accommoder de 10 
a lOOO personnes.

Renseignements et réservations — 739-2311

Stationnement gratuit — Canes de credit Ame*. Dînai». Charge*. Carta Blanchi

SYMPH0RIEN
Texte de MARCEL GAMACHE

DENIS DROUIN 
ROBERT DESROCHES 
GILLES LATULIPPE 
PAUL BERVAL 
DENISE ANDRIEUX 
SUZANNE LANGLOIS

GEORGES CARRÈRE 
YOLANDE CIRCE 
LOUISE RÉMY 
JULIETTE HÜOT 
JANINE SUTTO

Théâtre des VARIÉTÉS
I 4530 Awiut EapjnaoM. Montréal 177

7 heuies et 
11 heure p M

RESERVATION

526 2521
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) CBF — Préluda au soir 
Prélud# solennel (Strauss); orch. 
philh, d* Berlin, dir. Bohm. — 
Quintette A cordes en do majeur 
op. 29 (Beethoven): Quatuor Ama­
deus et Cecil Arcmowitz.

) CBF — Les Musiciens par «ux-ml- 
mes
Interview evec Michel Corbox» 
chef de choeur et chef d'orches­
tre, par Jean Deschamps.

I CBF — Sur toutes les scènes du 
monde
"Le plus petit amour du monde" 
de Miklos Gyarfas et "Le Ma­
nège" de Lanford Wilson.

} CFDM — Place des Arts 
Oeuvres de: Sibelius et Rameau.

0 —CKVL Chefs-d'oeuvre d'Allema­
gne
Les Six Concert! Brandebourgeols 
de Bach avec l'Orchestre de RSO, 
Berlin, dir. par Lorin Maazel.

! CFDM — L'Art et le monde 
L'Age d'Or de St-Germain-des- 
Prés.

t CBF — Miniatures 
May the God Wit Inspire" (Pur­
cell) — Toccate en mi mineur 
(Ravel) — "Hark all ye lovely 
Saints" (Weelkes) — "Danse des 
esprits sacres" extr. d' "Orphée" 
(Gluck) — Elude en fa mineur 
op 10 no 8 (Chopin) — Rondo du 
Quatuor en ré pour flûte (Mo­
zart) — Elude en sol dièse mi­
neur op. 25 no 6 (Chopin) "Hush 
no more" extr. de "The Fairy 
Queen" (Purcell) — "Sérénade" 
extr. du Quatuor A cordes op. J 
no 5 (Haydn): London Chamber 
Concert, Viado Perlemuter. piano, 
the Purcell Singers, et The Wig- 
more Ensemble.

S CBF — Les Chefs-d'oeuvre de la 
musique
Concerto no 4 en sol mineur 
(Rachmaninoff): Philippe Entre- 
mont, pinao, el orch. de Philadel­
phie. dir. Ormandy. — "Cendril- 
lon" Suite de ballet (Prokofiev): 
orch. symph. de la Radio de Mos­
cou, dir. Rozhdestvensky.

9 CKVL — Musique de Beethoven 
Concerto no 1 en do ma|. pour 
piano avec Leon Fleisher at I'Or- 
chesire de Cleveland dir. par 
George Szell.

CKVL — Symphonie de minuit 
Symphonies no 3 en mi-bém. el no 
4 en ré min de Schumann avec 
l'Orchestre Wiener Volksoper dir. 
par Edouard Remoortel.
CBF — Vienne la nuil 
La vie et l'oeuvre de Telemann. 
Concerto en la mineur pour flûte 
à bec, viole de gambe et cordes: 
Solistes de Vienne, dir. Bottcher. 
— Cantate "Ouvrez toutes les por­
tes du monde et laissez entrer le 
Roi de Goire": Theresa Stich 
Randall. Kurt Equiluz. Ernst 
Schramm et Choeur et Orch. de 
l'Opéra National de Vienne, dir. 
Bottcher. - Concerto en ré maieur 
pour trois trompettes, deux haut­
bois et orchestre: L ensemble de 
la Société Telemann, dir. Schuize. 
CKVL — Sonates
Sonates en la et en ré de Schu­
bert avec Arthur Grumiaux (vio­
lon) et Robert Veyron-Lacroix 
(piano).

MARDI
9:03 CBF — Au risque de vous plaire

"La petite Eglise (Fallot): Roland 
Gerbeau. — "Ave Mari Stella" 
(Marciak): Chorale des Jeunesses 
Musicales de France, dir. Martini. 
— "Comme un lys" (Littleton): 
Petits chanteurs de Saint-Laurent, 
dir. Littleton. — "L'homme blanc 
dans l'Eglise Noire" (Gérald): 
Chorale "A Capella", dir. Corne-

Eva. — "Trlmazo" (Fiolklore): 
loup — "Les Cathédrales" (Anne 
Sylvestre). — Antienne "Puerl He- 
braecrum ": Choeur dee moines de 
l'Abbaye St-Pierre de Solesmes, 
dir. Gajard. — Petite fugue en sol 
mineur (Bach): E. Power Biggs, 
orgue.

12:00 CKVL — Festival des orchestres
Musique nostalgique et contempo­
raine avec les orchestres de Fran­
kie Carle. Ronnie Aldrich, Jimmy 
Dorsey, André Kostelanetz, Peler 
Nero et autres.

12:0S CBF — Concert populaire
"Valse Méphisto" et "Rhapsodie* 
hongroises" nos 1 et 2 (Lint). — 
Rahpsodies roumain#* nos I et 2 
(Enesco): orch. de Philadelphie, 
dir. Ormandy.

1:13 CBM — Afternoon Concert
Oeuvres de: Schubert. Bach, Tele­
mann.

2:00 CBF — Airs d'opéra
Ouverture de "Sémiramldt" (Ros­
sini): orch. phil. de New York, 
dir. Bernstein. — Extr. de "Kho- 
vantchina" (Moussorgsky): Irina 
Arkhipova, et orch. du théStre

* Boichoi, dir. Khaikin — Extr. do 
"Prince Igor" (Borodina): Ivan 
Petrov, et orch. du théâtre Boi­
choi, dir. Khaikin. — Extr. da 
"La Dame de pique" 
(Tchaikovsky); Galina Vichniev- 
skaia, et orch. du théâtre Boichoi, 
dir. Ermler. — Extr. de "Opritch- 
nlk" (Tchaïkovsly): Yourl Maxou- 
rok, et orch. du théâtre Boichoi, 
dir. Khaikin. — Extr. de "Boris 
Godounov" (Moussorgsky): Elena 
Obratzova, et orch. du théâtre 
Boichoi, dir. Ermler. — Extr, 
d'"Eugène O n e g u I n e"
(Tchaikowsky): Alexandre Ognivt- 
zev, «t orch. du théâtre Boichoi, 
dir Gaouk.

3:00 CBF — Festivals du monde
Festival de Saint-Déni*.
Des oeuvres baroques de Rameau, 
Vivaldi et Haendel. — Danses sa­
crées et profanes pour harpe et 
orch. (Debussy). — Divertimento 
(Bartok): Ensemble Collegium 
Musicum de Strasbourg.

S:3I CBF — Jazz et Blues
"Slytark" (Mercer): Sonny Rol­
lins. — "Interlock" (Orena): 
Charles Orena, saxophone, Brian 
Moffat, batterie, David Pritchard, 
guitare, Pete Robinson, piano, »t 
Bruce Cale, contrebasse — "In­
formation" (Leduc)l Plerra 
Leduc.
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12:00

1:00
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VARIETES/LA SEMAINE

Hommage à Lelouch
En hommage à sa contribution ou cinéma, le cinéaste Claude 
dente du jury du Festival de Cannes, une caméra d'argent et

HORAIRES
aNEma

ALOUETTE: "Déviations" : 14:35, 
17:50, 21:10. "Nuit après nuit": 13 00, 
16:15, 19:30.

ANJOU : "Cabaret" : 13:50, 17:35,
20.40. "Les Intrus": 12:15, 16:00,

20:00.

ARLEQUIN: "Les démons de |a mo­
to": 14:45. 18 05. 21:25. "Commando 
du sergent Blynn": 13:15, 16:35, 19 55.

ATWATER (cinéma 1) : "Sleuth" : 
13:30, 16:00, 19:00, 21:30.

ATWATER : (Cinéma 2) : "César et 
Rosalie": 13:15, 15:20, 17:25, 19.30, 
21:30.

AVENUE : "Neilson Affair" : 12:50,
14:50, 16:55, 19:00, 21:05.

BEAVER: "Fear of love": midi, 
14:00. 16 00. 18:00, 20:00, 22:00.

BERRI : "Le flingueur" : 14:45. 18:15, 
21:45. "La chevauchée des sept 
mercenaires": 13:00, 16:30,20:00.

BIJOU : "Les hfttesses de l'air" : 12:20, 
15:36, 21:48. "Camp special no 7": 
13:46, 17:02. 20:18.

BONAVENTURE : "Is there sex after 
death?": 12:15, 15:00, 17:10, 19:25, 
21:40.

CANADIEN : "Caresses intimes" :
13.00, 16.00, 19:00, 21:05. "Sexy
Baby" j 14:25. 17:25, 20.30.

CAPITOL : "Five Fingers of Death" :
12:15, 15:00, 17:10. 19:35, 21:40.

CHAMPLAIN : "On s'fait la valise. 
Docteur... I" : 12:05, 15:20, 18 40,
22:00. "28 secondes pour un hold-up" : 
13:40, 17.00,20:20.

CHATEAU : "Les monstres du châ­
teau" : 14:25, 17:50, 21:20. "Le châ­
teau des chiens hurlants" : 12:50,
16:10, 19:4C.

CHEVALIER : "4 hommes aux poings 
nus": 13:10, 16:41, 20:12. "Le fils': 
14:41. 18:12, 21:43.

CINEMA CINQ: "Heat": 19 30. 21:30.
CINEMA DE MONTREAL: "Les ma­

chines du diable". "Les folles amours 
d'une mineure". "Le tueur frappe 
trois fois".

CINEMA DE PARIS : "Mol y' en vou­
loir des sous" : 12:00, 14:00, 16.00, 
18:00, 20:00, 22:00.

CINE-PARC CHATEAUGUAY : "Ruck 
et son complice". "Cent millions ont 
disparu".

CINE PARC ST-HILAIRE : "La con­
quête de l'Ouest". "Le capitaine 
Nemo et la ville sous-marine" : à 
compter de 18:30.

CINEMA 7e ART: "Le lien": 19:15, 
21:30.

CLAREMONT : "Hitler, last ten days": 
12:10, 14:00, 15:50, 17:40, 19:30, 21:20.

COMMODORE : "Chicago 1929". "Les 
malheurs d'Alfred". ' Ça n'arrive 
qu'aux autres".

COTE-DES-NEIGES 
"Images" : 13:00,
21:00.

COTE-DES-NEIGES 
"Cabaret" : 13:35,

CREMAZIE i "Le 
Paris".

DAUPHIN: Salle Renoir: "Bananas": 
13:30. 15:30, 17:30, 19:30, 21:30.
Salle McLaren : "Il était une fois 
dans l'Ouest": 15:00. 18 00, 21:00.

DOLLARD (cinéma 1): "Légende de 
Lobo". "Dumbo l'éléphant rose" : 
à compter de 19:00.

DOLLARD (cinéma 2): "Charly & the 
Angel". "Cinderella" : à compter de 
19:00.

ELECTRA 
hurlants" 
monstre 
21:20.

ELYSEE : 
blond avec 
19:30. 21:30.
Salle Eisenstein : "Le charme discret 
de la bourgeoisie" : 13:30, 15:30,
17:30. 19:30, 21:30.

EROS : "Four dimensions of Greta" : 
13:15, 16:00, 18:45, 21:30. "World sex 
report" : 14:40, 17:30, 20:15.

EVE : "The adult version of Jekyll & 
Hyde" : 10:00, 12:50, 15:45. 18:35,
21:30. "Ride hard, ride Wild": 11:35, 
14:30. 17:25, 20:15.

FESTIVAL : "Wr: mysteries of the 
Organism" : 19:30, 21:30.

FLEUR DE LYS: "Moi y en a vouloir 
des sous": 12.00, 14.00, 16.00, 18.00,
20.00, 22.00.

GRANADA : "Légende de lobo". "Dum­
bo l'éléphant rose" : 18:15.

GREENFIELD PARK (cinéma 1): 
"Charly A the Angel". "Cinderella": 
18:30.

GREENFIELD PARK (cinéma 2) "Top 
sensation". "La révélation": 18:15.

IMPERIAL : "La sexualité au travail": 
12:45, 15:40, 18:40, 21:40. "L'obsédé 
sexuel" : 14:15, 17:15. 20:10.

JEAN-TALON: "Les Chariots font 
l'Espagne" : 20:05. "Sissl face a son 
destin": 18:10, 21:45.

KENT: "Charly & the Angel": 12:50, 
15:35, 18:30, 21:25. "Cinderella":
14:20, 17:20, 20:15.

LA SCALA: "Docteur Jivago": 12:50, 
16:50, 20:00.

LAVAL (cinéma 1): "Charly & the An­
gel". "Cinderella" : 18:30.

LAVAL (cinéma 2): "Le despote cruel". 
"Le marquereau" : 18:15.

LOEW'S : "High Plains drifter" : 11:00, 
13:00, 15:00. 17:00, 19:00, 21:00.

LONGUEUIL: "Le despote cruel". "La 
peur aux tripes" t 19:30.

LUCERNE : "House that driped blood". 
"Asylum": 18:10.

MERCIER : "Orange mécanique" : 
13:45, 16:10, 19:00, 21:30.

MIDI-MINUIT : "Salon de massage": 
12:45, 15:40, 18:35, 21:25. "Les leux 
d'amour chez les jeunes filles" : 
14:10, 17:10. 20:00.

MONKLAND : "Valachl Papers": 14:10, 
17:55, 21:50. "Black Gun": 12:30,
16:15, 20:10.

OUTREMONT: "Yellow Submarine": 
14 00. "Les bidasses en folie" : 16.30. 
"Le distrait": 19 00. "Les dix corn-

•mandements": 21:00.

PALACE : "Wicked Wicked" : 13:25,
15:25, 17:25, 19:25, 21:25. 

PAPINEAU: "La saignée": 15:00, 
18:25, 21:50. "La loi des gangsters" : 
13:15, 16:40, 20:05.

PARC: "Les hôtesses de l'air": 18:00, 
21:15. "Camp spécial no 7": 19:35. 

PARISIEN : "Le despote cruel" : 12:00, 
15:15, 18:35, 21:50. "Trois filles nues 
sur l'ile Robinson" : 13:45, 17:00,
20:20.

PIERROT : "Le droit de naître" :
17:23, 19:26, 21:29.

PLACE VILLE-MARIE : "Class of
44" : 12:35, 14:20, 16:05, 17:50, 19:45, 
21:40.

PLACE DU CANADA : "Godspell" :
13:00, 15:00. 17:15. 19:30. 21:40. 

PLACE VILLE-MARIE (petit cinéma): 
"Two People" : 12:15, 13:55, 15:40, 
17.20. 19:15, 21:10.

PIGALLE : "Salon de massage" :
10:00, 12:50, 15:45, 18:40, 21:40. "Les 
jeux d'amour".: 11:25, 14:20, 17:15, 
2010.

PLAZA: "Caresses Intimes": 13 00, 
16 00. 19.00, 22:05. "Sexy Baby" : 
14:25, 17:05, 19:45. 22:15.

PUSSYCAT: "Casting Call": mid!,
14:35.. 17:05, 19:45, 22:15. "Gabriel- 
le": 13:20, 15:50, 18:30, 21:00.

REGAL : "Chicago 1929". "Les mal­
heurs d'Alfred". "Ça n'arrive qu'aux 
autres".

RIVOLI: "Non' |e suis vierge": 14:55, 
18:15, 21:30. "Les désaxés": 13:10, 
16:30. 19:45.

Salle Hermès : "Oh Calcutta": 20:00, 
22 00.

SAVOY : "They only kill their mas­
ters": 12 40, 16 18. 19:45. "Soylent 
Green" : 14.30, 18:05, 21:37.

SEVILLE : "Sound of Music" : 14:00, 
20:00.

SNOWDON : "The Chaplin review" :
12:50, 14:50, 16:50, 18:55, 21:00.

VAN HORNE: "Lost Horizon": 13.00, 
15 35. 18:10, 20:45.

VENDOME: "Un homme libre": 13:25, 
I5î30. 17:35, 19 25, 21 3s.

VERDUN: "Orange mécanique"
17:40, 21 40. "Chère Louise"
22:15.

VERSAILLES : Salle Rouge: 
monstres du château". "Le 
des chiens hurlants": 18:10.
Salle bleue "Non, je suis vierge". 
"Les désaxés": 19:00. 20.30 

VI AU : "Orgissimo". "L'étrangleur de 
Boston". "Baby Love".

VILLERAY : "Le parrain" : 13:30,
16:45. 70 15.

WESTMOUNT SOUARE : "Heartbreak 
Kid" ; 12:55, 14:55, 16:55, 18:55. 21:00. 

YORK : "Last tango !n Paris" : Du
mar. au jeu. : 20:30. Vend. ; 17:00. 
Matinées ; 14:00.

téléphoto PC

Lelouch a reçu des mains de l'actrice Ingrid Bergman, prési­
de cristal.

En Cour pour avoir 
"poussé" des disques 
sur les ondes anglaises

100,000 volts 
dans la batterie 
de son orchestre

GILBERT BECAUD, accompagné sur scèn# par seize musiciens dans un 
spectacle Intitulé : "Super Bécaud", 20 ans de chansons" 8 la salle 
Wilfrid-Pelletler de la Place des Arts. Reliche c« soir. Les représenta­
tions reprennent mardi jusqu'à samedi.

par Christiane BERTHIAUME

Ce que Gilbert Bécaud doit considérer comme le 
clou de la soirée là cause de l’emphase qu’il y met et 
la présentation qu’il fait) c’est sa nouvelle chanson : 
“L’Indien”.

Alléguant que la réalité rejoint parfois la fiction, il 
faut croire, si on se fie à lui. que cette chanson sur les 
Indiens en colère fut écrite six mois avant les événe­
ments de Wounded Knee. En les appelant, mes frères, il 
dit sur les Indiens des choses qui n’ont rien à voir avec 
les événements américains. Dans un éclairage vert pour 
accentuer les traits du visage et lui donner un air plus 
noble (?), Il parle de ceux qui ont fait de l’ile verte : 
New York, en se nommant Aigle noir et en disant ces 
choses sur le même ton puéril que des séries américai­
nes de télévision peu subtiles.

Cette nouvelle chanson de Gilbert Bécaud ne chan­
gera pas la face du monde. Bien innocente, elle ménage 
la chèvre et le chou et dit ce qu’on sait déjà dans un 
style aussi superficiel que lorsqu'il chante “Les Clubs 
Méditerranée, ce n’est pas fait pour les chiens... la soli­
tude, ça n’existe pas !”

Même si elle veut montrer le contraire, cette nou­
velle chanson prouve bien que Gilbert Bécaud n’a pas 
changé. 11 écrit toujours des chansons naïves et susureu- 
ses qui ne feraient pas de mal à une mouche.

Court spectacle que M. Bécaud présente à la salle 
Wilfrid-Pelleticr : moins de 75 minutes. Le contenu ne 
rachète pas le temps. Il fait peu de chansons au total : 
environ 15. Et trouve le moyen, pour en éviter, de re­
prendre les couplets de quelques-unes après les applau­
dissements (ce qui n’est plus excusable au bout de la 
troisième chanson).

Le public complaisant applaudit fort Bécaud quand il 
dit nous devoir bien ça depuis le temps qu’il vient au 
Québec : de nouvelles chansons et un grand orchestre.

Il en profite d’ailleurs beaucoup de ce fameux or­
chestre de 16 musiciens, en le faisant jouer fort pour 
commencer et en le laissant se manifester seul bien sou­
vent.

Ajoutons d’autre part que la qualité de cet ensemble 
de musiciens est de donner au spectateur l’irnpession 
qu’il écoute un disque de Bécaud, le personnage en plus, 
en chair, en os et en énergie.

Tous vêtus de noir (Bécaud est en bleu pâle, lui), ils 
font beaucoup de bruit et jouent une musique douce­
reuse. Lorsque les trompettistes, au repos, font des mou­
vements de gymnastique comme des majorettes de ser­
vice, on se croirait, en fermant les yeux, dans une chic 
discothèque.

Gilbert Bécaud a prêté quelques volts en trop à ses 
musiciens. Avec les années, il s’est, en effet, assagi. Il a 
perdu de son dynamisme mais garde les mêmes tics. 11 
tourne toujours le dos au public, fait des pirouettes, 
frappe du pied et tape dans le dos de ses musiciens tel­
lement fort qu’on craint à certains moments d’en rece­
voir un dans la salle. Après la deuxième chanson, son 
col de chemise est ouvert et pendant tout le spectacle, il 
s'emploie à met! re sa cravate à pois de travers non par 
habitude mais sur commande.

Avec cette façon qu’il a dans ce spectacle de rac­
courcir les anciennes chansons et d'allonger les neuves, 
cela permet à Bécaud d'interpréter d'une part “Je t’ap­
partiens”, “La maison sous les arbres”, “La solitude”, 
“Je t’attends”, “Viens danser”, “Le bateau blanc” et 
aussi “Je reviens te chercher”, “Et maintenant”, 
“Quand il est mort le poète”, “Soeur Marie” et, entre 
autre, une chanson écrite avec Charles Aznavour (“at­
trapé au vol, dit-il, parce qu'il s’est cassé une jambe”) 
qui, ais-je deviné (?), s’intitule : “Marie”.

Bergman fait l'unanimité

13 45, 
18:20,

"Le*
château

m
(Cinéma 1) : 

15:00. 17:00, 19:00,

(Cinéma 2): 
, 16:00. 18:25, 20:50.

dernier tango à

SALLE CLAUDE-CHAMPAGNE — 
Epreuves-concerts d'élèves de l'école 
Vincent d'Indy. Ce soir à 20 h.: 
Edouard-Montpetit, baryton; à 21 h.: 
Mireille Séguin, soprano. Entrée libre.

THEâlEe
CENTRE SAIDYE BRONFMAN (5170, 

Côte-Ste-Catherine) — "Kaddish", 
d'Allen Ginsberg: 20 h 30.

"Le château des chiens 
13:00, 16:15, 19:40. "Le 

du château" : 14:35, 17:55,

Salle Resnais : "Le grand 
une chaussure noire" :

VaRiËt
PLACE DES ARTS (Théâtre Port-Royal) 

— Ce soir â 20h30: Bernard Haller 
dans "Et alors?"

HOTEL WINDSOR (salle La Loire) — 
Spectacle de vieilles chansons Iran- 
caiscs à 20h30.

LE PORTAGE (HSIel Bonavenlure) — 
_ The Fall Guvs el Cliff Edwards.

PLACE DES ARTS (salle Wilfrid-Pelle- 
lier) — Ce soir â 20h30 : Gilbert 
Bécaud.

LE PATRIOTE (1474 esf, Ste-Catherl- 
ne) — Claude Landré t 21 h.

CHANGEMENTS
La liste ci-dessous re comprend que 
les changements à I horaire décidés par 
les stations ém,Urines depuis la paru­
tion du dernier Télé-Presse.

tele presse
au jour le jour

TV
LUNDI

8:00 © Tho Odd Couple

“The Princess”.

11:00 O CD Altitude 755

Inv.: Denise Brousseau, 
Gilles Houde, député, 
Muriel Millard, Dr Au­
gustin Roy, J. P. Berge­
ron.

LONDRES tUPI) - Neuf 
personnes, appartenant toutes 
au monde de la “Pop 
Music”, de la chanson, des 
disques, de la mode et de la 
radio, comparaissent au­
jourd’hui devant le tribunal 
de Bow Street pour répondre 
d’accusations allant du chan­
tage à la menace en passant 
par la tentative de corruption 
et d’obstruction à la justice.

Ce procès est l’aboutisse­
ment d’une enquête menée 
depuis deux ans par Scotland 
Yard, à la suite d'un article 
du journal “News of the 
World” qui avait écrit que 
certaines personnes peu scru­
puleuses essayaient de “pous­
ser” certains disques et cer­
taines chansons sur les ondes 
de la BBC par des moyens 
plus que déloyaux et malhon­
nêtes.

Les inculpés sont ‘la chan­
teuse Dorothy Squires (l’an­
cienne femme du nouveau 
James Bond de 1 ’é c r a n, 
Roger Moore), Janie Jones, 
mannequin qui a éga'ement 
donné dans la chanson "pop”, 
son ex-tnari John Dee, com­
positeur de chansons, Ruger 
Boulton, responsable d’une so­
ciété de disques, Jack Dabbs, 
ancien producteur à la BBC, 
Tony Powler, agent de diffu­
sion de disques, Eric Gilbert, 
employé d'un tribunal de 
banlieue, Clive Crawley, pro­
ducteur de disques et Len 
Tucker, agent de diffusion de 
disques.

L’affaire est simple. Il s’a­
gissait de “pousser” certains 
disques sur les ondes de la 
BBC, de les imposer pour 
“les enfoncer dans les oreil­
les” des auditeurs, de façon 
à en augmenter la vente. A 
cela tout ce beau monde 
s'employait chacun selon ses 
moyens auprès des produc­
teurs, des réalisateurs et au­
tres techniciens de la BBC. 
Cela commençait toujours par 
la séance de charme, les invi­
tations à dneri, les petits ca­
deaux. Puis c’était des week­
ends à la campagne ou des 
soirées fines à Londres, pour 
lesquelles les organisateurs 
s’ingéniaient à fournir à 
leurs invités de nombreuses 
jolies filles compréhensives. 
Si le procédé se montrait in­
efficace le groupe n’hésitait 
pas, déclare l’accusation, à

CHANGEMENTS

11:30 (D © ABC Wide World 

of Entertainment

“Salute to Humble Ho­
ward.” — Milton Berle 

et Burt Reynolds sont 
retirés de la liste des 
invités. Parmi les invi­
tes il y aura donc : Don 
Rickies, Steve Allen, Da­
vid Steinberg, Alex Kar­
ras, Don Meredith Ted 
Knight, Bill Russell, Mu­
hammad Ali, Redd Foxx. 
Dr Joyce Brotheres, Slap- 
py White, Merlin Olsen 
et Don Adams. (Ih30)
MARDI

1:00 (4) Family Affair

“Marooned.”

montrer les dents et passait 
au chantage et à la menace.

Miss Squires, qui a été lais­
sée en liberté provisoire et 
qui est notamment accusée 
d’avoir propssé des séjours 
au soleil dans les hôtels de 
luxe, tous frais payés, à 
Malte ou à Gibraltar et d a- 
voir fourni à ses invités des 
filles à gogo, a déclaré, hier, 
en sortant du cabinet du ma­
gistrat-instructeur: “C’est du 
gaspillage du temps et de 
l’argent publics. Je n’ai rien 
fait d’illégal. Je ne vois pas 
ce que l’on nous veut.”

Le mannequin Janie Jones 
et Eric Gilbert, accusés de 
recrutement de “call-girl” et 
de tentative d'obstruction au 
cours de la justice en faisant 
pression sur des témoins à 
charge pour qu'ils se taisent 
ou cachent la vérité, ont été 
maintenus en prison.

CANNES (AFP) - “Cris 
et chuchotements", dernier 
film du grand réalisateur 
suédois Ingmar Bergman, dé­
signé par la critique améri­
caine comme le meilleur film 
de l'année, a été présenté sa­
medi, hors compétition, au 
festival de Cannes, en pré­
sence de son auteur et de ses 
interprètes féminines, L i v 
Ullman, Harriet Anderson, 
Ingrid Thulin et Kari Sylwan.

Une unanimité respecteuse 
et admirative s'est manifes­
tée pour louer la maîtrise ci­
nématographique absolue de 
Bergman, son admirable sens 
plastique certaines images 
rappellent les tableaux de 
Vermeer ou de Rambrandt, 
le dépuillement et l’épure, 
voire l'ascèse de son style 
longs plans fixes et abon­
dance de gros plans sur les 
visages féminins, pour dé­
crire ce huis clos angoissant 
ou vivent trois soeurs mala­
des du corps ou de l'esprit.

Si la référence à l’oeuvre 
de Tchekov les trois soeurs

et ia cerisaie parait d'emblée 
évidente — grande maison à 
la fin du 19ème siècle où son 
étouffe et se consumine en 
chuchotements — c'est plus à 
Jean-Paul Sartre “L’enfer 
c’est les autres’’ et à Strind­
berg. La chambre rouge que 
ces cris de souffrance et de 
désespoir font penser.

C'est d’ailleurs un film en 
rouge et noir comme on dit 
en noir et blanc qu'offre 
Bergman : Sang, vin, murs, 
sols, tapis, meubles, vête­
ments, tout est rouge dans ce 
requiem écarlate, lent ballet 
de mort aux jeux savants 
d’ombres et de lumière.
Oeuvre testamentaire

Le réalisateur du “Sep­
tième sceau” et des “Fraises 
sauvages” a d'ailleurs sous- 
titré son oeuvre “Du rouge 
et quatre femmes".

Tous les thèmes de Berg­
man, fils d’un pasteur sué­
dois, se retrouvent cristalli­
sés dans "Cris et 
chuchotements" : Lutte du

bien et du ma!, angoisse mé­
taphysique, sexuelle, monde 
de l'enfance, de Dieu, ambi­
guité des sentiments et sur­
tout fascination exereee par 
la femme dont le film pré­
sente quatre portraits saisis­
sants et auraient conféré aux 
comédiens un prix d'interpré­
tation collective si l'oeuvre 
avait été en compétition à 
Cannes. Film exigeant, ambi­
tieux, désespéré, cet “enfer 
selon Bergman” est apparu à 
beaucoup comme l'oeuvre 
testamentaire d'un des plus 
féconds et authentiques créa­
teurs du septième art.

C’est avec simplicité et un 
peu de timidité que le grand 
metteur en scène a répondu 
aux journalistes, au cours 
d'une conférence de presse 
donnée exceptionnellement 
dans la grande salle du Pa­
lais des Festivals après la 
projection de son film.

Interrogé sur les deux acti­
vités qu’il mène de front, le 
cinéma et la direction du 
théâtre roval de Stockholm,

il a déclaré qu'il préférait 
franchement monter une 
pièce de théâtre. Faire du ci­
néma est une activité névro­
tique, quoique très stimu­
lante, a-t-il souligné : on fait 
trois minutes de film par 
jour. Au théâtre on répète 
dix semaines et si le jour de 
la générale le résultat n’est 
pas bon. on peut toujours es­
pérer que ce sera mieux le 
lendemain.

Alors qu'un journaliste lui 
demandait s'il avait l’inten­
tion de réaliser un film ins­
piré d'Ibsen ou de Strind­
berg, il a répondu : ces deux 
auteurs sont pour moi trop 
près de l'atmosphère du 
théâtre et je n'ai pas envie 
de les transposer dans un 
autre adaptation.

Quant aux réalisateurs qu'il 
préfère: Fellini. Brunuei, 
John Ford . .. a-t-il déclaré. 
A ces noms je pourrais en 
ajouter vingt, trente, cin­
quante metteurs en scène 
que j'admire et dont j'ai 
beaucoup appris.

r1 \
Troisième d'une série d'articles sur l'épargne en assurances.

Chez Wawanesa, l’argent 
que nous économisons 
aux jeunes maries c’est 
tout un cadeau de mariage.

Si vous ctes jeune, 
célibataire, et que vous 
conduisez, vous payez proba­
blement très cher pour votre 
assurance-auto.

Si vous vous mariez et 
êtes âge de moins de 30 ans, 
Wawanesa peut vous 
économiser beaucoup d’argent 
sur votre assurance-auto.

Ce n est pas que nous 
sommes de grands sentimen­
taux; c’est simplement que 
l’expérience nous a prouvé 
que les' jeunes mariés stint 
plus prudents.

Si vous êtes jeune marié 
vous avez sans doute besoin 
de tout l’argent que vous 
pouvez économiser. 
Appelez-nous. Cela pourrait 
être la deuxieme bonne idée 
que vous avez eue cette année.

Ils ont moins de réclama­
tions. ce qui nous permet de 
les assurer it meilleur compte, 
bit ce n’est pas tout. Nous 
leur accordons 10 mois 
pour payer leur assurance.

yÇT ’
Placez-vous sous notre aile.

bj.

w

ÜJawanesa
342-2211

ANGEMEtfJS CHANGEMENTS CHANGÇME
V.

8585 Boni. Décaric • 10548 Bout. Lajeuncsse • 56S8 Av. Verdun • 8.394 SI. Laurent • 3.326 est rue Ontario • 1228 est rue Mont-Royal 
6313 est rue Sherbrooke • 1280 Boni. Curé Labelle • 29b, Boni. d’Anjou, Chateauguay-Centre • Centres d’Aehats Pie IX •

PI. Airlie LaSalle • PI. Désy 6061 est H. Bourassa » 1402 Chemin Chanihly (face au Cent. d’Achats Jacques-Cartier).
A Quebec • 661-7741 » 2070 La Canardière • Centre d’Achats Ste-Foy.

Et aussi: Baic-Comeau 296-5517 » Chicoutimi 543-7791 • Drummondvilie 472-6165 • Granby 378-7171 •
Hull 771-5711 • Jolictte 756-8368 • Jonquière 547-9379 . Rimouski 723-7873 • Rivière-du-Loup 862-4197 •

Rouvn 762-6616 • Stc-Agathe 326-1422 • St-Jcan 348-2654 • St-Jérôme 438-1110 • Sept-lles 962-5541 •
Shawinigan 539-3430 • Sherbrooke 569-8817 • Thetford Mines 338-1566 • Trois-Rivières 378-4823 • Victoriaville 752-9650 •
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SYSTÈME DE VENTE GARANTIE • FINANCEMENT JUSQU'À 90°o 
(BROKERS) Immeubles Goulet Inc.

3130 es» rue SHERBROOKE
(COURTIERS)

Tel 526 6655

ADAM, commerciale, coin rue, revenu 
$4,752, comptant $12,000. Bilodeau 526- 
6655.

IW \* E U B L E S GOULET, COURTIERS 
AHÜNTSIC, 2-6. semi détaché, deux ga­
rages, comtant 55,000. Roger 526-6655.

IMMEUBLES GOULET COURTIERS 
AHÜNTSIC, Basile Routhier 1x6, 2x4", 
garage comptanf discutable, Mongeon 
526-6655.

__ IMMEUBLES GOULET. COURTIERS
ahuntsic. com Henri-Bours! 
commerces plus 7 bachelors, comptant 
*10,000. Monette 526-6655.

E JBLES GOULET, COURTIERS 
AHÜNTSIC, bungalow clair, hypothèque 
toit'neuf, prix S10.000. Boyer 526-6655. 

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS

AHÜNTSIC, "Prieur" cinq logis, (déta­
che) revenu 55,340, comptant 53,850. 
(389-6)15.
' fMM. BEAU "LAC" COURTIERS

ANJOU, duplex 1967. Bas disponible 
Sous-sol amenage. Garage, comptant 
51,800. J. P. La vigne, 254-6085.

:TGATE. COURTIERS 
ANJOU, bungalow familial. Il pieces, 
demande 539.500, baissera prix considé­
rablement pour offre rapide. Pas d'a­
gent. M. Leduc, 697-9040, soir 352-2086.

ÀSTERV1LLË BROSSARD 
A 10 minutes du centre-ville. Maison 5-6 
pièces, 5112 par mois. C.l. inclus, 676- 
9076.

AHÜNTSIC OUEST
Excellent cottage 6 pieces, 1% salle de 
bains, sous-sol lambrissé. S.V P. contac­
ter Mme Gisèle Laurin, 731-7741 ou 334- 
9882.

IMMEUBLES WESTMOUNT 4
__  A. E. LEPAGE INC. j

A MA BAIE, ( Pierrefonds), 9 pièces, 
soûs-sol fini, foyer, garage, grand ter­
rain^ 7*4%. Particulier. 344-4842 , 683- 
6462.
ANJOU, duplex détaché, salle jeu, ga­
rage, comptant 58.000. Côté 526-6655.

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS 
ANJOU p -détaché, re- I
venu: 5420 mois. inl.: 387-3991.

AUTEUIL, rues Pascal et Saiscn, 2 
bungalows, hypotheque 6%°o, affaire 
avantageuse. Thérèse Page, 667-3394, 
688-7212.

MARCEL PAIEMENT, COURTIER

AVENUE Rosemont, bungalow rénové,
6 pieces, prix S16.000. SI-Pierre 526-6655.

__IMMEUBLES GOULET, COURTIERS j
30e BEAUBIEN, 1-7%, 4-4%, revenu
55,076. comptant $6.000.

PREVOYANCE COURTIER,
_______ 727-3747. 731-4437__________ ;
AYLWIN, duplex nord Sherbrooke, très 
propre, prix SI5.000. Beaudry 526-6655.

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS 
AYLWIN, triplex commercial, local 
libre, propre, prix S20.000. St-Pierre ! 
526-6655.

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS 
BELOEIL, bungalow 6 pièces. 3 cham­
bres, salle a dîner, 15'xl8'. entouré de 
fenêtres panoramiques, sous-sol fini, 
foyr dans salle familiale, prix S37.000. 
comptant 54.000, appelez Guy Lemay 
467-0285, MLS.

IMM WESTGATE. COURTIERS
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DES ROSIERS
OUTREMONT

COTTAGE
Maison située près de tous les servi­
ces, 6% pièces, terrain 30’x 155*. 
Cuisine moderne, 3 chambres, 2 
garages, entrée privée, occupation 
rapide si désiree. Prix demandé 
$32,500.
Mrne Raymonde Trudeau 733-3668

OUTREMONT 
AVE MAPLEWOOD

Sur la montagne, residence déta­
chée. moderne, 1963, 5 chambres,
3 . salles de bains, jolie chambre de 
bonne, boudoir, salle de jeux, 2 
loyers naturels; plancher du hall et 
de la salle à dîner en ntarhre blanc, 
garage double, jardin. L’n vrai plai­
sir a taire visiter.
Claude Gouban 332-9728

OUTREMONT 
AVENUEGLENCOE

Paroisse St-üermain, cottage déta­
che. 9 pieces, salon avec foyer natu­
rel, salle a dîner séparée, boudoir 
avec |K»rtes françaises ouvrant sur 
patio, cuisine, dînette et buanderie,
4 chambres, 3 • salles de bains, sal­
le de jeux, bureau, garage avec en­
trée privée, jardin. Etat impecca­
ble.
Claude Gouban 332-9728

AHÜNTSIC
Cottage style espagnol, 7 pieces plus 
accueillante salle familiale. Près 
métro Henri-Bourassa. libre immé­
diatement. Prix $23,000. Exclusivi­
té.
Marcel Hobitaille .387-1910

ROSEMONT
Duplex otfrant 2 logements de 4 
pièces en très bonne condition. Fai­
tes oflre.
Thérèse Caron 259-3398

ANJOU
Situé dans un secteur tranquille, 
duplex semi-détaché construit en 
1970 otfrant 2 logements de 5 pie­
ces. sous-sol fini. 2 systèmes chauf- 
tage indépendants. Pour visiter. 
Thérèse Caron 259-3398

A L'AVENIR. 
DITES SEULEMENT:

Des Rosiers
C E ST TOUT DIRE

845-1144
Courtiers en Immeubles 
et Prêts Hypothécaires.

À SACRIFIER 
Nouveau Brossard 

4 BUNGALOWS
3 chambres, salon, cuisine, dinet­
te 24 x 40, spécial SI5,945. Aussi 
6 autres modèles à partir de $12,- 
995.

BROSSARD 875-6220 
LONGUEUIL 521-5226

MONTREAL-NORD
DUPLEX DE LUXE

Direction: Henri-Bourassa vers l'est |us- 
qu'à Lacordaire, vers le nord jusqu'à 
Duplessis, vers l'est jusqu'au boul. Rol­
land, de là suivez les enseignes.

J. P. CHARBONNEAU
Maison modèle 

12112 boul. Rolland
322-0310 352-0318

CARTIERVILLE, bord de l'eau. Rèsi- 1 
dence superbe exclusive. 10 pièces, 
bâtie 1969. Piscine chauffée. Terrain 
12,900 pieds carrés. Faut voir pour ap- ; 
précier. Mme Bertran, 739-5246.

BEAUCHESNE. COURTIERS, 388-1171 
CARTIERVILLE, bungalow, 5, sous-sol, 
garage, libre, grand terrain. 353-9408. 
CHABOT, 6x4, hypotheque 8 ., réduit 
$20,000, comptant $5,000. Roqer 526-6655.

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS 
CHAMBLY-SHERBROOKE, huit loge­
ments, revenu $7,000. Comptant discuta­
ble. Loranger 526-6655.

IMME U BLE S GOULET. COURTIERS 
CHAMBLY, semi-split bungalow, 8 piè­
ces, salon foyer, plafond avec poutres, 4 
chambres â coucher, sous-sol fini, com­
plètement paysager, prix $22.000, comp­
tant $5,000, balance a fermes, hypothè­
que $12,000 à 63.4°o, téléphonez 658-5345 

| ou 658-8951.

CHATEAUBRIAND, 1-5, 2-3, revenu
, $2,664, offre raisonnable, pour fin de 

succession, entre 6h et lOh soir, 279- 
! 5928._________________

CHATEAUGUAY. Bas Comptant, jo II 
bungalow (split-level) 5 pièces, brique 
et pierre. 2 salles de bains, grande 
salle de séjour, bureau dans sous-sol 

; fini. Grande cuisine, salle à manger,
: garage, enlièrement paysager. Patio ar­

rière. Grand terrain sur coin. Face 
école. Près toutes commodités. Repris 

, compagnie d'hypothèque. 6%°i>. Doit 
vendre immédiatement. Meilleures of­
fres acceptées. Termes faciles. Occupa­
tion immediate. 866-4491.

CHOMEDEY, superbe bungalow, comp­
tant $3,000.

PREVOYANCE COURTIER, 
727-3747, 731-4437

BELANGER, 8x4’ a, non chauffé, revenu 
$6,768, comptanf $10,000. St-Pierre 526- 
6655.

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS 
BELLERIVE, bungalow "Pointe-aux- 
Tremb es" foyer narurels, vue excep­
tionnelle. 389-61)5.

IMM, BEAU "LAC" COURTIERS

BER RI, quatre logements, garage, re­
venu $4,536 pour S32.000. Bilodeau 526- 
6655.

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS

BOSSUET, duplex, superbe, semi-déta­
ché, libre immédiatement. Comptant 
$5,850. (389-6115).

M. BEAU "LAC" COURTIERS

BOUCHERVILLE, cottage, 4 chambres, 
foyer, bar, salle jeu, ores école, C.I.T. 
$181 pas d'agent. 655-4346.
BOUCHERVILLE, bungalow, cause 
transfert, 8 pièces, garage double, 
foyer, 2 salles de bain, sous-sol ter­
miné. Intérêt 634nb. Mensualité SI84. 
tout compris. Comptant à discuter. 
Pour informations: Chantal Trudel 655- 

I 7611. 767-9260.
IMM. WESTGATE, COURTIERS 

BOUL. ROLLAND. Duplex neuf. ïu- 
xueux. 2-5% plus sous-sol (31 ?) fini. Ga­
rage Près autobus. Centre d'achats, 
écoles. Maison modèle 11623 Boul. Rol­
land 'nord Henri-Bourassa). 259-2757, J. 
Robert Blouin, contracteur. 
BOURBONNIERE, triplex commercial, 
rénové, prix S19.000, comptant $4,000. 
St-Pierre 526-6655.

IMMEUBLES GOULBT. COURTIERS 
BROADWAY, 3-5’j. fermées, modernes, 
$23,800.

PREVOYANCE COURTIER.
__ 727-3747, 73)-4437__________

BROSSARD, BUNGALOW NEUFS, 
PETIT COMPTANT, RENSEIGNE- 
MENTS CONSTRUCTEUR, 676-4332. 
BROSSARD, maison 8 pièces, 2 foyers, 
salle jeu, lavaqe, qarage, clôluré, tapis, 
etc., $26,500, 678-8666. __

, BROSSARD, Section "P", beau cottage 
1 semi détaché de 5 grandes pièces, ter­

rain clôture, tapis mur a mur. Dans 
salon et escalier. Capital intérêt et 
taxes $160 par mois. Huguette Cloutier 

. 672-6450 ou 676-9903. MLS.
v • 5TGATE. COURTIERS

BROSSARD, cottage semi détaché, 5 
pièces, situé près école, autobus, doit 
vendre. Prix $16,750. Faites une offre. 
MLS Appelez Lise Brunelle 672-6450 ou 
671-6783.

IMM. WESTGATE. COURTIERS
BROSSARD, occupation 1er septembre 
Bunqalow 8 pièces, 5 chambres à cou­
cher, garage. Prix demandé $21,900. 
Vous devez voir. Bon bargain!. MLS. 
Appelez Lise Brunelle, 672-6450 ou 671- 
6783.

tMM. WESTGATE. COURTIERS 
BROSSARD, m a g n i f i g u e cottage 4 
chambres a coucher, parfait état, salle 
a manger et de séjour en L. Salle de 
famille, lavoir et cuisine, foyer, on de­
mande seulement S32.500. MLS. S'adres­
ser a Mme R. Bruyere. 672-6450 ou 659- 
5987.

IMM. WESTGATE, COURTIERS 
BROSSARD, bungalow très intéressant, ; 
8 pièces, 4 chambres à coucher, garage 
double, près des écoles et centre com­
mercial. On demande $28,500. Hélene 
Gagné. 672-6450 ou 670-9158.

IMM. WESTGATE, COURTIERS 
CAN DI AC, cottage impeccable à vendre 
immédiatement. Salle de séjour et à 
manger en L. Grande cuisine, 3 cham- 
bres a coucher, MLS. $25,500. Veuillez 
téléphoner à Madame R. Bruyère, 672- 
6450 ou 659-5987.

IMM. WESTGATE, COURTIERS 
CANDI AC, split-level Laurier Park, 7 
pièces, 3 chambres à coucher, foyer 
dans salle de famille, prix: $32,500. Tél. 
à Jean-Pierre Beaudry à 676-7955, 678- 
0007. Courtier Jean Beaudry.
CANDIAC, joli bungalow avec garage et 
entrée privée, 5 pieces 3 chambres à 
coucher, salle familiale de 24xîl au 
sous-sol. $152. par mois, taxes capital et 
intérêt Pour information Gilbert John­
son 672-6450 ou 659 2117.

IMM. WESTGATE, COURTIERS 
CAPITOL, "Vimont" bungalow, pieces 
spacieuses, sous-sol complet. Magnifigue 
bar. 389-6115.

. IMM. BEAU "LAC" COURTIERS 
CARTIERVILLE "Ranger" (3x6) ga- 

, rage détaché, terrain 40x113. Offre con­
sidérée. 389-6115.

IMM. BEAU "LAC" COURTIERS
CARTIERVILLE

: Cartierville, cottage, 3 chambres à cou­
cher, 2 salles de bains. Vacant. S17,CO0. 
DOIT ETRE VENDU. Gisèle Laurin, 
334-9882 ou 731-7741.

IMMEUBLES WESTMOUNT &
A. E. LEPAGE INC. 

CARTIERVILLE: superbe bungalow 8 
pièces, 4 chambres Près de toutes les 
commodités. Transfert. Conditions faci­
les. Trust General du Canada, cour'/ers. 

j Jean De Serres 688-3572 ou 866-9641. 
CARTIERVILLE, bungalow pierre et 
brique, près de toutes commodités. 4 
chambres à coucher. $8,000 comptant. 
Prix demandé $32,500. Léon Kordzian 
courtiers, 331-5355.

CHOMEDEY
Bâtisse commerciale 70 x 50, terrain 
18,600 pi. ca. gr. entrepôt, bureau sur 
boul. Labelle près boul. St-Martin.

J. VINCENT, 688-6267 ou 735-6381 
FIDUCIE DU QUEBEC

_____________ COURTIER
CHOMEDEY, 1809 RUE GERARD, VI­
SITE SUR APPOINTEMENT SEULE­
MENT, BUNGALOW 6 PIECES, AVEC 
FOYER, SALLE JEU, GARAGE. MAU­
RICE R IOUX, 622-0198, 688-7212. 

MARCEL PAIEMENT, COURTIER
CHOMEDEY, 1990 rue Gérard, bunga^ 
low 51?, salle jeu, 4 chambres, 2 toilet­
tes, vacant actuellement, prix $16,300. 
Demandez Marcel, 688-7212.

MARCEL PAIEMENT, COURTIER 
CHOMEDEY est, duplex détaché, 4 
chambres, sous-sol. fini, comptant S6000, 
pas d'intermédiaires, 663-8057, soir. 
CHRISTOPHE-COLOMB, 1x8, 4x5, re-

1 venu $4,574, comptant $7,000. Roger 
526-6655.

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS 
CITE LAVAL, grand bungalow 6 pièces,

| sous-sol aménagé, 2 foyers, grand ter- 
I rain. Prix réduit pour vante rapide.

Trust Général du Canada, courtiers,
1 Jean De Serres 688-3572 ou 866-9641.

DE GASPE, duplex rénové récemment, 
evaluation $8,000, prix $10,000. Beaudry 

I 526-6655.
IMMEUBLES GOULET, COURTIERS 

DE LANAUDIERE, duplex, prix réduit 
à $10,800. comptanf $3,000. Hamel 526- 

! 6655.
IMMEUBLES GOULET, COURTIERS

DELAROCHE 6323, 6325, duplex]'à'ven^ 
dre, près Beaubien, 2x5 pieces, non 
chauffé, bon revenu, toute offre raison- 

• nable a discuter, 731-0744.
DE LAROCHE et boulevard St-Joscph,

| 1 étage. 523-9003.
DE LA ROCHE, nord, duplex, ? gara­
ges, prix $14,000. St-Pierre 526-6655.

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS 
DES BELGES, V.lleray (2x6), prix” 
S21.Û0C. Monette 526-6655.

IMMEUBLES GOULET, COUR TIERS 
DES ERABLES, trois etages, "cold 
flats", (1x5; 2x6), $5,000 comptant. 389- 
6115.

IMM. BEAU "LAC" COURTIERS 
DES RECOLLETS, 2 logements, $16,000. 
Revenu $2,520. Comptant discutable.
323-2677.____________________________
DEZERY-LA font aine, 12 logements, 
revenu $8,640, comptant $12,000. Mon­
geon 526-6655.

IMAAEUBLES GOULET, COURTIERS 
DUVERNAY bungalow 7 pièces, ranch, 
libre. Occasion, paysager. Bourdeau 
661-1049.

IMM. LAVAL COURTIERS 
DUVERNAY, rue Rideau, spacieux bun­
galow 8 pièces, salle jeu, garage. Car- 
melle Duquette, 688-9961, 688-7212.

AMARCEL PAIEMENT, COURTIER
DUVERNAY, bungalow, semi-détaché, 
782, Avenue du Parc, particulier, 661- 
2778.
DUVERNAY OUEST, 1080. De Catlifr- 
res, duplex, 3 grands logements, pas 
d'agents.
DUVERNAY, bungalow, revenus multi­
ples, quatre salles de bains, succession, 
389-6115.

IMM. BEAU "LAC ' COURTIERS 
DUVERNAY, (Val des Arbres), une 
beauté, bungalow colonial custom made 
9 pieces, foyer naturel, garage. De­
mandé $38,000. Offre bienvenue, (Resi­
dents de Laval n'oubliez pas de compo­
ser "1" avant le numéro.) MLS. Gilles 
Thibault 678-2251, 655-9400.

1 V M. -CAR BONNE AU COURTIER 
DUVERNAY

Bungalow pierre, brique, $20,000 5 piè­
ces. Céramique dans hall d'entrée, cui­
sine et salle de bain. Finition inférieure 
de oualité, exceptionnellement bien pay­
sage. Lise Gendron 353-8770, 663-4756.

MONTREAL TRUSTCOURTIERS 
DUVERNAY, prestigieux bungalow, 
construit pour propriétaire, vue panora­
mique, bordure rivière, finition acajou,
2 foyers naturels. $58,500. Angèle Sole, 
courtiers, 334-0963.
DUVERNAY, près St-Martin, Papineau- 
Leblanc. cottaqe semi-détaché, 2 étages,
3 chambres, l’j salle de bains, particu­
lier. 667-1346.
DUVERNAY, split-level de luxe, con­
struit 1967, 11 pièces, 5 chambres cou­
cher, chauffage électrique, 2’ 2 salle 
bains, salle séjour, foyer naturel, inter­
com AM-FA\A, toit tuiles béton, terrain 
79 x lio, qarage double, aspirateurs en­
castrés, plusieurs extra, ocupation im­
médiate, $55,500, 2800 boul. Tracy, 661- 
1215, M. Cyr.
EVERETT, 24Ç0, 2492. $20,000. Revenu 
$2.544. Comptant discutable. 323-2677. 
FABREVILLE, 3266 Fabien, visites sur 
appointement seulement, bungalow SVi, 
hypothèque $11,500 environ. Suzanne La- 
brie, 622-7650,688-7212.

MARCEL PAIEMENT, COURTIER 
FABREVILLE, a vendre maison avec 
220, grand terrain, $8,000. 627-3274. 
FABREVILLE, rue Iberville, bungalow 
5’ j, en brique, prix $15,900. Suzanne La- 
br.e, 622-7650,688-7712.

MARCEL PAIEMENT, COURTIER
FABREVILLE, bunqalow 5 pièces, déta­
ché, reprise, comptant $700. Bourdeau 
661-1049.

IMM. LAVAL COURTIERS 
FABREVILLE, bungalow 5 pièces, à 
vendre ou louer, bonne condition. 625- 
1317, 645 Gilles.
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AUCUN COMPTANT
Bungalow, Repentigny, 5 pièces, foyer, 
sous-sol fini, garage, mensuel $168, 
libre, prix $19,700. 277-6492.

PAN ET, placement 10 logements, re­
venu S7,350, comptant $10,000. Hamel 
526-6655.

IMMEUBLES GOULET. COURTIERS
PIERREFONDS et Kirkland, seulement 
*900 ou $1500 comptant et c'est à vous. 
Nouvellement décoré, bungalow 3 cham­
bres à coucher ou 5 si on les subdivise. 
Beaucoup d'extras. Téléphonez à Doro­
thy Verrecchia, 683-8537, 626-8440. Brant 
Realties Inc.

GREENFIELD PARK, 97, 3e rue, cot­
tage briques, semi-détaché, 8 pièces, 4 
chambres à coucher, chauffage eau 
chaude, fraîchement redécoré, terrain 
40x100, occupation immédiate, $15,500. 
Comptant $2,500, balance $150 mois. 
937-3706.

P.A.T., bungalow, salle jeu, garage, 
grand terrain, comptant $2,500. Côté 
526-6655.

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS
HENRI-JULIEN, duplex bien entretenu, 
$10,500, comptant discutable. Offre. Jelté 
526-6655.

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS PONT-VIAU, Cousineau, 5-4 pièces déta­
chées, grand terrain. Occasion. Bour­
deau 661-1049.

IMM. LAVAL. COURTIERS
HOGAN, Sherbrooke, duplex réduit 
$13,000. Salle jeu, comptant $3,000. Mo­
nette: 526-6655.

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS PRIEUR, 2-5Va, fermées, modernes, 
$26,500.

LACHINE, 24e Ave, zone commerciale, 
maison 6 pièces, plus atelier 2 pièces, 
et salle de lavage, chauffage central et 
air climatisé, garage, grand jardin om­
bragé, convient pour TV, électricité, 
plomberie, bureau, etc. Prix: $22,500. 
637-8691, pas d'agent.

PREVOYANCE COURTIER
727-3447, 731-4437

RENAUD, rue Verlaine, bungalow 5Va. 
José Patron, 625-0075, 688-7212.

MARCEL PAIEMENT, COURTIER
REPENTIGNY, bungalow luxueux, 
sous-sol, garage, comptant $5,000. Beau- 
dry 526-6655.

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS
L A N G E L 1 E R, six logements, près 
métro, $36,000. Hypothèque 7>,4?o. Loran­
ger: 526-6655.

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS REPENTIGNY, près centre d'achats,
LAURIER, placements 8x4%, revenu 
S7.944, comptant $10,000. Hamel 526-6655. 

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS
sol complètement aménagé, salles de 
famille, de lavage, de couture, cham­
bre, toilette, nombreux extra: tapis mur 
à mur, lustres, possibilités de location, 
terrain paysager de toute beauté. Prix 
$30,000, conditions à discuter.

LES ENTREPRISES REPENTIGNY 
COURTIERS, 581-0220

LAVAL, 2-5Va, détaché, neuf, 524,500. 
PREVOYANCE COURTIER, 

727-3747, 731-4437
LAVAL Vimont, Il faut voir le nouveau 
projet Abeilles avant d'acheter. Il est 
administré et restauré par la SCHL. 
Venez sans Inquiétude, les garanties 
sont là. SCHL. 667-4330.

REPENTIGNY, bungalow 43x 28, con­
struction 1973, près centre d'achats, hô­
pital. 581-6768.

LAVAL OUEST "29ème" bungalow 
35x38, prix $9,000. Faut visiter, 389-6115. 

IMM. BEAU "LAC" COURTIERS

REPENTIGNY, split level 5% pièces. 
Idéal pour jeune couple. Seulement 
$14,000. Comptant $700. Appeler Irène 
Palmorino 254-6085, 581-5663.

IMM. WESTGATE, COURTIERS
LAVAL-DES RAPIDES, bungalow 5 piè­
ces, sous-sol fini, chambre lavage, bar,
2 chambres de bains, douche, garage 
chauffé, coin de rue, luxueux, après i 
h, 669-9680, pas d'agents.

RIVIERE-DES-PRAIRIES, 26ème ave­
nue, bungalow luxueux, 5%, avec ga­
rage, sous-sol, (modèle 10100, ?6e ave­
nue) Du constructeur. 322-7643, 665-8335.

LAVAL-DES-RAPIDES, rue Q u i n t a 1, 
bungalow 4%, 3 chambres, garage,
SI 3,000. Maurice Rioux, 622-0198, 688-
7212.

MARCEL PAIEMENT, COURTIER
LAVAL-DES RAPIDES, Be-Si Construe^ 
tion. Magnifiques bungalows, chauffage 
central ou électrique. Ma sons modèles. 
Direction: nord sur Bnu' Des Laurenti- 
oes jusqu'à Canadian Tire, a gauche 
sur Boul. du Souvenir. A gauche rue De 
Beaucaire. Information- 669-0961.

ROSEMONT, rue résidentielle, propriété 
à revenu 2x5, loués au 2e étage. Im­
mense 7 pièces, 1er étage; très grand 
bureau avec entrée indépendante au 
sous-sol. 2 garages Solide construction 
en excellent état. Pas d'intermédiaire, 
idéal pour celui qui désire résidence et 
bureau, également pour placement. 
S46.000 323-5094, 737-9175, 727-7430 après
6 h. P.M.

ROSEMONT, cottage, 9 pièces, 4 cham­
bres, sous-sol fini, foyer, garage, 722- 
2116, 331-9036.

LAVAL DES RAPIDES, bungalow 5":, 
construit l'an passé, garage double, 
foyer naturel dans salon, tapisserie, 
tapis mur à mur, tentures, clôturé avec 
haies, gazon, asphalte, prix $28,500, 
comptant discutable, cause transfert 
667-3968.

ROSEMONT, 2-4%, fermées, succession, 
$12,800.

PREVOYANCE COURTIER
727-3747, 731-4437.

LAVAL DES RAPIDES, près boul. Car­
tier, superbe bungalow 7 modernes, 
salle manger, soubassement fini, ga­
raqe, grand terrain paysager, soir 388- 
5328.

BEAUCHESNE, COURTIER 388-1171

ROSEMONT, triplex 7001, Terrasse Sa- 
gamo, menage fait, pas d'agents.
ROSEMONT 2e duplex semi-détaché, 
sous-sol fini $23,000. St-Pierre 526-6655. 

IM7ÔEUBLES GOULET, COURTIERS

LAVAL-SUR-LE-LAC, 10 pieces, style 
canadien, 12 ans, piscine, intér’eure, 
terrain 33,500 pieds. Bord de l'eau, 
quai, etc. 721-7122.
IMM. GEO. BERGERON COURTIERS

ROSEMONT, 6 logements neufs, revenu 
$5,988, comptant discutable, Baur 526- | 
6655.

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS |
ROSEMONT, magasin, 5%-4, réduit 
$25,000, comptant $7,000. Roger 526-6655. 

IMMEUBLES GOULET, COURTIERSLETOURNEUX, maison 5 logements, 
581-9936 ou 581-1804, pas d'agent.
LETOURNEUX, duplex briques, évalua- 
tion municipale $7.100, prix $5,500. St- 
Pierre 526-6655.

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS

ROSEMONT, duplex, grand terrain, • 
prix S30.000, comptant discutable. Boyer ! 
526-6655.

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS :

LONGUEUIL, bungalow, 4 chambres, 
sous-sol fini près toutes commodités, 
appeler 679-3004.

ROSEMONT, duplex détaché, 2 garages.
S20,000, comptant S5.000. Hamel 526-6655. 

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS

Propriétés à vendre 1 02 Pr°Pr’*,®S à r8Venus
1 à vendre

ST-HILAIRE-ST-MATHIAS, sur rivière 
Richelieu, 5 arpents avec bonne maison 
de 5 pièces et possibilité de 2 autres 
chambres, système chauffage, garage et 
chalet, tous les services, prix $27,500. 
Esther Wright, 467-/781.-*67-2156.

IMM. SELECT HOME, COURTIERS
ST-HILAIRE, burgalow, bord du Riche­
lieu, réduit à *25 $00, garderais hypothè­
que 9%, comptant $6500, soir 467-4666.
ST-HUBERT, duplex près Mort-Royal, 
$13,500, libre 60 |ours, Loranger 526- 
6655.

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS
5667 ST-HUBERT, 2-5 pièces, très pro­
pre, $13,500, comptant $1,500, 259-4479.
ST-HUBERT, bungalow 6 pièces, 3 
chambres à coucher, possibilité d'une 
4e chambre à coucher. Terrain pay- 
sagé, et clôturé. Maison en parfait état. 
On demande $4,000 comptant et $174. 
par mois, taxes comprises. Jeannine 
Vachon 672-6450 ou 676-9990.

IMM. WESTGATE. COURTIERS
ST-JOSEPH, dix logements impecca­
bles, revenu $9,700. Comptant discuta­
ble. Loranger 526-6655.

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS
ST-LAMBERT

Propriété de prestige, construite avec 
soin, sera appréciée des connaisseurs. 
Site choisi, près du golf, terrain 12,000 
p.c. Comprend 7 pièces spacieuses, 
foyer, 4 toilettes, garage double. Toute 
commodités. Idéal pour professionnel ou 
autre. Jacqueline Rousseau, 671-9880. 
Les Immeubles Triangle Inc. 671-6111.
ST-LAMBERT, Préville, joli bungalow 
bien situé, salle à dîner, foyer, trois 
chambres à coucher, 7°o intérêt. $167.50 
par mois. Prix demandé $31,500. Appe­
lez Claude de Montigny, 672-6450 ou 678- 
0942.

IMM. WESTGATE, COURTIERS
ST-LAURENT, bungalow, 3 chambres, 
près station Monkland, sous-sol entière­
ment fini, 336-3893.
ST-LEONARD, luxueux duplex, considé­
rerais échange propriété à revenus, 
Mongeon 526-6655.

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS

ST-LEONARD, dpplex Colonial 2-514, 
porte pation dans dinette, 4 chambres, 
salle de jeu, 2 chambres de bain, ga­
rage double. Hypothèque $30,000. à 7°o. 
Informations Gisèle Barrette 324-0852, 
353-8770.

MONTREAL TRUST COURTIERS
ST-LEONARD, luxueux split-level, at- !
tention professionnel, 2 bureaux, $52,000. 
Boyer 526-6655.

IMMEUBLES GOULET. COURTIERS
ST-LEONARD, bungalow moderne, salle 
jeu, bureau, garage, comptant $7,000. 
Côté 526-6655.

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS
ST-MARC, 2-6’ 2. garages, $22.800. 

PREVOYANCE COURTIER 
727-3747, 731-4437

STE-MARTHE "bungalow" plus chalets 
d'été, résidence revenu assurée. Succes­
sion. 389-6115.

IMM. BEAU "COURTIERS
ST-MICHEL-15e, 8x4, propriétaire trans­
féré, $7,740, revenus, 526-6655. 

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS
ST-MICHEL, bungalow, 4 pièces fer­
mées,système, 325-1035, 727-1963. 
STE-ROSE, 1-7, ? 3, garages, grand ter­
rain, aubaine. Bourdeau 661-1049.

IMM. LAVAL, COURTIERS
STE-THERESE, spécial, prix de liqui- , 
dation, bungalow, 5b, 435-9163.
TETR EAU LT VILLE, duplex, face parc, | 
comptant $4,000, offre considérée, Lo- ) 
ranger 526-6655.

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS

LONGUEUIL, duplex 5 pièces, grand 
terrain, comptant discutable. Jean- 
Pierre Roux Enrg. courtier, 674-1165. 

'LONGUEUIL, McGill 2279. 7'. pieces 
duplex, 87-82. 581-7357 ou 670-4004.

venus, comptant $4,000. Hamel 526-6655. 
IMMEUBLES GOULET. COURTIERS

LONGUEUIL, 5 appartements, garage, 
chauffage électrique, prix abordable, 
670-1983. 873-3837.
LONGUEUIL, joli Dungalow tout alumi­
nium très fonctionnel, 8 pièces, 4 ou 5 
chambres bureau, grande salle de jeu, 
V-3 salle (le bain. S18,400. Comptanf dis­
cutable. MLS. P. Casavant 679-8220 679- 
1355.

IMM. WESTGATE. COURTIERS
LONGUEUIL, Luxueux bungalow 8 piè­
ces, 3 vastes chambres, grand salon, vi- 
voir, 2 foyers, garage double. Chauffaqe 
électrique. MLS. P. Casavant, 679-8220, 
679-1355.

IMM. WESTGATE, COURTIERS
LONGUEUIL

Aubaine cause transfert, prU $18,000. 5 
chambres à coucher. Salon, salle à 
dîner. L. Shappe. Hypothèque 6'4°i. 
Mensualités $144.00. C.I.T. Occupation 
immédiate. Christian Pareau 651-1000. 
679-2341, 679-1918.
_ MONTREAL TRUST COURTIERS 
MASCOUCHE, joli bungalow, accepte­
rais échanqe $16,500. Comptant discuta­
ble. Baur 526-6655.

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS
MERCIER 2x6, bas libre, terrain 
39x105, comptant $5,000. Mongeon 526- 
6655.
_ IMMEUBLES GOULET, COURTIERS 
MESSIER 2320-2324. quadruplex neuf, 
loyer naturel, (3-5, 1-4), bas libre.
Comptant $3,000. Constructeur, 255-0441.
MONTGOMERY, Sherbrooke, bungalow, 
grand terrain, système. C o m p 1 a n t 
$3,500. Monette: 526-6655 

IA/IMEUBLES GOULET, COURTIERS 
MONTREAL Centreville, â qui la 
chance? Bricoleur 4 logements (cold 
flats) bien situé, prix dérisoire $15,000. 
Offre bienvenue. MLS. Gilles Thibault 
678-2251, 655-9400.

IMM. CARBONNEAU COURTIER
MONTREAL-NORD, rue Huot, luxueux 
duplex 1972, style espagnol, finition 
chêne, garage. Théroux courtiers, 321- 
4202.
MONTREAL-NORD, cinq logements mo­
dernes, revenu $6,800, comptant $6,000. 
Côté 526-6655.

IMMEUBLES GOULET. COURTIERS
MONTREAL-NORD, duplex semi-déta­
ché, 1959, fenêtres aluminium, système 
eau chaude. Garage. Théroux courtiers, 
321-4202.
MONTREAL-NORD, duplex semi-déta­
ché. 2x5'/7 plus salle de jeu et une 
chambre au sous-sol. Propriété impec­
cable, très belle décoration. Pour visiter 
appelez Gisèle Borrette 324-0852, 353- 
8770.

MONTREAL TRUST COURTIERS
MONTREAL-NORD, 5’ r. d é t a c h é e,
$19,800.

PREVOYANCE COURTIER, 
727-3747, 731-4437.

MONTREAL-NORD, bungalow 28x38, 
système eau chaude, bonne opportunité. 
389-6115.

IMM. BEAU "LAC" COURTIERS 
MONTREAL-NORD, 12270, boul. Rol­
land, app. 3, cinplex 3-5' 2, 2-4’j, salle 
de jeu, garaqe, chauffage électrique, 
hypothèque 834e0. Comptant $7,000 et 
plus. Direct du constructeur. 323-1403, 
388-1825.
MONT-ROYAL, chemin Lucerne, split 
level. 7 pièces, prix $29,000. Occupation 
mai 74.721-7122.
IMM. GEO. BERGERON COURTIERS

FRONTENAC, face métro, 6x4, pas 
chauffés, aubaine $38.000. Beaudry 526- 
6655.

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS 
GARNIER-VILLERAY, duplex chauf­
fage, salle jeux, garage, libre, $25,S00, 
279 5385. _
GREENFIELD PARK, 81 Rockus, tri­
plex brique, 2-3. 1-4, terrain 60 x 90, 
$12,500, comptant $2,000, balance $120 
par mois, 937-3706.

MONSABRE, Sherbrooke, duplex colo­
nial (7'2°r), faites offre. $10,000. M0- 
netfe 526-6655.

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS 
N.D.G. cottage. 4236 Madison, libre sep­
tembre 1973, $22,000. Ferandn Poirier, 
notaire. 527-1526.
NOUVEAU BORDEAUX, split level, 
11125 Jacques-Bizart, prix demandé 
$30,000. Appeler M. Jacques. 331-5355 
Immeubles Kordzian courtiers.
NOUVEAU BORDEAUX, duplex très 
propre, Joseph-Casavant près de Dude- 
maine, près des écoles, centre d'achats 
et transport. Appeler Léon Kordzian 
courtiers, 331-5355.
NOUVEAU BORDEAUX, triplex, extra 
de luxe, salon avec foyer, salle à man­
ger séparée. Salle de jeu finie, avec 
foyer naturel, garaqe double. En haut: 
2 x 4’ 1. Appeler Léon Kordzian cour­
tiers. 331-5355.
NOUVEAU BORDEAUX, Ahuntsic, du­
plex de luxe, 2 x 5Vj, occupation immé­
diate, foyer naturel, prix demandé 
$42,500. M. Jacques. 331-5355 Immeubles 
Kordzian courtiers.
ORLEANS-Ontario, triplex, revenu 
$2,160, prix $16,500, offre. Mongeon 526- 
6655.

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS
OUTREMONT, CH. STE-CATHERINE, 
DUPLEX. $65,000. 279-7440.

OUTREMONT 
QUARTIER RESIDENTIEL 

Bungalow de type ranch, bâti selon spé­
cifications du propriétaire. Très indiqué 
pour jeune famille de cadre au goût 
sûr 17,000 pi. car. de terrain. 3 cham­
bres à coucher— vivoir, salle de séjour 
décalée 14x20, toit cathédrale à poutres 
apparentes. Salle à manger 14.7x21. Une 
offre exceptionnelle. Veuillez vous 
adresser à Mme Barbara Besner, 735- 
2281. 737-8197.

COURTIERS MONTREAL TRUST

ST-ANDRE, duplex près métro, prix 
$12,500, comptant $3,000. Hamel 526-6655. 

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS
ST-ANDRE-Bellechasse, triplex réduit 
$19,500. Comptant au-dessus hypothèque. 
Loranqer 526-6655.

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS

DES ROSIERS
METRO MT-ROY AL ’ 

$9,000 SOUS 
ÉVALUATION

Opportunité exceptionnelle lace à la 
station de métro, un magasin, 2 lo­
gements de 6 pièces, 220 volts. Bon­
ne condition. Prix demandé 
$32,000. .
Richard-P. Lebeau 334-8014

VOISIN DE 
STATION UE MÉTRO

68 appartements de 41 et-2‘4,
tuus loués avec baux d'un ou 2 ans, 
bâtisse impeccable, 2 ascenseurs, 14 
places de garage, 2 salles de lavage. 
Revenu $110,800. Comptant 
$75,000.
HerveBudreau 388-4444

VILLE ST-LAURENT
Maison d’appartemenLs “de luxe”, 
construction 1970 en béton,72 rugis, 
majorité 4 -3‘piscine intérieure, 
aucun meublé, dernier confort. 
Revenu annuel brut $120,1)00. 
Comptant requis $100,000. Prix à 
débattre.
Aidée Gravel 351-1475

CARTIERVILLE 
27 logements 4' .-3'/., propriété dé­
tachée, construction 1973 très Ijiei^ 
située. Revenu $45,000. Comptant 
requis 10%, considérerait échangé 
terrain. Balance de vente. Voir 
Donat Pépin pour plus détails. 

744-2020
COMMERCIALE 

BANQUE & 
GOUVERNEMENT

Coin de rues, bâtisse 4 étages en 
béton, ascenseur banque au rez-de- 
chaussée $914 mensuellement, bai! 
1983. Gouvernement aux étages. 
Reglement de succession. Revenu 
annuel $18,300. Offre serieuse con­
sidérée.
Richard-P. Lebeau 334-8014

ROSEMONT
Bon semi-commercial sur Beau- 
bien. 2 magasins et 2 logements de 6 
pieces. Comptant raisonnable, pro­
prietaire très vendeur.
Bertrand De Waele 334 -7379

PLACEMENT PARFAIT
SITE: Centre — Olympiques
GENRE: 44 appartements

10 magasins
HYPOTHÈQUE- $300,000 — Amortie 
REVENUS: $90.000 — Annuel
PRIX: $540,000 — demandé
COMPTANT: $80,000 — minimum 
AGENT: Aldee Gravel 351-1475

845-1144
Courtiers en Immeubles 
et Prêts Hypothécaires.

ST-BRUNO, construit en 1860 ce magni­
fique cotfage Canadien en pierres corn- 
prend 7 pièces, 3' 2 chambres, 2 salles 
de bain, deux foyers, 30,000 pieds de 
terrain boisé. Prix demandé $50,000. 
Monique Côte 653-2496, 653-3746.

IMM. WESTGATE, COURTIERS
ST-BRUNO, bungalow de type ranch, 
construit 1968, près école et parc. 5 piè­
ces, 3 chambres grande cuisine dinette 
bien éclairée. Piscine. Terrain clôturé. ! 
Prix $17,900. Intérêt 8':°o. Petit comp­
tant. Demandez Janine Hudson 653-2496, 
653-2701.

IMM. WESTGATE, COURTIERS 
ST-BRUNO, splendide bungalow brique, 
construction unique 1967. Très solide, 9 
pièces, 4 chambres, 2 salles de bain, 
foyer sans salie familiale. Terrain 
74x162. Magnifiquement paysagé. Face 
à un parc. $42,800. Nicole Tanguay, 
653-2496, 653-2568.

IMM. WESTGATE. COURTIERS

VERCHERES, cottage exclusif, 8 pie­
ces, garage, foyer naturel, terrain 
200x375, jardin et arbres, plantation 
d'expert paysagiste, piscine, vue pano­
ramique sur le fleuve, idéal pour pro­
fessionnel et homme d'affaires,

Paul Ste-Marie. 674-8465 
DIDUCIE DU QUEBEC

________ COURTIERS, 679-1110________
VILLE-EMARD, rue D'Aragon, pro­
priété de 2 logements, 4 pièces chacun,
220, fenêtres en aluminium, règlement
de succession. On demande S10.500. |___________________________________
Courtier en immeubles Reed. 769-2718,
soir 467-2300.________________________Davidson, 5 logements, revenu $245
VIMONT, 40 rue d'Autcuil, visite sur i mois, pour 4, 525-6505. 
appointement, bungalow 5’,'2, garage, *
salle jeu, terrain 60x100 clôturé, vacant DE MARTIGNY 9455-61, 10 logements, 
1er juillet. José Patron 625-0075, 688- de 5 pièces, 721-7122.
7212. IMM. GEO. BERGERON

MARCEL PAIEMENT, COURTIER | ____________COURTIERS
VIMONT, bungalow détaché, $18,000, hy­
pothèque 63i°=>, comptant discutable.
Baur 526-6655.

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS
WESTGATE, Longueuil, bungalow en 
brique et pierre, avec grand terrain, 
cause de transfert, 674-3031.
WISEMAN, duplex, garage, cave ci­
ment, très propre, $19,000. St-Pi*rre 
526-6655.

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS

ST-BRUNO 
IL FAUT VOIR

14,300 pi. ca. de terrain magnifique­
ment boisé, piscine creusée avec 
maison familiale de 4 chambres à 
coucher, salle famille, foyer, ga­
rage. Site exceptionnel et très prati­
que. Prix demandé $39,000.
Petit domaine de 65,000 pi. ca. Bun­
galow style "Ranch" situé dans un 
ancien verger, piscine creusée, à 
distance de marche des écoles, ter­
rains de jeux, centre d'achats. Prix 
$42,500.
Meilleure valeur sur le marché. 
Maison très fonctionnelle, 4 cham­
bres à coucher, grande cuisine, , 
salle à dîner avec portes patio, 
salle de famille avec foyer, salle de 
jeux. Prix demandé pour vente ra­
pide, $25,700.
Si vous cherchez une propriété de 
choix à St-Bruno S.V.P. appelez

LOUIS DESCARY 
653-2449

FIDUCIE DU QUEBEC 
COURTIERS «79-1110

ST-BRUNO, bungalow 1959, brique, 4 
chambres, cuisine-dînette, abri auto, ré­
sidentiel, proximité écoles, centre d'a­
chats, autobus pour métro. $24,000. 653- 
9487.
ST-BRUNOr MON T VILLAGE, BUNGA- 1 
LOWS NEUFS, PETIT COMPTANT. 
RENSEIGNEMENTS CONSTRUCTEUR,
653-4911.

STE-CLAIRE, duplex, propre, semi-dé­
taché, faut voir, offre, S4,000. Monette 
526-6655.

IMMEUBLES GOULET. COURTIERS 
7879 SAINT-DENIS, triplex 3-7. bas re­
modernisé, 220, cave, commercial. 277- 
6570.____
ST-DENIS-Crémazie, duplex, prés . 
métro, chauffage central, $15,000. Baur ' 
526-6655.
__ IMMEUBLES OULET, COURTIERS
ST-DENIS, propriété commerciale, re­
venu $5,572, comptant $5,000, aubaine. 
Bilodeau 526-6655.

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS ( 
ST-DONAT, trois logements, comptant 
$5,000, près métro, oflre. Baur 526-6655. 

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS

AUBAINE, boul. Rosemont, 2-5' 2, salle 
jeu, $21,800. Comptant S4,000.

PREVOYANCE COURTIER
__  ____ 727-3747, 731-4437
AUBAINE, 4 chambres, 2 étages, l’î 
salle de bains, cuisine moderne, salle 
de jeu, jardin, cour clôturée, beau ter­
rain, oropre. $19,000. 6' ,5o. 658-6316.
CENTRE NORD, 2 duplex attaches, bri­
que. Hypotheque $14,000. Faut vendre. 
MLS. Rollande Gélinas, 254-6085, 655- 
7693.

IMM. WESTGATE. COURTIERS
COTTAGE 12 pièces, Outremont, Ave. 
Maplewood, 272-1952.
DUPLEX, semi-détaché, 7, sous-sol 
fini, garage, terarin 110 x 123, libre 1er 
août. 353-9408.

DROLET, St-Joseph, revenu: $2,640, 2 
etages, 4-4, 36* façade, semi-détaché, 
$11,500. Comptant $3,000. Hypothèque 
$7,000 à 83o, propriétaire, 288-0047.

EDOUARD-MONTPETIT, 14 grands lo­
gements, face à l'université Montréal, 
revenus $25,000, tous loués, comptant: 
$30,000, retour net 2230 342-0153.
EVERETT, 12 logements, revenu 
$12,000, comptant discutable. 721-7122. 

IMM. GEO. BERGERON
I  COURTIERS

DELORIMIER, boul. St-Joscph, 70 Ingp- 
j ments, revenu $26,000, comptant S30,000.
I Age (7) Ramsay courtiers, 387-1616. 

GRANDE ALLEE coin Henri-Bourassa, 
$52,500. Imm. Letellier courtier 259-6753.
LAFLECHE, propriété à revenu de 6 lo 
gements, bien situé près des .écoles, 
centre d'achat. Rapporte $5,940. par 
année. Meilleur placement sur la Rive 
Sud. Pour renseignement appeler Hu- 
getle Cloutier 672-6450 ou 676-9903.

IMM WESTGATE COURTIER.
LAJEUNESSE, $27,600, 4 logements7~2~ 

j magasins, évaluation:$28,300, revenu 
$4,800. Imm. Letellier courtier 259-6753.

DUPLEX avec terrain vacant, à côté. 
Pour informations, 322-6838.
FAUT VENDRE, cottage, 9 pièces, 
libre, $3.000 comptant. Terrebonne, 666- 
4276.

IMAGINEZ VOTRE MAISON
Nous la construirons. 
Contracteur 678-9075

LALONDE ET CARTIER
9 appartements, prix demandé $20,000. 

| Dévaluation $31,200. Pour information 
communiquez avec Umberto Massarotto 
735-2281, 729-8977 ou Alice LeBon, 365- 
6583.

MONTREAL TRUST COURTIERS

6U°o d'intérêt, $165, pas d'agent, 671- 
4181.
PLACEMENT, Montréal-Nord, 3-5 fer­
mées, 32x40, semi détaché. Fenêtres 
portes aluminium, revenu $280 mensuel. 
Hypothèque payable $131 mensuel. 
Comptant $7,000. Beauchesne, courtier 
388-1171, Paul Lamontagne.

LONGUEUIL, le moyen de sauver de 
"L'IMPOT". Quadruplex tout loué situé 
près autobus et centre d'achats. Revenu 
annuel S2.640. Seulement $4,000. comp­
tant. Prix $13,000. Appelez Rhéal Fortin 
679-8220 - 679-8103.

IMM. WESTGATE. COURTIERS

PROPRIETAIRE DE TERRAIN
Maison de votre choix à partir de 
$13,900, rayon de 25 milles. Construction 
garantie, 678-9076.
PROPRIETE, 3 logements, aubaine 
$6,500. 522-4364.

LONGUEUIL, 15 logements tout neuf, 
près centre d'achat. Revenus apprécia­
bles. Bon investissement. $140,000. Con­
dition à débattre. Exclusif. P. Casavant 
679-8220 - 679-1355.

IMM. WESTGATE, COURTIERS

REPRIS DE FINANCE
St-Roch sur Richelieu, 8 mois d'occupa­
tion, 25' x 40', terrain 75' x 100' valeur 
de construction $16,200 vendrais pour 
$12,000. Aucun comptant, termes faciles. 

Plan Foncier Trader Ltée 
255-4069

REUSSISSEZ VOTRE MAISON 
Elle fera partie du paysage pour long­
temps. Directement constructeur. 678- 
9075.

1 f|9 Propriétés à revenus 
* à vendre

LONGUEUIL, 6 logements de 4’ 2 piè­
ces. 4 ans, revenu $8,820, prix $52,000, 
comptant $6.200, 467-8'57.
LONGUEUIL. Acheteur sérieux 8 loge­
ments revenu annuel $12,420. Prix 
$72,000. Loyers garantis un an. 679-4921.
LONGUEUIL, particulier, propriété à 
revenus, beaux 12-5’/j# tous loués, près 
écoles, autobus, informations. 677-3519. 
MONTREAL-NORD, 5-4’/, détaché, re­
venu $4,416. $32,500, comptant $8,000. 

PREVOYANCE COURTIER 
____ 727-3747, 731-4437

MONTREAL-NORD, 3 maisons de 6 lev 
gements de 4’ 2 fermées, revenu $18,360, 
valeur $120.000, vendrais $90,000, cause 
santé. Propriétaire, 322-2179.

STE-DOROTHEE, Place de la Capri­
cieuse, spacieux bungalow 6 pièces, 
salle jeu, foyer, piscine locale réservée 
aux gens de la terrasse. Hypothèque 
$18,800. Claude Brunet, 625-0141, 688- 
7212.

MARCEL PAIEMENT, COURTIER 
STE-DOROTHEE, Terrasse Raymond, 
bungalow 5Va, entrée split level, tapis 
mur à mur inclus, piscine 23x20. Claude 
Brunet, 625-0141, 688-7212.

MARCEL PAIEMENT, COURTIER

ADAM, 9 logements, agent s'abstenir, 
revenu $7,000, prix $49,500. 655-5186

ST-EUSTACHE, bungalow "40ème" 
(42x26), cuisine 13x16, comptant $5,000. 
(389-6115).
__IMM. BEAU "LAC" COURTIERS
ST-FRANÇOIS, bungalow 5 pièces, tout 
meublé, sacrifierais, tout meublé, sacri­
fierais $14.500. Bourdeau 661-1049.

IMM. LAVAL, COURTIERS

AHUNTSIC
27 appartements, construction 1966, re­
venu $35,160. comptant $25,000 à $30,000. 

Camille Sénécal 331-1988 
ou 735-6381

FIDUCIE DU QUEBEC 
COURTIER

6034 - 5ème Avenue Rosemont, 5 loge­
ments, comptant $5,000. Revenu $4,080. 
Logement neuf. Ramsay courtier, 387- 
1616.______
BELANGER, 6-4Va, revenu $4,800, 
$33,800.

PREVOYANCE COURTIER 
727-3747, 731-4437

MONTREAL Maison de rapport. 2 
logements (4Va et 3Va pces) $40,000 di 
revenu brut. Prix demandé $175,000 
Bonne hypothèque. MLS. Helène Khoc 
zam 659-9574 ou 679-2400.

TRUST ROYAL COURTIERS 
MONTREAL-NORD, 17,270, boul. Roi 
land. app. 3, cinplex 3-5Va, 2-5’2, sail 
de jeu, chauffage électrique, hypothèque 
8%%. Comptant $7,000 et plus. Direc 
du constructeur. 323-1403, 388-1825.
MONTREAL-NORD, 10 log.menlsri 
vendre ou à échanger, 670-2849.

ST-FRANÇOIS, luxueux bungalow 5 piè­
ces, poêle, four, lave-vaisselle encas­
trés. Sous-sol fini, bureau, alclier, ga­
rage. Bien paysager. Faites offres, 
C.I.T. $137 mois. 661-8684, 665-2680.
ST-FRANÇOIS-DE-SALES, Laval, bun­
galow, bord rivière, remboursement ex­
ceptionnel, comptant $1,500. Monette 
526-6655.

IMMEUBLES GOULET, COURTIERS 
ST-FRANCOIS, bungalow pierre et bri­
que, $14,000. Thérèse Pagé, 667-3394, 
688*7212.
__MARCEL PAIEMENT, COURTIER
ST-GERMAIN, 1680-82-84, Règlement 
succession, prix discutable. 735-6606.

ST-HENRI
Ste-Marie près St-Rémi, duplex 2x5 piè­
ces, chauffage individuel, quelques ré­
parations mineures. Revenu $1,332.00. 
Aubaine A $7,500.00. C. R. Angers 937- 
9291, rés. 733-7089.

FIDUCIE CANADA PERMANENT 
COURTIERS

BERRI près Villeray, 6 4, 6 fois le re­
venus, 256-7329.
BORDEAUX coin Beaubien, 16 loge­
ments, 412 fermé, revenu: $22000, comp­
tant discutable, succession, faut vendre, 
667-2143.
BOUL. LEGER, 2 propriétés, 16 loge­
ments, 4 pièces, revenu $21,000, $135,000. 
Imm. Letellier courtier 259-6753. 
BOUL. PIE-IX, détaché, 16-4V4? fermées, 
non chauffées, très propres, revenus 
$15,700, comptant $20,000, soir: 324-386 7. 
CHARLEMAGNE, sur rue Notre-Dame, 
5 logements 1x6 - 2x4 - 2x3. Revenu 
$4,400. Comptant demandé $4,000. Prix 
$30,000. Toujours, loués. Lise D. Ferland 
254-6085 581-3790.

IMM. WESTGATE COURTIERS
CHRISTOPHE-COLOMB, 6652, 54 appar­
tements conditions faciles. Visible de th 
p.m. à lOh p.m.
COTE-DES-NEIGES, 7 loqernonK. ro
venu $11,425, prix $66,000, 342-1762.
4M DECARIE, 6 logements détachés, 
revenu $6,000. Comptant $15,000. Ba­
lance 8po, propriétaire. Ramsay cour­
tiers, 387-1616.

NORD-EST
Placements 8x4% pièces, fermées, 50 
façade, revenu $7728, nous demande 
$46,000. comptant à débattre, nous vc 
financerons

PH. BOUFFARD 735-6381
FIDUCIE DU QUEBEC 

COURTIER
PAPINEAU 7890, 12 logements bad 
lors, très propre, revenu $14.000, p 
$55,000, comptant $5,000. 353-4200.
P.A.T., aubaine, 8 logements, échar 
accepte, pas d'intermédiaire, 274-1609.
POUPART, 6 loqemenf»;, moderne, 
venu S6.240, prix $30,000, corr.pti 
$9,000, net $3,000, 453-9273. 
ROSEMONT, 1-5, 2-3. sous-sol, flnt] c 
rage double, $29,000, 325-1215.
ROSEMONT, 2-6 logements, non chai 
fés, revenus $10,000, comptant $5,000.
TRIPLEX, Bélanger-Louis-Hémon, re\ 
nus $3,300, comptant $2,500, partlculi* 
256-0511.
ST-DOMINIQUE et Marie-Anne, 101 
ments, 1 magasin, revenu $7,800, i 
$41.000, comptant $5,000,845-44/4
STE-THERESE ouest, duplex, garz 
revenu, ^-6 libre l-4Va loué 430-00'
SH E R BROOK E-Lanqelier, près cei 

; commercial. 20 logements, rev 
$27,000, prix $150,000. Imm. Letel 
courtier 759-6753.
«50 SHERBROOKE «I, commtrruT 
son chambres, gros revenu, 256-7 
254-5345.
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1 fl? Propriétés à revenus 
* à vendre

- PLACEMENTS
Coin^Lâurier et 2e Avenue, 24 loge­
ments, revenu $24,300, accepterai comp­
tant et échange. 761-4895, 482-1712 soir, 
pas de courtiers.
VÏLlERAY, De Normanville, 19 loge­
ments, 4Vs» 3Va, fermé, non meublé, 
baux, hypothèques 7%, revenu: $23,500, 
succession, faut vendre, 667-2143.
AUBAINE, 2 triplex, 3-4 pièces, 3-5'/j, 
revenus $5,736. Hypothèque $15,000. 
Faites une offre. Bonnes conditions. Ba­
lance 8%. Revenus 25°.o. 430-3113.

1 fî4 Images-Bungalows
■ (achat, vente, échange)

BEAU "LAC" COURTIERS”
Confiex-nous votre propriété... sans frais 
d'inscription, financement à 90%.

389-6115
BORD de l'eau, bungalow 9 pièces mo­
derne, 191 Scraguay, près Gouin, prix 
$59,000, comptant $7,000, 684-8677 sur 
rendez-vous.

Maisons mobiles

MAISON mobile, 40 x 10, chauffage cen­
tral, tout équipée, tapis, $3,800, 682-5717.

105 ^ropr'®tés
2 MAISONS-MOBILES, 10 x 30, jume­
lées, toutes meublées, incluant foyer, 
$4,000, inf. 679-6530.

ECHANGERAIS semi-commercial, brut 
$13*300*., baux intéressants. Faites offre. 
725-0376, 725-1524.

ECHANGERAIS mon pour du­
plex, triplex, particulier, 729-1743, Soir: I 
321-1183.

de campagne
(achat vanta, êchangi)

PYRAMIDE, 52 x 12, de luxe, lV'a an, 
installée St-Hubert. Soir, weekends, 676- 

1 0552.

OKA, maison 8 pièces, sur bord de 
I cau, terrain 85x300. 1-479-8714, soir seu­
lement.

MAISON 9 logements, endommagée par 
le feu, à vendre pour hypothèque, 
$32,000. 581-4305 , 525-6519.

LAURENTIDES, nord Lachute, luxueux 
domaine suisse, foyer, 3 chambres, 
$27.000, ou louerais, 3S3-5652 appels sé­
rieux.

ROYAL Embassy, 12' x 63', style espa­
gnol condition Al, 678-2789, 348-5556. 
SANDPOINTE " 54x127 1972, neuve, 2 
chambres, idéal chalet, $6,350. 625-5615.
SHEFFIELD 64x12', 1973. meublé, 
$7,900. 622-4630.

MAISON de 3 logements, sacrifierais 
pour $6,500.522-4364.

PLACEMENT RIVE-SUD 
Complexe de 84 logements,
7 bâtisses de 12 logements chauffés.
Site enchanteur, bord de l'eau,
10 minutes du pont Mercier,
Piscine, Marina et stationnement. 
Logement: 3V5, 4V?, 5V2 pces,
Revenu annuel $133,800.
Hypothèque 30 ans à 9%
Comptant S75.000.

Exclusif
MARCEL LAMONTAGNE 

472-4332
TRUST ROYAL COURTIERS 

479-2400
PLACEMENT Rosemont, 26 apparte­
ments, 11 garages, excellente condition. 
Intercom, câble, revenu $40,100, prix 
$230,000, comptant $40,000, particulier, 
pas d'agent. 747-5780.

ROXTON POND, idéal pour repos, 
grand terrain, autres bâtiments, prix 
$4,000, comptant informations 372-5900 
interurbain.
STE MARGUERITE, au coeur des Lau- 
rentides, luxueux bungalow pierre et 
redwood avec 210' de front sur magnifi­
que lac non pollué, pèche, golf, ski. Su­
perbe vivoir et salle dîner avec foyer, 
cuisine moderne, patio, solarium 
chauffé, 3 chambres coucher, 1Va salle 
bains, tout meublé, $54,000. Immeubles 
Léger, Inc., Courtier, 211 bout. Ste-A- 
dèle, Ste-Adèle, 229-3495, Montréal 435- 
1160.

POUR un bon placement, consultez-moi. 
Choix entre $8,000.00 et $260,000.00. 
Comptant 5 à 15%, succession, en bas 
d'évaluation, etc... A ne pas manquer. 
J.P. Lavigne 254-6085.

IMM. WESTGATE COURTIERS

ST-SAUVEUR. Attention, piscine Inté­
rieure chauffée, bar, foyer, aussi bunga­
low 5 aopartements. cave, système, ga­
rage. 387-1616. 

1 HQ lmmeu^es■ U («chat, vemt, échang»)

CASGRAIN, épicerie licenciée, chiffre 
d'affaires environ $1,100, logement 41?, 
loyer $135. Accepterais bungalow à 
Laval. 688-7212.

MARCEL PAIEMENT COURTIER
ST-VINCENT-DE-PAUL, Claudette, lu­
xueux bungalow avec piscine, échange­
rais pour maison è revenu. Thérèse 
Pagé. 667-3394, 688-7212.

MARCEL PAIEMENT COURTIER
22 bâtisses, revenu annuel: $200,000. 
Echangerais pour terrains, développe­
ment, prêts à bâtir. Montréal, Rive 
Sud, 679-2801. M. Daoust, courtier.

PETIT domaine, maison 6 pièces, meu­
blée, chauffage central, lac entièrement 
privé, paysager, entrepôt 30x60, inclus, 
prix $37,000. pas d'agents, s'adresser 
après 6 heures, 722-5395.

111 Chalets
(achat, vente

106
PRES métro Nord-Ville, immeuble im­
peccable, moderne. 55 logements. Baux. 
Revenu $84,000. Mme Bertrand. 739-5246. I 

BEAUCHESNE. COURTIER 
388-1171

Propriétés à l'ex­
térieur de Montréal
(achat, vente, échangé)

AU DOMAINE, lac Paré, chalet meu­
blé dans montagne, près lac, hiver-été, 
chemin pavé ouvert à l'année, 50 milles 
Montréal, $7,000, après 5h 661-0497.

1 fl? Propriétés 
demandées

CANTON de l'Est, South Bolton, Route 
39, sur lac, 4 acres, bungalow hivernisé, 
5 modernes, comptant $3000. — J. Ri­
vard.

BEAUCHESNE, COURTIER 
388-1171

BEAULAC, chalet suisse, meublé, eau 
couratte, grand terrain, conditions pos­
sibles. 661-1141.
BELLEFEUILLE, U) milles de Mont- 
réal, chalet 20 x 25, terrain 50 x 500, 
lac artificiel, $4500, $2500 comptant, 
626-4679.
BREEN LAKE, 3 pièces, toilette, ven- 
drais évaluation du terrain, $3,350, ter­
mes faciles. 381-6995.

VOULEZ-VOUS VRAIMENT VENDRE ?
J'ai ordre d'acheter. Premièrement, du­
plex par groupes d'au moins 3 maisons 
a la fois. Deuxièmement, maison appar­
tements de 15 à 50 logements. Préfé­
rence aux propriétés situées ouest. 5 
ans et plus. Payons comptant. Offres 
rapides. Denis Bousquet courtier, 389- 
5777.

ST-OURS, bungalow 6Va pièces, grand 
terrain, bord Richelieu, près village, M. 
Michel Provost, 9 - 5 h, lundi - ven­
dredi: Inter 1-742-5650 ou 1-742-5659.

CHERTSEY, 4 pièces, neuf, hiverisé, 
toutes commodités, meublé. $5,000, 678- 
7705.

107 Administration 
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FABREVILLE, camp d'été à vendre ou 
a louer. Meublé, bonne condition, 6E8- 
4547.

ACHETERAIS COMPTANT: VERDUN, 
LASALLE OU LES ENVIRONS. 767- 
5028.________
NOUS AVONS des acheteurs pour votre 
propriété unifamaliale, duplex, triplex, 4 
A 2C0 logements. Nous et nos clients at­
tendons votre appel 844-8407, courtier. 

SOCIETE NATIONALE DE FIDUCIE
CHERTSEY, 55.600 pieds carrés, 200 : 
pieds,, bord de lac. 4 chalets tous meu­
blés, accommodations 40 personnes. 1 
353-6089. __
DE LORIMIER, 6989, 4 logements, rç- ‘ 
venus $3744, 30' façade, particulier, 738- ■ 
3368._______________________
ROSEMONT, 2-5, près Boulevard, règle- ; 
ment succession. Aubaine. Astral cour­
tier: 727-7048.

GESTION intégrale de voire propriété. 
Spécialité, maisons appartements. C 
Vallée. 722-5266.

Maisons mobiles

JOLIETTE, chalel d'été, moderne, bord 
de l'eau, commodités, $6,500, 353-0809. 
LAC GRENIER, municipalité du Lac 
Paré, roule 18, 50 milles Montréal. 2 
chalets meublés, chemin pavé ouvert à 
l'année, terrain boisé, 432 pi. bord lac, 
70,000 pi. ca., $13.500. soir seulement:
681-3639. ________
LAC NOMININGUE, meublé équipe, 
fuver. plage, qarage terrain 75.000' c hr 
,ôi. 819-686-5458 
LAC SIMON» La Conception, chalet 
suisse, été, hiver, avec foyer et bateau 
14', privé, $8,500, après 6 p.m. 581-8734.
LAC SIMON, Papineauville, hiverisé, 
entièrement meublé, 28x30, confortable, 

j 733-2524 , 526-5511.

ABSOLUMENT propriétés tous genres | 
Montréal et banlieu. J. Rivard.

BEAUCHESNE. COURTIER
- ■________388-1171________________ I

ARGENT comptant, besoin urgent tous ! 
genres de propriétés. Laval environs. 
Boufleaù 661-1049.

• LAVAL COURTIERS
EQUITE $125,000 pour maison rapport, 
qu'avez VOUS à m'offrir. 387-1616.

particulier, achèterait Montréal 
23 logements. Casier Postal 32. Morin 
Heights.
PLACEMENT. 1250. St-Joseph est,“Tô
loqements. revenu $14.200, $86,000. 733- 
4203.

MAISONS MOBILES
OFFRE EXCEPTIONNELLE

5 PIECES MEUBLEES DE LUXE

$7,995.00
COMPTANT LEGER 

PAIEMENTS AUSSI PEU 
QUE $99 PAR MOIS

LAURENTIEN TRAILER CITE
1260 BOUL. LABELLE 

BLAINVILLE -430-3434 
2280, HAMEL, QUEBEC 

299 MILJOURS, VAL-D'OR

"LA SEIGNEURIE ALPINE". Grand 
choix: terrains et chalets dans les Lau- 
rentides. Appelez 735-2791, laissez vos 
nom, adresse à la standardiste. Nous 
vous ferons parvenir sans obligations, 
des photos, des Indications et des itiné­
raires.
LAVALTRIE, 33 milles de Montréal, 
fini hiver été, chauffage électrique, 3 
chambres fermées, salon, cuisine, au- 

I baine, 271-2144.  
STE-ADELE, nouveau chalet rustique,

I style suisse, habitable hiver, maison 
! permanente, foyer pierre, face aux pen­

tes de ski, plage de sable sur lac natu­
rel non pollué, piscine privée eî court de 
tennis. $12.900, $98.50 par mois. 689-4914, 
731-3501.
ST-ADOLPH ED'HO WARD, complète­
ment équipé, isolé, fenêtres d'alumi­
nium, 365-4422 ou soir 365-2038.
ST-JEAN DE MATHA, très beau chalet, 
nrè* d'un lac, 679-9491.

444 Chalets
■ 1 1 (achat, vente

CHALET SUISSF MOP^F. NEUF
45 minutes Centre-ville. Longeant ski, 
lac privé, piscine, golf. Boisé. $15,900. 
591 mensuellement, 871-9871.

ST-CHARLES SUR RICHELIEU
Chalet entièrement meublé - grand ter­
rain . riverain. Prix demandé $9,000. - 
EXC.

GINETTE TOU5IGNANT
467-9362 • 467-6865

TRUST ROYAL • COURTIER
SAINT-HIPPOLYTE, domaine de 325 x
265, avec piscine, mini-golf. Maison ca­
nadienne et 10 motels. Très bonne au­
baine. Obligé de vendre ou échanger. 
Soir seulement: 1-563-3020.
SAINTE-JULIENNE, fini extérieur et 
intérieur, solage, terrain 160x80, S35CO 
388-3221.
VAL MORIN, maison canadienne meu­
blée, 4 chambres coucher, prix $8,500, ' 
352-9130.
AUTOROUTE, petit Westmount. 45 mi- 
nutes de Montréal. Chalet 'Suisse", 4 
chambres à coucher. Adjacent ski, lac, 
piscine. $11,900-588 meusuellemenî. 849- 
9585.

AVANT d'acheter votre chalet dans les 
Laurentides, appelez dès aujourd'hui 
pour votre brochure gratuite, nos prix 
fantastiques commencent à partir de 
$1,250. Téléphone: 731-2812.
CHALET hiverisé, 10 pièces, grand ter­
rain, Brébeuf (Laurentides), ski, 642- 
0394.
CHALET avec chaloupe Verchere. mo­
teur 18 forces. Ile Ste-Thérèse, ou 
échangerait pour auto. Appeler entre 4 
et 6 h, 284-0415.
CHALET hiver-été, seul avec lac privé 
naturel, information: lundi au jeudi, 

j 432-7335, St-Jérôme.
LUXUEUX chalet suisse, Ste-Agathe,
2, 3, 4 chambres coucher, grande salle 
séjour, foyer, toit cathédrale. Habita­
ble 4 saisons. Ski, piscine, chauffée. 
Equitation. Terrain jeu. S13.5C0 et plus, 
terrain compris, 256-6825, 1-819-326-5836.
MAISON d'été, 2 logements meublés, 20 
milles de Montréal, appeler 721-8513 
soir, 661-2447.

OASIS DE FRAICHEUR
Dans le plus beau site panoramique, 
des Laurentides, chalet suisse, hiver­
nisé, foyer, plage, piscine, tennis, ski, 
équitation, terrain de jeu. $500 comp­
tant. Tél. 689-4914 ou 731-3501.

REPRIS DE FINANCE
Aucun comptant requis — Termes faciles
it Ste-Sophie 24' x 32', semi-fini, ter­

rain 50* x 100', valeur originale 
S5,5CO, vendrais pour $3,500.

ic Ste-Lucie, 20' x 26', fini, terrain 
50' x 100", valeur originale $6,200, 
vendrais pour $4,8».

it St-Alphonse. 16' x 20', fini, terrain 
80' x 100’, valeur originale $5.500, 
vendrais pour $3,800.
PLAN FONCIER TRADER LTEE 

255-4069

ni Propriétés commer- 
1 ^ * dales,industrielles

(achat, vente, location)

BELANGER est, terrain commercial 
coin 10e, 49x104, app. 5300' ca. zoné 3 è
6 etages. Favorable commercial, appar­
tements bachelor. 725-7037.
CHARLAND, est Papineau, grand ma­
gasin libre, 2 logements, prix évaluation 
municipale, 721-7122.

IMM. GEO. BERGERON 
COURTIERS

DELAROCHE, 5630, 5,000 pieds, indus- ! 
triel, 1 étage libre, à vendre, 721-7122. 

IMM. GEO. BERGERON 
COURTIERS

LEMOYNE, St-Louis-Victoria, bâtisse 
48x90, 2 étages, remise à neuf, bas 
libre, terrain 150x112, bon revenu. Fai­
tes offre. Imm. Gueymard courtiers, 
677-5216.
MONT-ROYAL, 1689, 3 étages, revenu j 
$11,144; $64,000; Comptant: $10,000. 684- 
86/7.
MONTREAL EST, duplex commercial 
construit en 1965, 2-5V? plus épicerie- 
boucherie licenciée au sous-sol. Loué 
avec bail pour 5 ans. Revenu annuel 
$5256. Prix demandé $37,000 à discuter, 
comptant $5,000. Appelez Umberto Mas- 
sarotto: 735-2281, 729-8977 ou Alice
LcBan 365-6583.

1?1 Propriétés commer- 
• A 1 ciales. industrielles

(achat, vente, location)

ROSEMONT, 4 louer, 7.500 pieds car­
rés, chauffé, bureaux, à l'épreuve du 
feu, quai chargement privé, stationne­
ment. 5685, Fullum, 273-7238.

131 Terrains

AHUNTSIC
13 TERRAINS

POUR régler succession, bonne occa­
sion, édifice commercial, 41,000' carrés, 
gicleurs partout, ascenseur, location ex­
cellente, hypothèque de $400,000 possi­
ble, faut voir pour apprécier, possibilité 
pour l'acheteur de l'édifice d'occuper 
maintenant pour conduite d'affaires, 
rez-chaussée, bureau, salle d'échantil­
lon, etc. 19,000' carrés incluant soubas­
sement, 16' de hauteur, et prendre pos­
session le 1er septembre de l'édifice de­
vant rapporter bon profit. 332-1841 ou 
747-3581 demander M. Rappaport ou M. 
Boucher.

Site exceptionnel, bord de l'eau, situé 
Iberville nord de Gouin. Prix et condi­
tions pour contracteur. Aussi vendrais 
séparément. Aubaine. Courtier protégé. 
721-7122.
IMM. GEO. BERGERON, COURTIERS

131 Terrains
ANJOU, Paroisse Saint-Conrad, différen­
tes grandeurs pour bungalows, duplex, 
triplex. 352-6706.
BAIE VAUDREUIL (Martel) 2 terrains 
64 x 100, chacun, $1,000 chacun, 366- 
0433.
BOULEVARD GOUIN F ST, 60PD 
EAU, 50 x 155. 331-2307, 431-4155. 
BROSSARD, grand Mrra n situe dan^ 
Astervitle, coin de rue 100x100. Pour 
plus d'informations appeler Jeannine 
Vachon 672-6450 ou 676-9990.

IMM. WESTGATE. COURTEIRS

ST-CALIXTE
Terrains et chalets à vendre

LACS DUFFY ETLAFOND 
LAC BEAULNE 

RIVIERE L'ACHIGAN. 
INVITATION AMICALE 

POUR INF: 728-0633

FLORIDE
Placement le plus profitable ou la 
place la plus agréable â vivre. Télépho­
nez: 744-5529.
LONGUEUIL, 3 terrains 25 x 97, rue 
Marquette et Maisonneuve, propriétaire, 
273-3995.
MONTREAL-NORD. Duplessis-boul. Rol­
land, terrain 162x133. zoné 3 étages. 
Termes si désiré, 259-2757.

CANTONS de l'Est, beaux grands ter­
rains, boisés, montagneux, environs i 
lacs, 55 milles de Montréal, 747-3420.
CANTONS DE L'EST, Monf-Orford, Do­
maine de l'Erablière, 200'200\ boisé, ac­
cès privé au lac, 5 minutes ski, golf, 
$1.850. 679-4846.

MONTREAL-NORD, 2 beaux terrains, 
zonés bungalows détachés, particulier, 
667-4212.
NOU VEAU* B 6R D E A U X. r ue A Ifr e<TlLà- 
liberté, terrain 53x76, aubaine, 725-6413 
jour seulement.
ONTARIO près PiëïX, 25xI0o73S1-6273~ 

ROSEMERE, résidentiel, prêt à con- 
struire, 100 x 120, aubaine, 622-5765.
ROSEMONT, 6015, 3e Avenue, terrain 
25x105, 722-7404.

CARTIERVILLE, 53 x 80. aubaine, 
moins qu'évaluatition. zoné cottage, 
soir: 336-5235.

CHOMEDEY
Terrain 3,000,000 pi. ca. en bloc résiden­
tiel, entre boul. St-Martin et boul. Clé- 
roux près boul. Labelle, site exception­
nel près des centres d'achats presti­
gieux et autoroute.

J. Vincent 688-6267 ou 735-6381 
FIDUCIE DU QUEBEC 

_ COU R TJ ER
DOMAINE Eslérel, magnifique terrain 
200' façade, lac Dupuis, rive opposée de 
l'hôtel, 255-8891.

SAINT - LIN - DES LAURENTIDES,
125x500, appelez après 7 heures, p.m. 1- 
223-2095.
ST-LEONARD, terrains commerciaux, 
résidentiels, prêts à construire, empla­
cement de choix. 389-8444.
STE-ROSE, Place Ste-Claire, près sortie 
autoroute 10, services, aubaine, 467-4619. 
STANSTEAD, 2 arpents carrés, lacartT’ 
ticiel, contactez 1-819-843-9148, 7h è 9h 
p.m., lundi à vendredi.
TERREBONNE, 4 terrains 50x95, tous 
services, 666-3121.

DUVERNAY, terrains (bungalows lu­
xueux), Lagarde coin boul. Lesage, 
$4800. Aubaine. 254-3936.
DUVERNAY, place Champ Fleury, 2 
terrains résidentiels. 332-2244, 721-2232.
EASTMAN, terrain 10 arpents, avec I 
ruisseau, $4500. 1-514-297-3105. i
E S T E R E L, aubaine exceptionnelle, | 
69,000' carrés, à $0.05 le pied carré, 
389-4429. 273-92.0.
FABREVILLE, terrain 60 x 80, bonne 
condition, prix discutable, 334-4601 après 
5 h.

VILLE Granby, Robinson, 2 terrains 
57x108, prêt à construire, 738-3369.
VILLE LASALLE, rue Gervais, 153x83? 
possibilité 5 duplex, 722-1338.
VIMONT, Laval, prêt è construire, 
place Grasset, faut vendre, 642-0365.
10 ACRES de terre, près Bromont, ter­
rain boisé, avec ruisseau, près auto­
route, après 6h., 1-514-539, 2386.
DEUX terrains, Place Beauchéne, 
35x90. Montréal. Rue Verncuil, Anjou 
41x98, zônés, triplex, duplex. Prix $5,500 
chacun. Lucien Maisonneuve, 725-2466, 
259-0934.

PIERRE ENRG. COURTIER

141 Fermes
AUBRY, Qué. près de St-Chrysostome, ( 
maison située sur 10 acres de terrain, 
disponible pour famille responsable. 
Bien entretenue, bâtie par le proprié­
taire. Toutes les commodités modernes,
8 grandes pièces sur 2 étages, IVi sane 
de bains, foyer naturel, sous-sol complet 
pour remiser. Platebande de fleurs, po­
tager, arbres fruitiers. Garage double. 
Remise a outils. Cinq acres cultivables. 
Sur la rivière Anglaise, dans une cam- 
nanne vierge, accessible tout de même. 
Loyer annuel $3.775. 484-6834, 866-5362.
REGION ST-GABRIEL, 50 arpents, 
terre à bois. Idéal pour skidoo, ruis­
seau, chemin. $2500. Petit comptant. 
721-7330 ou 2170 Route 43 St-Gabriet-de- 
Brandon. Adressez-vous au camping.
ST-ALEXANDRE. Ferme 170 arpents, 
maison et bâtiments. Prix $40,000. Moni- 

’ que Côté 653-2496 652-3746.
IMM. WESTGATE COURTIERS

ST-BASILE. Terre très intéressante, 72 j 
arpents $50,000. Monique Côté 653-2496 
653-3746.

IMM. WESTGATE COURTIERS
STEMILIE DE L'ENERGIE, r«ng Se,- 
gneurie, sans maison, site panoramique, 
ruisseau, érablière, connifcres, 90 ar­
pents, $10,000.255-5957.
ST.HILAIRE, 45 arpents, sans bâtisse,
droit passage à la rivière Richelieu. 
Prix $25,000. 721-7122.

! IMM. GEO. BERGERON, COURTIERS
CHERCHE ferme avec roulant, louer 
option d'achat Montréal, 728-1350 soir.
FERME de 144 arpents, avec riviere, 
boisé, situé â Daveluyvllle. près Trans­
canadienne, $8900. Lundi au vendredi i 
t -418-626-3172.
FERME à vendre bord Richelieu è St- 
Ours, s'adresser è 785-5554.

FERME de 112 arpents avec malsonet 
bâtiments, érablière, très bien située. 
Comprenant roulant antique, 12 paires 
d'attelages assorties très propres. Un 
horsepower pour deux chevaux, 1 horse- 
power pour un cheval, un horsepower a 
chien pour pomper l'eau en très bon 
ordre. "Sleighs" de toutes sortes, voitu­
res de toutes sortes, un équipement 
complet pour ferme en l'an 1900, a ven­
dre en bloc. Maurice Bourgeois, tél.: 
245-3311.
GRANGE, écurie, résidence style cana­
dien, route 2, Lanoraie. 1-887-2276, 1- 
687-2588.

151 Entrepôts à vendre

A MONTREAL-NORD, 2 bâtisses de 2 
etages, 12,000 pieds carrés chacune pour

1 entrepôt ou manufacture. Bonne con- 
1 struction, a vendre. Prix et conditions 

très raisonnable. Propriétaire Bernard 
Dagenais 325-1010, 322-5776.
ENTREPOT, espace industriel, 5,800 
p.c., 6796 Place Pascal-Gagnon, 321-5111.

161 Manufactures
PLACE ST-MICHEL 

3637 BOUL. METROPOLITAIN EST . 
BETON, SPRINKLER, ELEVATEUR.! 

1047 pieds carrés $23
2500 pieds carrés $315
2960 pieds carrés $350

TEL.: 374-1585
AUBAINE, Manufactura vadrouilles, 
établie depuis 20 ans, causa maladie, 
276-2967.
4,0»', petit comptant, pour industrie lé­
gère ou entrepôt. 525-8691.

$0.70 LE PIED ET PLUS 
1000 A 25,000 PIEDS

Manufacture, entrepôt, garage, débos:r- 
lage, mécanique. 526-421, soir 481-7514, 
481-7845, 482-9957.

171 Commerces à vendre

MAGASIN 
DE MEUBLES

RUE ST-HUBERT
BIEN ETABLI 

3 ETAGES
TRES BIEN DECORE 

PEUT ETRE ACHETE AVEC

$5000
738-9441, M. DAVID 

BOUL. LES GALERIES D'ANJOU
Nouveau centre commercial, |our maga­
sins, bureaux, et professionnels, 526-5*50.
AHUNTSIC, lingerie, établie 11 ans, 
centre d'achats. Loyer $150, 342-5144.
AHUNTSIC, boucherie-épicerie licenciée, 
affaires S55CO semaine. Beiair courtier 
33 T-l937, 388-9132.
AUTEUIL, petite epicerie-reitauran». 
bon chiffre d'affaires, bien située. 
$8,900. José Patron 625-0075. 688-7212.

MARCEL PAIEMENT COURTIER
CASGRAIN, epicerie licenciée, chiffre 
d'affaires environ $1,100, logement 4’.. 
loyer $135. 688-7212.

MARCEL PAIEMENT COURTIER
LAC SIMON comté Papineau, corn 
merce vendre, Motel Idéal, 6 unités et 
restaurant, cause maladie, 1419-421- 
3301

GREENFIELD PARK, zônés multimafi- 
liales. Site idéal SI,45 pl. 937-3706. 
GREENFIELD PARK, zones muftifVmN
lows, nouveau développement 50x115, i 

S0.60 pl. 937-3706.
HOCHELAGA coin Messier, terrain 52x 
10, appariements, commercial. Condi­
tions. 255-0441.
LAC ALOUETTE, près St-Jérôme 150' x 
120', boisé, ruisseau, sacrifierais 259- 
0724
LAC PONTBRIANO, oasis verdure pour 
chalet roulotte, Rawdon, route 25-18; 
spéciaux avant saison. 1-834-2636 . 284- 
2348. Mme Henri Pontbriand.
LANORAIE, 190 x 300, vue sur fleuve, 
arbres, 53,000, 351-2652.
LAPRAIRIE, 87'xl00' zoné commercial, 
centre-ville â la sortie de route 3 près 
du fleuve. Prix 59,000. Fernand David 
671-2735 - 678-8060.

IMM. CARBCNNEAU COURTIER
LAVAL» Bellcrose, pros boulevard des 
Laurentides, 60 terrains. 60X100, 672- 
5350.
LAVAL, terrain résidentiel, prêt a con­
struire, emplacement de choix. 389-8444.
LAVAL, grand terrain avec service, fa­
çade 200'xl25\ $5,500. Tél.: 666-7689.
LONGUEUIL, 78 terrains prêts à bâtir, 
aubaine 254-3768 . 525-3330.

ENTREPRENEUR CONTRACTEUR 
GARNIER PRES MONT-ROYAL, TER­
RAIN 37 , X 1C J, m-1 304, 729-3927.
to milles Jotieîte, terrain défriché,
270 x 180, prix à discuter, 324-0504.
TERRAIN a vendre. Rlpon, 94 acres, : 
ruisseaux. 1-819-983-7333, 1-514-562-2035.

50 TERRAINS: >3 ACRE CHACUN, 
PLAGE PRIVEE, 2,000' FAÇADE SUR 
LAC CHAPLEAU, A LA MINERVE. 100 
MILLES DE MONTREAL. AU CEN­
TRE DES LAURENTIDES, ROUTES 
OUVERTES POUR CHAOUE EMPLA- 
CEMENT, OFFRE VALABLE SEULE­
MENT JUSQU'AU 26 MAI. $500 CHA- 
CUN, FINANCEMENT POSSIBLE, 843- 
7653.

petites
annonces

en commandant votre annonce, vous n'avez 
qu'à donner votre numéro de carte

CHARGEX

Petites annonces 

87-47-111
Gardez cc numéro à votre 

portée II vous sera utile

L'ASSOMPTION, magasin tissus a la 
verge, prospère, vendons inventaire. 
539-5452.
LAVAL, restaurant, epicerie. variétés, 
avec ou sans propriété, $4,000 comptant, 
balance facile, 669-0056.
PLACE VERSAILLES, 200'. MERCE­
RIE HOMMES, 353-8980, 661-1139. 
ST-BASILE, à sacrifier salle de quilles 
8 allées. Bâtisse 50x125 é l'épreuve du 
feu. Billard et Snack Bar. Bâtisse pur- 
rait servir à autres fins. Nicole Tan­
guay, 653-2496,653-2568.

IMM. WESTGATE. COURTIERS

SAINT-CALIXTE, mini-golf avec terrain 
pour construire maison, soir: 1-563-3020. 
TtE-CATHERINE EST - Pie-IX.épice­
rie licenciée, échangerais duplex, tri­
plex. 721-7122.
IMM. GEO. BERGERON. COURTIERS

MAGOG, Lac Lovering. 100x75, 10e ter­
rain du lac, $1,700. 430-0364.

SUITE
des petites annonces 

à la
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Un portrait-robot 
du célèbre incorruptible 
Pacifique Plante 
par Alain Stanké et 
Jean-Louis Morgan

«I* la presse

-31 -

Le jeu des chaises 

musicales ou

comment trouver 

un juge compréhensif

[ j Les juges “achetés "... c'était 
une réalité quand même... Non?

• On se plaignait des juges et 
l'on s'en plaint encore. Pourtant, 
j'ai obtenu une collaboration excel­
lente de la majorité d’entre eux. Il 
y eut une bien regrettable excep­
tion: le recorder Léonce Plante, un 
triste homonyme.

p Qu’avez-vous à dire sur les 
avocats de ces “Messieurs”?

• Avant que je n'aie autorité 
sur la préparation des causes, on 
ne voyait qu'exceptionnetlement à 
la Cour les criminalistes éminents 
sur les services desquels s'ap­
puyait la pègre. Ils employaient 
quatre ou cinq confrères habiles, 
surtout dans les relations publi­
ques, des hommes charmants au 
demeurant et qui ne plaidaient pas 
une cause sur 500, car, comme je 
devait le découvrir peu à peu, tout 
était réglé d'avance. Tout d’abord, 
on n'appréhendait jamais les vrais 
tenanciers (une des premières lois 
de la protection était de prévenir 
avec exactitude les tenanciers de 
la date et de l'heure des descentes 
rituelles de police). La consé­
quence, évidemment, était que le 
tenancier ne se trouvait jamais sur 
place. Je n'oublierai jamais, et ce 
fut la seule expérience du genre 
que je connus au cours de toutes 
mes années à ia Cour, la commo- 
t.i o-n que provoqua l'arrestation 
d une véritable tenancière parmi

les avocats qui représentaient cette 
maison. Courant à droite et à gau­
che, ils étaient véritablement dé­
boussolés, désorientés.

Dès que nous commençâmes à 
serrer la vis pour de bon, les cri­
minalistes de renom, comme l'hon. 
Lucien Gendron, qui fut mon pro­
fesseur de droit criminel à l’Univer­
sité de Montréal, Me Joseph 
Cohen, Me John Ahern, etc., se mi­
rent à plaider. En effet, avant que 
ces procureurs prestigieux ne fis­
sent leur apparition, les avocats 
avaient classé les juges suivant la 
sévérité de leurs sentences.

□ Les juges avaient, en somme, 
une “cote de popularité"?

• Si la comparution avait lieu de­
vant un juge qui faisait son affaire, 
l'avocat enregistrait un plaidoyer de 
culpabilité, presque invariablement, 
une date ultérieure était fixée pour 
la sentence. Dans le cas contraire, il 
enregistrait un plaidoyer de non 
culpabilité et attendait qu'éventuel- 
lement le dossier aboutisse devant 
le juge qu'il désirait. Ce système 
avait de nombreux avantages au 
point de vue du “budget” des mai­
sons représentées, car, avons-nous 
besoin de le souligner? ces com­
merces possédaient un caractère 
permanent et étaient soumis aux 
grands principes qui régissent les 
affaires.

Condamnations en solde

J'ai déjà mentionné Léonce 
Plante. D’emblée, c’était le juge le 
plus "populaire” pour plaider les 
cas de culpabilité. A l’autre extré­
mité du banc, ceci avant l’arrivée 
de l’honorable juge Emmett McMa- 
namy, il y avait l’honorable Hugh 
Semple, très victorien, inflexible, 
devant lequel je n'ai jamais eu

LUTTE À FINIR AVEC LA PÈGRE

Résumé :
Après nous avoir dévoilé tous les dessous et les 
agissements de la pègre dans tous les domaines. 
Par Plante a donné les remèdes et les solutions ef­

ficaces pour mettre un terme à ces activités illégales. Selon lui, il existe deux 
recettes principales: ne pas accepter faveurs, compromissions, cadeaux (même 
en couleurs) et appliquer la loi telle qu'elle est énoncée. Un policier, un ma­
gistrat ou un procureur ne peuvent permettre à la pègre de se développer; 
il lui faut des centaines de collaborateurs choisis dans ces milieux. Donc, une 
troisième solution est d'assainir certains corps, certaines institutions. Quant aux 
lois, dit-il, il en existe suffisamment (trop même) pour pouvoir foire échec 
avec facilité malfrats de toutes sortes. Il n'est nul besoin d'instaurer un Etat 
policier, d'après Pox Plante, pour nuire à la pègre. Une seule loi, bien ap­
pliquée peut lui faire un tort considérable.

connaissance qu’aucun avocat ait 
jamais enregistré un plaidoyer de 
culpabilité!

Cette façon de procéder permet­
tait d’accumuler devant le même 
juge, considéré comme le plus 
complaisant, un bon nombre de 
causes et, un beau jour, de deman­
der au tribunal une réduction sub­
stantielle des sentences, même sur 
le "'tarif" déjà réduit et connu de 
ce juge de choix. Ces accumula­
tions de dossiers devant le juge 
Plante commençaient généralement 
vers la mi-novembre, de façon à 
faire coïncider les sentences avec 
les fêtes de fin d’année. Les sen­
tences étaient donc rendues à 
cette époque “dans l'esprit des 
Fêtes”, un peu comme des ca­
deaux. Au Mexique, pour désigner 
une telle braderie, on emploierait 
le terme una barala, expression qui 
se rapproche d'ailleurs beaucoup 
de celle que certains de mes con­
frères employaient dans les circon­
stances et qui, au Canada, s’appe­
lait une vente de leu.

Le mythe des tenanciers 

introuvables

0 Malgré la puissance de 
frappe des lois que vous venez 
d'énumérer en raison de l'ampleur 
et de la complexité des organisa­
tions clandestines, p a r -d e I à les 
multiples échelons, peut-on vrai­
ment parvenir à ceux qui sont à la 
barre? Et puis les juges ne répu­
gnent-ils pas à faire payer à des 
minables les crimes de caïds plus 
ou moins saisissables?

• Lorsque je vous ai parlé de 
Pretula, j'ai expliqué comment, à 
l'enquête Caron, l’inspecteur Hétu 
et le capitaine Coulombe déclarè­
rent qu’ils connaissaient parfaite­

ment les maisons de jeu et leurs 
propriétaires. Voilà pourquoi je 
tiens tant à démanteler ce mythe 
voulant que les véritables tenan­
ciers soient pratiquement impossi­
bles à capturer.

Tout d’abord, tous les tenanciers 
de quelque importance étaient non 
seulement connus de la police, 
mais, nécessairement, de leurs mil­
liers et milliers de clients. Ceci a 
été prouvé à satiété lors de l'en­
quête Caron.

Lors de cette enquête, on eut 
l'occasion d'entendre ad nauseam 
la litanie des "vrais" tenanciers qui 
répétaient qu’ils ne s’étaient jamais 
cachés, que la police les connais­
sait très bien.

La réponse quasi standard de 
ces Messieurs lorsque je leur de­
mandais: “Si vous ne vous cachiez 
pas et si la police vous connais­
sait, pourquoi n’avez-vous jamais 
été appréhendé? était, presque 
sans variante: “Ne me demandez 
pas ça à moi, demandez ça à la 
police...”

Un homme de paille 

malchanceux

□ Pouvez - vous nous donner 
un exemple concret ?

• La première démarche entre­
prise personnellement afin d'obtenir 
la sentence prévue par le code 
pénal concernait un tenancier de 
paille du nom de Griffith, qui avait 
été appréhendé dans une maison 
de paris de l’avenue du Parc, quel­
ques semaines avant que je n’e­
xerce une autorité complète sur les 
agissements de l'escouade de la 
Moralité. Par exception, il plaida 
coupable devant le juge en chef 
Amédée Thouin.

Code pénal en main, apportant

la preuve que l'accusé en était à 
sa troisième offense, j’ai informé la 
Cour qu'en qualité de représentant 
de la Couronne, je demandais au 
tribunal d’appliquer la section du 
code qui exige que le juge con­
damne l'accusé à la prison. (22) Le 
juge Thouin était un ami personnel. 
C'est lui qui m'initia à mon sport 
favori, le yachting. Il me regarda 
avec surprise, me fit répéter ma 
demande comme s'il l'entendait 
formuler pour la première fois. Je 
le reformulai et le juge, dont les 
traits indiquaient de plus en plus 
d'étonnement, remit sa sentence à 
la semaine suivante.

Entretemps et en privé, il me de­
manda si je saisissais bien la por­
tée et les conséquences de ma de­
mande.

“Oui, parfaitement, a i -j e ré­
pondu: j'ai reçu comme mes con­
frères. périodiquement, de la part 
du directeur de la police (de qui 
les avocats de la Couronne relè­
vent), de nombreuses lettres dans 
lesquelles on nous demande en 
notre qualité de procureurs de ta 
Couronne de recommander contre 
les tenanciers des sentences plus 
sévères de la part des juges.(23) 
Monsieur le juge, je me suis offert 
pour assumer la responsabilité de 
la direction de l'escouade de ia 
Moralité en vue de mettre fin à 
cette comédie à peine voilée...”

Le juge ne me répondit pas di­
rectement qu'il me prévenait des 
conséquences bouleversantes que 
mon geste provoquerait, mais je le 
compris et appréciai ce sentiment 
d'amitié à mon endroit. Cependant, 
je savais que c’était le premier pas 
qui s’imposait, car je mettais en 
action ce moyen suprêmement effi­
cace qu'offrait à la Couronne le 
code pénal, moyen qui, à ma con­
naissance, n'avait jamais été vérita­
blement mis en application.

Griffith fut condamné à deux 
mois de prison. Il s'agissait du pre­
mier tenancier de paille à prendre 
le chemin des cellules. En 1965, à 
l'hôtel Reine-Elisabeth, je rencon­
trai par hasard, seul à seul dans 
l'ascenseur, un monsieur d'un cer­
tain âge. A ma grande surprise, il 
me dit:

"Mais c'est Me Pax Plante! 
Sans doute ne vous rappelez- 
vous pas de moi, mais je suis 
Griffith, qui, à votre demande, 
écopa deux mois de prison 
devant le juge Thouin... N’ayez 
crainte, je ne vous en veux 
pas, bien au contraire. J’étais 
un client occasionnel de la 
maison de paris dans laquelle 
on m'avait arrêté. Un jour, le 
tenancier me dit: J’attends une 
visite de la police: accepte­
rais-tu de prendre le pinch

(accepter d'être arrêté comme 
tenancier de paille)? Je te 
donnerai S25. Il ajouta: Abso­
lument rien de dangereux peur 
toi. Tu seras immédiatement li­
béré sous caution. Au moment 
voulu, tu plaideras coupable. 
Je paierai l’amende, ce sera 
tout. Cette expérience, M. 
Plante, m'a bel et bien 
guéri..."

□ C'est édifiant, cette histoire...
• Si j'ai cité cette anecdote, ce 

n'est pas pour faire de la morale. 
Ce cas — le premier du genre — 
démontre qu i! est absolument er­
roné de prétendre que la condam­
nation de simples tenanciers de 
paille ne donne pas de résultats 
pratiques... En effet, pour les véri­
tables propriétaires de maisons de 
désordre, il est toujours facile de 
payer des prête-noms, des hommes 
de paille, à condition toutefois 
qu'on puisse leur offrir suffisam­
ment de garanties qu’ils ne feront 
pas de prison. Quand les sous-or­
dres se font régulièrement ramas­
ser par la police et condamner, il 
n'est pas difficile de deviner que 
ce petit combat cesse vite... faute 
de combattants! et que Messieurs 
les tenanciers trouvent de plus en 
plus difficilement des pigeons pour 
leur servir de prête-nom.

Il y a plus, cependant, et jé le 
répète: les véritables tenanciers ne 
se cachaient pas; iis étaient con­
nus, faciles à appréhender... tout 
comme aujourd'hui d'ailleurs.
(22) A une certaine époque, le président du 
comité executif. M. J.-O. Asselin, n'etait-ii 
lité pour en venir, non pas .Ma disparition des 
pas allé jusQu'à déclarer ou’Il faudrait lusqu'a 
maisons de desordre oui pulluaient dans toutes 
5.000 hommes a la seule escouade de la Mora 
les parties de Montréal, mais seulement a une 
' accalmie temporaire" et, ce qui est beaucoup 
plus grave — disait-il — è la dispersion de 
ces maisons dans les milieux résidentiels lusaue- 
lè inaffectés (sic)?

(22) Code pénal, article 29, section 4 (selon le 
code en vigueur à l'époque). Cet article obli- 
geait le juge à Imposer un minimum de trois 
(3) mois et un maximum de deux (2) ans de 
prison, sans option d'amende.
(23) Ces lettres pleines d'indignation nous par- 
venaient lorsque le public, certains membres 
du Conseil municipal ou les journaux, élevaient 
particulièrement la voix contre les maisons 
de désordre. Il s'agissait, de la part de Du­
fresne. d’un manège Pour se couvrir.

M. Pax Planta a autoris* la publication daa 
présents textes en raison du vif intérêt témoi­
gné par la public à l'endroit du livré "PAX — 
LUTTE A FINIR AVEC LA PÈGRE", qui con- 
ttitua la condensé d'une partie du récit qu'il a 
confié à MM. Alain Stanké et Jean-Louis 
Morgan.
Copvright. Les Editions LA PRESSE 1972

DEMAIN :
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CE n‘est pas précisément 
habituel, ou Québec, de 
voir un médecin se lever et par- 

1er lors d'une manifestation syn­
dicale. Encore moins un méde­
cin qui est président d'une fé­
dération de médecins!

C'est pourtant ce qu'a tait le 
Dr Gérard Hamel le soir du 
premier mai, à la marche pour 
la libération des chefs syndica­
listes ... et c'est ce qui nous a 
donné l'idée d'aller le rencon­
trer.

Dès le premier coup d’oeil sur 
les locaux de la Fédération des 
médecins omnipraticiens du Qué­
bec, sur Sainte-Catherine, nous 
avons été rassurés : non, la profes­
sion médicale n'a quand même pas 
changé tant que ça. Pas de posters 
de Castro, de Mao ou de Guevara 
sur les murs, pas de violents slo­
gans syndicaux, mais le goût et le 
décorum qui siérait à un bon cabi­
net bourgeois. Sur la table dans 
l’entrée (j’allais dire “la salle d’at­
tente”), une publication médicale 
dont un des principaux articles 
traite du “médecin et le nouvel 
impôt”.

Derrière sa table de travail en 
demi-cercle, le Dr Hamel lui-méme 
reflète la même image : cravate et 
veston sans extravagance, le che­
veu plutôt court, une bonne tête 
sympathique de médecin de fa­
mille. 11 faut presque résister à la 
tentation de commencer à lui dé­
baller nos petits symptômes.

Avec un sourire, il admet 
l'évidence : oui, les médecins sont 
encore des gens assez conserva­
teurs. “Mais, ajoute-t-il, nous avons 
quand même beaucoup changé de­
puis dix ans. Nos membres, par 
exemple, admettent parfaitement la 
notion de syndicalisme médical... 
alors que je vois les avocats, en 
train de s’organiser, encore obligés 
d'employer des périphrases du 
genre ‘'association professionnelle”. 
Nous avons au moins dépassé le 
stage d'avoir peur des mots . ”

Vente sous pression

Compare à la plupart de ses con­
frères, Gérard Hamel a toujours 
été un contestataire.

Né dans un quartier populaire 
Saint-André et Beaubien i, il est 

petit-fils de bûcheron et fils d’insti­
tuteur. Pour payer ses études, il a 
travaillé tour à tour comme aide- 
garagiste, comme huileur à fond de 
cale sur les bateaux, et comme ven­
deur d’abonnements à “la Terre de 
chez nous".
“Mes bonnes journées comme 

vendeur me rapportaient $50 par 
jour, mais je n’étais pas fait pour 
ce métier. Une fois, j'avais couvert 
un territoire et le gérant des ven­
tes trouvait que je n'avais pas 
placé assez d'abonnements. H a dé­
cidé de refaire le chemin parcouru 
en ma compagnie, pour me mon­
trer comment faire

“Nous sommes entres dans une 
ferme, où vivait une vieille aveugle 
qui habitait avec ses trois petits-en­
fants, dont le plus âgé" pouvait 
avoir 15 ans. Moi, je serais ressorti 
tout de suite, mais le gérant a dé­
cidé de vendre le journal quand 
même. En faisant valoir que l’a­
bonnement de $1 donnait droit à 
une messe par année, il est par­
venu à convaincre la pauvre 
vieille.

“Moi, je trouvais ça inhumain, et 
j'essayais derrière le dos de mon 
patron de refiler un dollar à la 
femme pour la rembourser. En 
vain, puisqu’elle était aveugle. 
C'est là que j’ai compris que je ne 
serais jamais un bon vendeur !”

L'ère des spécialistes

Il a donc fait ses études de mé­
decine; c’était l’époque où tout le 
monde voulait devenir spécialiste. 
On prédisait ouvertement la dispa­
rition de la médecine générale, 
dont les praticiens étaient conside 
rés moins que rien. Par réaction 
sans doute, Gérard Hamel décide 
de devenir omnipraticien.
“Une des choses qui m’avaient 

frappé, dit-il, est le mépris dans le­
quel on tenait les diagnostics des 
médecins de famille... et le fait qu'a 
la longue ceux-ci s’avéraient très 
souvent justes. Et puis, je voulais 
travailler près des gens, être en 
contact fréquent avec eux. Ne pas 
les voir simplement comme des

cas”, ainsi que le font les spécia­
listes.”

Un de ses rêves était d'établir a 
Montréal une clinique médicale qui 
fonctionnerait 24 heures par joui-.

sept jours par semaine, comme il 
en existait une en Californie. Une 
première tentative a échoué; un 
peu plus tard, avec d’autres, il éta 
blissaitla clinique médicale Beau 
bien, qui devait fonctionner pendant 
quelques années.

Et parallèlement, il poursuivait 
ses efforts pour redonner aux om­
nipraticiens leur réputation d’antan.

Une fédération syndicale

Vers la fin des années cinquante, 
un groupe de médecins sont deve­
nus insatisfaits de l’espèce de 
“double personnalité” du Collège 
des médecins, qui avait à la fois le 
rôle de réglementer la profession 
et de défendre le public, et celui, 
apparemment opposé, d’organiser 
et de protéger la profession médi­
cale. Il paraissait plus normal de 
laisser au Collège son rôle de 
“régie”, et de trouver un autre or­
ganisme de défense des intérêts de 
la profession :
“Nous avons d'abord tenté de 

travailler dans le cadre du Collège 
de médecine générale du Canada, 
mais il nous était impossible d’a­
voir l'autonomie qu’il nous fallait à 
l’échelon du Québec. C’est alors 
qu'est née dans le groupe l’idée 
d’une “association professionnelle” 
qui, en fait, allait être un svndi- 
cat.”

En 1962, la Fédération demande 
son accréditation à Québec... mais 
elle ne l'obtient que fin 1963 : le 
Collège des médecins s’y était vi­
goureusement objecté, et ceci allait 
créer un froid entre les deux orga­
nismes pendant un bout de temps. 
D’ailleurs, bien des médecins eux-

mémes étaient loin d’être sûrs 
qu’ils avaient envie de devenir des 
syndiqués comme les plombiers ou 
lès enseignants : l’esprit de caste 
n’est jamais complètement disparu.

Aujourd’hui, cependant, la grande 
majorité d'entre eux sont membres 
en règle de la FMOQ. Et Gérard 
Hamel, qui s’est de plus en plus 
occupé du mouvement au point de 
ne plus pratiquer sa profession, est 
le premier président à plein temps 
de la Fédération.

Lecture et sport

"Assez curieusement, note-t-il, 
ma vie est moins mouvementée de­
puis que je dirige le syndicat que 
quand j'étais médecin pratiquant. Je 
sais que c’est généralement le con­
traire qui arrive aux dirigeants 
syndicalistes, mais la FMOQ est 
peut -être une exception : actuelle­
ment tout fonctionne fort bien, les 
tâches sont bien réparties entre 
notre personnel d’une vingtaine 
d’employés, et je peux suivre un 
horaire régulier.

“J’ai donc la chance d’avoir des 
loisirs. Je fais le plus de sport pos­
sible, golf, natation et ski, et je lis 
énormément, en général des ouvra­
ges sur les questions sociales. Et 
puis, de temps à autre, des romans 
policiers pour me détendre, quand 
j’ai dù avaler trop de discours du 
ministre Castonguav, qui en fait 
souvent...

“Mes défauts? Je sais que mes 
collaborateurs (et mes enfants) me 
reprochent parfois de trop en de­
mander à moi-même et aux autres. 
Ils ont sans doute raison...”

William Davis est 
l'objet de menaces

TORONTO (PC) — C’est parce qu’il 
avait reçu une lettre anonyme mena­
çant de kidnapper sa fille Cathy que 
le premier ministre de l’Ontario, M. 
William Davis, a utilisé un avion gou­
vernemental plutôt qu’un avion de 
ligne pour aller passer des vacances 
de ski au Vermont avec sa famille, 
l’an dernier.

C’est ce qu’a révélé, samedi, un 
porte-parole du premier ministre, tout 
en précisant que le chef du gouverne­
ment ontarien n’aime pas utiliser les 
lignes aériennes régulières à cause 
précisément des “douzaines” de me­
naces dont lui et sa famille ont été 
l’objet depuis qu’il a accédé à ses 
fonctions.

Le même porte-parole a précisé que 
M. Davis “s’est toujours fait une obli­
gation, depuis son accession à la pré­
sidence du conseil, de défrayer le coût 
des vols à bord d’appareils du gouver­
nement qui n’ont aucun caractère pu 
blic”.

L’argent que le premier ministre a 
béboursé pour ces voyages en avion a 
été déposé dans un coffret de sûreté à 
Queen’s Park, a-t-il précisé, ajoutant 
que cette pratique n’est pas nouvelle.

“Je crois même qu’il y a présente­
ment dans le coffre-fort plus d’argent 
qu’il n’en faut pour défrayer le coût 
de l’utilisation des avions du gouver­
nement à des fins privées depuis que 
cette politique a été mise en pratique 
en 1972“.

Mais l’argent ne peut être perçu 
par le trésor de la province parce que 
c’est contraire aux règlements du mi­
nistère fédéral des Transports que des 
avions appartenant à un gouverne­
ment acceptent de transporter des

passagers moyennant rémunération.
“En conséquence, les chèques sont 

en sécurité dans un coffre-fort; de 
Queen’s Park jusqu’à ce que les-rè­
glements soient modifiés de façon à 
permettre que les sommes soient per­
çues”, a déclaré le porte-parole du 
premier ministre.

La Sûreté provinciale préfère* elle- 
même que M. Davis utilise les avions 
du gouvernement de préférence aux 
lignes commerciales, j u s t e m e n t à 
cause des menaces dont il fait l’objet. 
Le porte-parole a dit que le patron a 
récemment reçu une lettre de menace 
ainsi libelée: “Soyez prudent là pro­
chaine fois que vous voyagerez en 
avion”.

Or, ces menaces deviennent de plus 
en plus fréquentes et nombreuses, 
selon ce même porte-parole.
“Nous avons même reçu une me­

nace lors de la présentation du bud­
get, le 12 avril, et nous avons reçu un 
appel téléphonique anonyme nous avi­
sant que le lieutenant-gouverneur se­
rait assassiné lors de l'inauguration 
de la session”.

Selon la même source toujours, M, 
Davis débourse le montant convenu de 
$600 l’heure pour se rendre en Flo­
ride, où il a récemment fait l’açquisi- 
tion d’un appartement en condomi­
nium, à bord d’un réacté. Même si le 
gouvernement a signé un contrat avec 
une compagnie aérienne pour utiliser 
un réacté un certain nombre d’heures 
par année, M. Davis défraie de sa 
poche le coût du transport pour tout 
voyage qui n’est pas effectué dans le 
cadre de ses fonctions officielles”, a 
ajouté le porte-parole.

Un demi-million de dollars 
investis dans Québec-Presse
par Réal BOUVIER

Les sociétaires de l’Association coo­
pérative des publications populaires 
ont endossé hier les positions de leur 
exécutif et ont décidé de redoubler 
d’efforts pour que l’hebdomadaire 
Québec-Presse continue de publier.

De l’avis de M. Emile Boudreau, il 
faut jusqu’à un certain point, oublier 
le mythe de la rentabilité pour Qué­
bec-Presse. “Nous sommes un service, 
a-t-il dit, c’est notre seule raison 
d'être et en principe, un service coûte 
quelque chose.”

M. Boudreau a présenté aux socié­
taires un tableau passablement som­
bre mais réaliste de la situation finan­
cière de Québec-Presse. Il a révélé 
que depuis trois ans, plus d’un demi- 
million de dollars avaient été investis 
sans que Québec-Presse devienne ren­
table.

Selon M. Boudreau, même si les dé­
ficits d’opération sont allés en dimi­
nuant depuis le début de la publica­
tion, Québec-Presse ne peut plus son­
ger à emprunter, mais plutôt à amor 
tir le plus rapidement possible toutes 
ses dettes, y compris les emprunts.

“Collectivement, a précisé M. Bou­
dreau, nous pouvons décider de n’être 
jamais rentable et de continuer à in­
vestir pour rendre le service meil­
leur.”

Le president de l’Association préco- : 
nise par contre une nouvelle philoso­
phie de gestion : la “rentabilité rela­
tive”. Cette nouvelle philosophie met­
trait un frein à l’endettement systé­
matique et ferait place à une exploita­
tion au rythme des investissements 
collectivement consentis pour le ser­
vice que constitue Québec-Presse.

Ainsi, selon M. Boudreau, si Qué­
bec-Presse ne tient pas compte d’une 
rantabilité accrue possible, il faudrait 
investir en parts sociales et en dons 
quelque $40,000 par année.

Toujours selon M. Boudreau, per- j 
sonne chez les gens concernés, y corn- i 
pris les centrales syndicales qui sont 
les principales pourvoyeuses de fonds, ! 
ne souhaitent la disparition de Qué- J 
bec-Presse.

Personne non plus parmi les socié- ; 
taires présents hier à l’assemblée spé­
ciale n’a dit souhaiter l’abandon "de 
l'hebdomadaire. Au contraire, les par- . 
ticipants ont. adopté une résolution de­
mandant à l’exécutif de créer le plus 
tôt possible un comité central d’orga­
nisation. relevant de l’assemblée géné 
raie. Une dizaine de personnes de 
chaque région administrative du Qué 
bec siégeront sur ce comité qui a . 
pour mandat de promouvoir la vente 
de parts sociales et mousser la publi- ! 
cité. 1
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adidas

vous partez 
en vacances?
Chanceux . N'oubliez pas de signaler a 
votre porteur ou à LA PRESSE (874- 
6911*) (a date de votre départ et celle 
de votre retour.

Ainsi, nous serons en mesure de suspen­
dre la livraison du journal durant vos 
vacances et de la reprendre dès votre 
retour.
Bonnes vacances !

vous rentrez 
de vacances?
Heureux de vous savoir de retour parmi 
nous! Bains de mer, séjour à la campa­
gne ou fantaisie en haute montagne ont 
dù vous faire beaucoup de bien.
La téléphoniste de LA PRESSE (874- 
6911 *), à qui vous ne manquerez pas de 
signaler votre retour, s'empressera de 
vous faire parvenir le journal comme 
d'habitude.
A votre départ en vacances comme a 
votre retour, n'oubliez pas d'en informer 
LA PRESSE. Un coup de fil à 874 
6911... et le tour est joué.
*Ou lundi au vandradi.8 h a.m. è 8 h p.m.; la ïamtdl: • > 
a m. â 5 h p.m.

la presse

Nouvel exerciseur de 
“Diversified Products99

Prix Simpsons

2998
U ne façon moderne de faire des exercices... avec ce 
fameux appareil de “Diversified Products” approuvé 
orthopédiquement. Planche déclive 60” x 42” coussi- 
née mousse “polyfoam” 3/< po. et recouverte de vinyle 

• ton or aspect luisant et cadre en acier tubulaire 1 po. 
Sangle réglable en nylon pour pieds avec protecteur 
mousse Vi po. pour genoux. Avec instructions.

Ensemble poids 
et haltères

Prix Simpsons

29»«
Cet ensemble de “Diversified Pro­
ducts” comprend: 12 disques, 4 de cha­
que; 10 Ib, 15 lb et 2V; lb s’enclenchant. 
1 barre ù disque 5‘/j po. et 2 barres à 
main 15 po. au fini émail cuit électro- 
statiquement, 1 manchon aluminium 
rainurê 31 po. pour barre à disque et 2 
manches 4V." pour barre à main, 2 col­
liers en fer extérieur, six bagues protec­
trices en plastique, 4 colliers en fer pour 
barre à main. Livret d’instructions.

Vous trouverez les accessoires 
d’exercices 66Adidas99 chez Simpsons

A. Souliers sport“Rom” en cuir de vache de 
qualité ton blanc avec 3 rayures bleues. Con­
tour de talon renforcé, protecteur de pointe, 
càmbrillon orthopédique et semelles anti­
dérapantes. Pointures 2 à 12 (avec ’/i).

Prix Simpsons 15»«

B. Souliers sport “München” en vérita­
ble suède ton bleu avec rayures blanches. 
Empeigne coussinée, semelle à rainures gen­
re chevron. Pointures 4 à 12 (avec Vi).

Prix Simpsons 2©»«

C. Souliers sport “Match” en résistante toi­
le blanche avec 3 rayures bleues. Empièce­
ment â l’arrière, languette coussinée, semelle 
robuste et bout renforcé.

Pointures pour enfant*: Pointures pour adultee
12*4 (sansVe) ago 6tl2 aeagVA. 5.5V. (avec*/.) 5"*

1). Tenue d’exercices “Nylstretch" confec­
tionnée de nylon extensible 2 fils doublé co­
ton. Veste avec glissière pleine longueur. 
Pantalon avec glissière à la cheville et sous- 
pied élastique et2 pochesâ glissière. Ton 
bleu roi, marine ou rouge avec garniture 
ray ures blanches. Pour commandes men- 
tionnezvotre taille.

Venez en personne, écrivez ou composez

E. Sac sport en solide popeline ton noir avec inscription 
"Adidas” en lettres blanches. Dim. 6” x 13” x 17 V«” 

Rayon 758 au cinquième. Aussi à Fairview et Anjou

842-7231

Prix Simpsons 29»#
Prix

Simpsons 3»»

Service téléphonique ou vert dès 8 h,10

LES TROIS MAGASINS SIMPSONS OUVERTS AUJOURD'HUI D
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ALMAY

pure . ânagic
^ SUPER
U FACE

GLOSSER
^ SEE-THR0U6H 
Ü. FACE COLOUR

AIMAT
CREN'.

CREME

BlO-VfTAMIN E
.CREAM

CLEARLY
COPPER

lu cadeau
Avec tout achat de 7.50 et plus de 
produits “Almay” vous recevrez 
une eau de cologne en atomiseur au 
doux arôme “Ail Mine”. 2 on.

L it cadeau.
avec un achat de 6.50 ou plus des produit* 
“'Anne-Marie” voua recevrer un ensemble 
de beauté comprenant: base lumière, eau 
de cologne après-bain et lotion «un-tan. \ T?'

Produits beauté 
“Anne-Marie

“Pure Magic’’ 
de “Max Factor

Les maquillages 
légers “Almay’'

Prix Simpson.<
Les maquillages non-allergènes “Pure Magic"... pour un visage 
qui garde toute sa fraîcheur et son éclat naturel.

Prix Simpsons
A. Gîvre pour le visage. Pour une peau lisse habit- 
iée de nuances naturelles. Choix de “Clearly bei- 

'Clearly tan” ou “Clearly

Une gamme de maquillages a la-“mode et nori-allergènes conve 
nant à toutes les peaux... c’est la fameuse collection “Almay' 
que vous trouverez chez Simpsons.

Prix Simpson.«

A. Coffret maquillage. Contient tout le nécessaire 
pour un maquillage parfait: Ombres à paupières en 
3 teintes perlées, fard S joues; fond de teint, givre 
pour le visage, mascara, traceur et 4 pinceux.

A. Fond de teint discret. Une formule diaphane, 
légèrement texturée qui ne masque pas mais ravive 
votre teint tout en donnant l'impression d’une peau 
non maquillée. Ivoire, pèche frais, tan éclatant, 
beige clair ou cuivre clair. 1.25 on.
B. Vernis à ongles. Un verni crémeux qui seche 
rapidement et résiste aux écaillements. Des teintes 
a assortir avec le rouge à lèvres: rose, corail, rouge 
ou orange.
C. Fard à joues crémeux. Une formule légère... 
une texture douce qui ne laisse pas de traces mais 
se confond avec le fond de teint. Des teintes natu­
relles de péche-tan. rose pâle ou rose foncé. 2 on.
I). Gelée pour les joues. Une gelée translucide qui 
donne un reflet lumineux au teint. Des teintes déli­
cates, légèrement lustrées de pêche-tan, rose pâle 
ou rose foncé. 0.5 on.
K. Rouge â lèvres. Une formule crémeuse, qui 
s'applique uniformément sans faire de marques.
Lies teintes translucides aux reflets givrés de rose, 
corail, rouge ou orange.
F. Duo ombres à paupières. Des ombres ft paupiè­
res en poudre s’utilisant à sec ou légèrement humi­
des. Chaque boîtier contient une ombre douce et 
une ombre lumineuse assortie. Pourpre, brun, bleu, 
vert ou aqua.

Une invitation : Venez rencontrer Mlle Marie-José Dolci représentante 
spéciale “Almay" qui sera chez Simpsons en ville du 22 au 26 mai.

B. Fond de teint en bâton à bas* d’huile de vison. 
Il donne à votre visage une apparence parfaite mal­
gré toutes les imperfections bénignes de la peau. 
Chaudes teintes givrées de beige rosé, beige, tan ou 
tan doré. 17 gm.

ge”, “Clearly golden”, 
copper". 1.3 on.

B. Gelée pour les joues. Une gelée facile a appli­
quer pour mettre l’accent sur vos joues... pour leur 
donner relief ou les rendre plus discrètes. Des tein­
tes naturelles de “Baby bronze”, “Cheeky peach”, 
“Cherry Oh”, “Pinky pink” ou “Ginger Glow”. 4.ft 
on.
C. Gelée pour les levres. Une formule givrée con­
tenue dans un petit pot et s'appliquant du bout des 
doigts ou à l'aide d’un pinceau. Pour des lèvres bril­
lantes... à la mode. Choix de “Saucy peach”, “Sas 
su melon”ou “Spicy Ginger”,

D. Ombres â paupières givrées. Des petits pots 
d’ombres â paupières crémeuses qui s'appliquent 
lâchement et restent intactes pendant des heures. 
Des teintes aux reflets perlés de “Sweet violet”, 
“Dreamy aqua” ou “Sky daisy ”,

K. Ombres â paupières en poudre. Des ombres
légères, douces pour des yeux plus grands, plus vi­
vants. Une gamme de nouvelles teintes â la mode: 
“Blue Jay", “Bon Bon Violet", “Beige Iris", “Bluu 
Bellefrost”, "Elf green", “Toasty brown”. "Snow­
bird frost” ou “Buttercup frost”.

C. Ombre a paupière givrée. I! donne aux yeux un 
regard des plus séduisant». Tons de bleu, vert, 
brun, gris ou violet.

D. Creme Bio-vitamine E pour nourrir, hvdrarer 
et adoucir votre peau. l‘/i on.

E. Huile de vison. Ln excellent traitemem contre 
les rides, la peau sèche et la peau gercee. 2 on.

Reg. Sô

F. Masquede beauté. Un masque hydratant a 
base de papaine. Il enlève les cellules mortes et lais­
se la peau propre et claire avec un* douceur satinée

Une invitation. V ous êtes invitées â s enir rencontrer une repre>entati 
te des produits "Anne-Marie" chez Simpsons aux 3 magasins, du 22 au 
26 mai. En ville. Mme C. Philibert, Anjou. Mlle R Aubin et n Fair 
view. Mlle D. Aubrv.

Rayon 7UL, au rez-de-chaussée. Aussi â Fairviewet Anjou

Gelée nettoyante 
Charles of the Rit

Masque nettoyant 
Helena Rubinstein

Prix
Simpsons

Prix Simpsons

Un produit fantastique "Charles of the 
Ritz”! Une formule jeune, fraîche el 
naturelle... un accueil chaleureux aux 
beaux jours de l’été! Elle enlève toutes 
traces de maquillage et impuretés pour 
une peau propre. Cette gelée cristalline 
adoucira votre peau tout en la parfn 
mant d’un arôme de fruit...

Pour une peau normale ou grasse. Une formule toute 
nouvelle qui nettoie et rafraîchit votre peau en peu 
de temps! Ce masque forme une “seconde peau” que 
vous appliquez â l’aide d’un pinceau puis retirez avec 
vos mains quelques minutes plus tard. Ce produit 
tonifiera votre peau et aidera vos pores à respirer. 
Vous connaîtrez ensuite la douceur d’une peau de 
satin. Mlle Helen Lavergne, conseillère en beauté 
chez “Rubinstein” sera chez Simpsons en ville les 22 
23 et 24 mai. Venez la rencontrer, elle saura vous 
aider dans le choix de vos produits de beauté.

55TT

Cerise Sauvage” pour peau grasse 
‘Mandarine” pour peau normale. 
’Pomme” pour peau sèche.

«4 t «i I
Rayon 701 au rez-de-chaussee Au 

Fairview et Anjou
Rayon 701 au re/.-de-chaussée. Aussi à Fairview et 

Anjou

éé£»£
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COMMANDEZ MAINTENANT? COMPOSEZ 842-7221 POUR 
CES ARTICLES ET TOUTE AUTRE MARCHANDISE SIMPSONS!

•tp
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SPECIAL
simpsons

Chaque spécial Trârts- 
Compagnie est un articlè 
de première qualité, 
très demandé et repré' 
sentant une aubaine 
extraordinaire, rendue 
possible grâce au pou* 
voir d'achat groupé de 
tous les magasins 
Simpsons à travers 
le Canada.

MONTRÉAL • TORONTO • RÉGINA • HALIFAX • LONDON «OTTAWA

ffïMÜKE

X.3*—'

MüRfc
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Offrez-vous un fameux duo “Kenmore” 
...le valet moderne par excellence

Que ce fameux duo “Kenmore’’ possède toutes les caractéristiques essentielles pour vous rendre la tâche de la lessive plus facile... c’est intéressant, 
mais que des appareils aussi perfectionnés vous soient offerts à de tels bas prix... cela l’est davantage;

Machine à laver automatique 
2 vitesses... 4 programmes«

Sécheuse chaleur douce avec 
fameux contrôle “Fabric Master”

Spécial Trans-Compagnie Spécial Trans-Compagnie

9QQ98
%W Facilités. de paiement

Avec récupérateur de mousse s20 en plus

1 0098
M Facilités (de paiement

• Sélecteur 5 températures pour iavage-rinça- 
ge-4 programmes: Pré-iavage, pour linge très 
sale, tissus normaux: toile, coton, tissus déli­
cats: lingerie et tricots, tissus repassage per­
manent avec période de rafraîchissement plus 
second rinçage facultatif — 2 vitesses.

• Niveau d’eau variable permettant d’économi­
ser de l’eau

• Agitateur “Roto-Swirl” pour du linge vrai­
ment propre. S’arrête automatiquement en 
ouvrant le couvercle.

• Distributeur d'agent de rinçage monté sur l’a­
gitateur.

• Filtre à charpie auto-nettoyant et protecteur 
de pompe empêchant les objets durs d’ob­
struer la pompe.

• Dessus porcelainisé ton blanc, résistant aux 
marques. Dim. 29” x 25'/a” x 36”. Modèle 
47120

• Système “chaleur douce’”... la chaleur dimi­
nue au fur et à mesure que le linge sèche, ce 
qui protège vos vêtements du surchauffage et 
en prolonge leur durée.

• “Fabric Master” permettant de fixer le degré 
de séchage requis pour divers tissus.

• Bouton de démarrage pour plus grande sécu­
rité: il vous permet de remettre la sécheuse en 
marche, dont l’arrêt est automatique lorsque 
vous ouvrez la porte.

• Lampe assainissante et programme “Air” 
pour rafraîchir les vêtements ou sécher des 
articles en plastique.

• Filtre à charpie monté sur le dessus et lumière 
intérieure.

• Porte s’ouvrant sur le devant permettant d’u­
tiliser le dessus de la machine pour déposer et 
plier le linge.

• Dessus porcelainisé ton blanc. Dim. 29” x 
25'/»”x 36”. Modèle 87020.

Rayon 756, au cinquième. Aussi à Fairview et Anjou

t enez en personne, écrivez ou composez 843-7231 Service téléphonique ouvert dès 8 h 30

En vente à partir d'aujjourd'h ui jusqu’au jeudi 31 mai (jusqu'à épuisement du stock)
4 l’endos de cette page se trouvent d’autres bons achats Simpsons

t \ { V ^I


